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L’INVENTAIRE

La fin de l’année est proche et 
bon nombre de commerçants pro­
cèdent à leur inventaire annuel ou 
s’apprêtent à le faire.

Dans le commerce de gros, c'est 
une coutume ancienne et générale 
de relever au moins une fois par an 
le stock des marchandises en maga­
sin et de balancer les livres.

Ce qui est bon pour le commerce 
de gros ne peut être mauvais pour 
le commerce de détail. Malheureu­
sement il existe encore trop de dé­
tailleurs qui ne cherchent pas à se 
rendre compte annuellement de 
l’état réei de leurs affaires. Bein pis 
encore, il est trop4vrai que beaucoup 
de marchands passent nombre 
d’années et quelquefois leur vie en­
tière dans le commerce sans jamais 
s’enquérir des résultats de leur tra­
vail, des profits ou des pertèsréa*. 
lisés.

On peut presque sûrement'classer 
parmi les marchands qui ne font pas 
d’inventaire régulier le plus grand 
nombre de cevx dont la situation est 
embarrassée. ....

Beaucoup sortiraient d’un mau­
vais pas s’ils se donnaient la peine 
de relever les crédits inscrits à leurs 
livres et d’en poursuivre ls rentrée.

Cette année, par exemple, les 
retardataires ne peuvent invoquer

une mauvaise récolte, un manque deL 
travail, de bas prix de vente dés 
produits et autres excuses que les 
mauvais payeurs ont malheureuse­
ment à faire valoir de temps à autre. 
Les récoltes ont été bonnes, les pro­
duits se sont bien vendus et comme 
prix et comme quantités, le travail 
a été partout abondant et partout 
l’argent circule. C’est donc le 
moment de presser d’avantage les 
mauvais payeurs habituels et de les 
forcer à s'acquitter pendant qu’ils 
le peuvent. Les temps de prospé­
rité ne sont pas éternels et celui qui 
ne profite pas de leur passage le 
regrette amèrement qu retour des 
périodes de calme et de crise.

Donc, il faut faite rentrer les cré­
dits et tous les crédits qui peuvent 
être collectés ; et le meilleur moyen 
de ne rien oublier, c’est, nous l’avons 
dit, de faire l’inventaire des livres.

On trouvera, en faisant cet inven­
taire, des comptes douteux qui ne 
seront jamais payés en entier, d’au­
tres absolument mauvais «t desquels 
on ne tirera jamais ira centin. Ces 
derniers, il faut les considérer 
comme perdus et ne plus les laisser 
subsister comme étant une partie 
de l’actif; quant aux premiers, on 
doit les évaluer et ne les compren 
dre dans l’actif que pour le mon­
tant présumé collectable. De cette 
manière, le marchand ne se trompe
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pas lui-même sur la valeur de ses 
créances et à se croire plus riche 
qu’il n’est en réalité.

Qnant à ses propres dettes, le 
marchand doit en faire nn relevé 
également fidèle et, s’il a eu soin 
d’inscrire régulièrement dans ses 
livres les montants dus à ses four­
nisseurs, il lui faudra peu de temps 
pour connaître ses propres obliga­
tions auxquelles il aura à faire face.

Peut être même cette petite in: 
.quisition daus ses propres dettes 
obligera t-elle le marchand à être 
moins négligent pour collecter celles 
de ses clients et ce ne sera pas un 
mal.

L’inventaire des livres dans le 
commerce de détail est générale­
ment un travail peu long et il se 
trouve encore de beaucoup raccour­
ci pour celui qui passe seSlivres en 
revne de temps en temps, comme 
tous devraient le faire, il n’y a donc 
qu’à le vouloir pour tirer tous les 
fruits de ce léger travail.

Mais l’inventaire des marchandi­
ses est plus long, demande plus de 
travail et c’est là l’excuse que pren­
nent souvent les marchands pour ne 
pas le faire: “Je n’ai pas le temps.”

Quand on le veut, on a toujours le 
temps de faire ce que l’on doit faire.

Il n’est pas nécessaire de faire in­
ventaire uunuel à la date du 31 
décembre quoique beaucoup aiment 
à faire correspondre l’année com­
merciale avec l’année de calendrier.

L’importaufc c'est de le faire. 
Ainsi dans le commerce de gros 
nous savons que les épiciers font 
leur inventaire au 1er février et les 
marchands de marchandises sèches 
au 1er décembre. Chacun prend 
l’époque qui s’accommode le mieux 
à son genre de commerce, il y a des 
moments de morte-saison, ce sont 
les meilleurs moments pour mettre 
de l’ordre dans le magasin et pour 
voir l’état du stock ; en un mot, 
pour faire l’inventaire.

Quelques feuilles de papier et un 
crayon à la main on fait le tour du 
magasin, on inscrit toutes les mar 
chandises avec la quantité de cha­
cune d’elles, ensuite il est facile de 
voir clair.

En regard des marchandises on 
indique la valeur d’achat augmentée 
des faux frais et on sait le montant 
des marchandises en magasin qui 
représentent une partie de l’actif 
du marchand.

Ainsi l’actif se compose des dettes 
de livres, de l’argent en caisse et 
des marchandises en magasin, et le 
passif de tout ce qui est dû par le 
marchand. .

En soustrayant le passif de l’actif, 
le marchand a devant les yeux son 
actif réel et, s’il veut savoir ce qu’il 
a gagné ou perdu dans l’année, il 
n’a qu’à comparer l’actif du précé­
dent inventaire à celui qu’il vient 
de terminer...

Nous n’avons pas parlé de l’actif 
qui consiste en propriétés, bâtisses, 
terrains, etc. ; il est évident que 
l’inventaire doit en tenir compte, 
de même qu’il ne faut pas oublier- 
de déduire de leur valeur les hypo­
thèques et charges qui peuvent gre­
ver ces mêmes immeubles si elles ne 
figure pas déjà aux liVres de la mai­
son de commerce.

Ce n’est pas un cours de compta­
bilité que nous voulons faire ici, 
notre but est simplement de mon­
trer combien il est facile à chacun 
de connaître sa véritable situation 
dans les affaires. ' -

Quant aux avantages à en tirer 
par le commerçant, nous les avons 
tant de fois indiqués dans Le Pkix 
Coukant qu’il serait oiseux d’y 
revenir.

Cependant nous terminerons eu 
disant : profitez de l’inventaire pour 
voir à vos assurances contre le feu, 
peut-être .vos marchandises ne 
sont-elles pas suffisamment proté­
gées par votre police.
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A NOS ABONNES

A différentes reprises nous avons 
rappelé à nos lecteurs que nous 
étions complètement à leur disposi­
tion pour tous les renseignements 
dont ils ont besoin dans le cours 
ordinaire de leurs affaires. .

Un certain nombie d’abonnés ont 
compris l’avantage que nous leur 
offrons ainsi et savent en profiter. 
Nous avons reçu très souvent, du­
rant la dernière . saison d’exporta­
tion. la visite de fromagers et de 
fabricants de beurre et, il faut 
croire que les renseignements que 
nous leur donnions leur étaient 
utiles puisque nous lo voyions re­
venir périodiquement nous deman­
der nos impressions toujours et des 
conseils souvent.

D’autres nous télégraphiaient ré­
gulièrement et nous nous sommes 
empressés de les renseigner.

Enfin, de temps à autres, nous 
recevons des lettres de los abonnés 
nous adressant des questions : nous 
leur répondons toujours après infor­
mations prises. .•

Nous voudrions voir se généra­
liser davantage un échange de com­
munications entre nos abonnés et 
nous, c’est pourquoi nous croyons 
devoir de nouveau leur offrir nos 
services qui, cela va sans dire, sont 
absolument gratuits.

A nos lecteurs qui ont occasio'n 
de venir à Montréal, nous dirons 
que nous avons à leur disposition : 
téléphone, papier, plumes et encre ; 
ils pourront, sans être dérangés au­
cunement, parler à leurs amis,- à 
leurs fournisseurs, faire leur corres­
pondance et même lire, s’ils le veu 
lent, les journaux qui pourraient 
les intéresser. En un mot, nos abon­
nés peuvent user de nous, ils n’en 
abu8eroutjamais. Il va sans dire que 
nos anuonceurs trouveront toujours 
près de nous le meilleur accueil et 
que ce que "nous disons à nos abon­
nés, s’adresse à eux également.

LES HI GU EMUS DE LA LOI

Nous avons sous lés yeux le der­
nier numéro de la Revue deJuris­
prudence et nous y trouvons le texte 
d’un jugement rendu en Cour du 
Recorder relatif à la vente de bois­
sons enivrantes à des mineurs, ju­
gement que nous croyons devoir 
reproduire in extenso dans l’intérêt 
de nos lecteurs licenciés pour la 
vente des dites boissons.

Après l’avoir lu eux-mêmes, les 
commerçants licenciés* devront le 
faire lire à leurs femmes, à leurs 
employés et à toute personne qui, ù 
l’occasion, donne un coup de main 
pour la vente.

Dans la cause ci-dessous, il"est 
évident que l’ignorance de la loi des' 
licences par la femme et le charre­
tier du défendeur ont été l’uuique 
cause de la violation de la loi et, 
comme conséquence, de la condam­
nation du défendeur.
0 En effet, nul n'est censé ignorer la 
loi. . •

Cependant, vu les circonstances 
de la cause, l’abseuce du défendeur 
de son magasin au moment où la 
vente a eu lieu et les autres faits 
allégués au jugement, nous aurions 
souhaité de voir qu’une amende 
purement nominale ou même une 
suspension de sentence fût le résul-, 
tat de la preuve apportée en Cour.

Voici lé jugement i
Jcgé : Sur une poursuite contre un épicier pour 

vente «le boissons à uu mineur, lu femme du Dé­
tendeur ne peut être entendue comine t.'moin— 
depuis 1898 le Défendeur lui-même ne peut être 
entendu comme témoin que s’il est muni d'une 
licence.—Eu ces matières, c'est la loi des lie, nces 
qui i st applicable et non les chartes spéciales des 
villes ou cités. . .

2. La eoiin lissancë ou l’iiitention cnujinbie se 
presume du fait seul de la commission d un acte 
illegal ou défendu par une loi.

3. Celui qui vend illégalement de la lei-i-oti à 
un mineur ne peut oll'rir connue motif d’excuse 
que cette boisson devait étie livrée a un endroit 
indiqué—la vente au mineur est le fait illégal et il 
n’y a pas à rechercher le mode de livraison, ce 
serait la défense de toutes les personnes de man-
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Nous sommes les Agents,
çjfcçj?
çjççj?
Çÿ?9jjj9

9$?9jj|?
Çjjççj?
9^?9jjj9
>*

POUR

Philippe Biehard - 
Mitchell & Co. 
Mitehell Bps. Co.- 
Yve Amyot - 
Thos. J. Lipton 
Heetop Faleon -

ut*»

B, France—Brandy . 
Glasgow1 — Seoteh Whisky
Belfast —Irish. Whisky
Saumur —Champagne <

• -s •
Londres .. —Thés 
Valence, France—Vin St, Lehon

Nous contrôlons les marques suivantes :
sjjççj?

THES JAPON, Marqueî
« « «

“ CEYLAN,
« U «,

“ VICTOBIA ”
“ PBINCESSE LOUISE ”
“ VICTOBIA ” *
“ PBINCESSE LOUISE ” ,

Nous invitons le Commerce à essayer les Marques 
ci-dessus— Nous en garantissons la qualité - 

et nos prix sont des plus faciles. '

Laporte, Martin &^Cie
EPICIERS EN GROS "

.Montreal.
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raise foi qui Tendraient de la boisson à des mi­
' mure.

Per custom.—Vital Raby, épicier, le 
Défendeur, est «censé d’avoir illégale­
ment vende un baril de bière à Thomas 
Fox, enfant minenr, le 20 août dernier.

Cette offense est prévue par l’article 
901 des Statuts Refondus de la Province 
de Québec, de 1888.

Le Défendeur plaide qu’il é ait ab­
sent, que la vente a été fuite de bonne 
foi par son épouse, laquelle croyait que 
le dit Fox avait plus de 21 ans.

Fox jure qu’il était accompagné de 
Adrian Ryan, son ami, âgé, lui aussi,' 
de moins de 21 ans.

Tons deux déclarent que le baril de 
bière a été payé une piastre, l’argent 
étant fourni par Ryan, et qu’ils ont reçu 
la bière au coin d’une ruelle aboutissant 
àlarüe Canning, suivant la demande 
qu’ils en avaient faite à madame Raby.

Osias David, charretier, employé par 
le Défendeur, dit qu’il a rencontré les 

j^sdeux jeunes gens au coin de cette ruelle 
et qu’il leur a remis le baril de bière 
à cet endroit, parce qu’ils l’ont exigé, 
mais que ses instructions étaient de le 
porter au No 126 Plymouth Grove.

Il affirme aussi que la somme d’une 
piastre ne couvre que le contenu du 
baril et que le prix ordinaire d’un baril 
de bière estjde deux dollars.

- Le Défendeur tire de oe fait un argu­
ment: Nous n’aurions pas, dit-il, livré 
la bière pour une piastre au coin d’une 
ruelle; nous ne la vendions qu’un dol­
lar parce que nous étions certains de 
ravoir le baril au No 126 Plymouth 
Grove. .

J’ai entendu lè témoignage demadame 
Raby ” soüs réserve.” Après avoir bien 
examiné la question, je me vois obligé 

' - de décider que la femme du Défeudeur 
ne peut être témoin dans une’ cause de 
ce genre; La prohibition contenue à 
l’article 1048 est . formelle. Depuis 
l’amenderadnt de 1898, le Défendeur 
peut être témoin, s’il est muni d’une 

■ licence.
Le législateur n’a pas étendu cette 

exception à la femme du Défendeur.
Je ne puis adopter la prétention de la 

défense que la charte de la cité m’auto­
rise à appliquer le Code de Procédure 
Civile, à l’espèce.

C’est la Loi des Licences seule qui ' 
doit me guider.

Au reste, le. témoignage de madame 
Kaby n>a paa une grande importance, 
raie ne fait que dire ce qui a été énoncé 
sous forme d’argument par le procureur 
de l’accusé.

Dans les circonstances qui viennent

d’être exposées, la ven’e an jeune Fox 
constitue-t-elle une illégalité?

Le Défendeur invoque la bonne foi 
de son épouse. Adoptaut comme vraie, 
la dépositlo i du oharretier David, j’ad­
mets la bonne foi de madame Raby, 
mais cela peut-il sauver le Défende ir 
d’une cond imnation ?

Les précédents que je connais m’amè­
nent à résoudre cette question dans la 
négative.

C’est ainsi qu’elle a été décidée en 
1873 dans la cause de Fitzpatrick et 
Kerby, 42 “ Crown Cases Reserved,” p. 
132; en 1880, dans la cause de La Reine 
V8. BLhop, Law Journal Reports, page 
45; en 1888, dans la cause de Bstts vs. 
Armstead, Cox, vol. 16, pa^e 418.

Toutes ces autorités vont à consacrer 
le principe: ‘‘No knowledge is no 
defeii«e.” en d’autres termes, la con-° 
naissance coupable qn’a une personne 
de l’illégalité d’une action résulte do la 
violation même de la loi.

Le Défendeur invoque un autre moyen 
dans les termes suivants ; Si une per­
sonne qui indique un endrait à un épi­
cier pour délivrer les objets vendus, 
cet épicierne vend pas à la personne qui 
donne l’ordre mais à celle qui habite la 
maison indiquée pour la livraiso î des 
effets.” ' .

Il serait dangereux d’admettre cette 
doctrine. Ce serait la défense de toutes 
les personnes de mauvaise foi qui livre­
raient delà boisson à des mineurs.

Dans tous les cas, pour ne parler que 
du cas qui nous occupe, madame Raby 
n’a pris aucune précaution pour voir si 
le jeune Fox était le mandataire de 
quelqu’un; elle n’a inscrit aucun nom 
dans ses livres ; elle s’est con1 entée de 
prendre le numéro de la rue Plymouth 
qu’on lui a i.ndiqué.

Ma conclusion est donc que le Défen­
deur doit être déclaré coupable.

Je suis heureux de dire cependant, vu 
la position, du Défendeur d îna le com­
merce et l’Association des épicier , vu 
aussi la bonne foi de son ébQ.use, que 
j’adopte la manière de voir de la dé-^ 
fense quant à l’application do la péna­
lité.

Le Défendeur est passible d’une 
amende de §150, d’après l'article 901 ; 
cela veut dire qu’une pénalitéqnoindre 
peut être imposée.

La jurisprudence établie par les juges 
des Sessions à Montréal, reconnaît cette 
interprétation comme bien fondée.

Le Défendeur n’aura à payer que §10 
d’amende et les frais. A défaut de paie­
ment de cette amende, le Défendeur sera 
emprisonné" pendant trois mois.
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Pour la Saison 
des Fetes...
- /A l’approche des fêtes, il convient de

s’approvisionner de marchandises spé­
ciales, telles que fruits et noix. Nous 
avons maintenant en magasin :

500 caisses de raisins épépinés (seeded) de 
Californie, en paquets de i lb.

100 balles de noix Grenoble, pures Mayettes. 
100 balles de noix de Sicile (noisettes).

200 sacs d’amandes Tarragone (molles).
300 caisses d’amandes êcalées de Bevan,

boîtes de 28 lbs.
200 caisses Grenoble écalées, boîtes de 55 lbs.

Nous avons un assortiment complet de 
raisins de table en boîtes et en demi- 
boîtes, ainsi que de raisins de Valence.

DEMANDEZ NOS PRIX ^

L MPUS i CIE
Montréal

/
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POUR LES FETES

Les fêtes approchent et réservent 
pour finiracétte ahnée~ët commencer 
la suivante de bonnes journées aux 
commerçants qni sauront attirer la 
clientèle par le choix, la variété et 
le goût des articles de Noël et du 
Jour de l’An, offerts en vente.

Il n’est pas suffisant que le mar­
chand ait à offrir, un grand choix, 
une grande variété de marchandises 
de bon goût et d’un prix abordable 
et absçlument en rapport avec l’ar- 
tide offert, il faut aussi et surtout 
que le public acheteur sache que le 
marchand a ces marchandises à 
vendre.

Il ne faut donc jamais craindre de 
recourir à la publicité pour annon­
cer ses marchandises au public.

La publicité dans les journaux est 
encore la meilleure, croyons-nous, 
que puisse adopter le marchand- 
.détailleur.

Beaucoup en usent qui s’en trou­
vent bien et, parmi eux, beaucoup 
s’en trouveraient mieux s’ils appor­
taient à la rédaction de leurs annon­
ces le même soin qu’ils apportent à 
l’achat de leurs marchandises, au 
choix de leurs commis et,à l’établis­
sement de leurs prix de vente. 
Beaucoup aussi s’en trouveraient 
mieux encore s’ils faisaient .une 
publicité plus suivie ou s’ils écono­
misaient un peu moins sur l’espace.

Nous ne passerons pas en revue 
tous les modes de publicité, tous 
sont bons quand ils sont employés 
judicieusement, loyalement, honnê­
tement. Mais tous ne sont pas à la 
portée de{ k°us 'es commerçants ni de 
tous les genres de commerce. A 
chacun de trouver ce qui convient 
le mieux à son genre d’affaires.

Mais queljque soit son genre d’af­
faires tout commerçant a une vitrine 
qui peut et doit .être pour lui un 
excellent moyen de publicité, s’il

veut prendre la peine d’exposer aux 
regards (les passants, sous leur jour 
le plus avantageux les articles do 
.saison._____________ :------------------

L’étalage à la "vitrine est, à notre 
avis, le complément indispensable 
de tous les autres geures de publi­
cité. A quoi ,sert d’annoncer dans 
les journaux, de distribuer il grands 
frais des brochures illustrées, des 
milliers de feuilles volantes vantant 
le choix, la variété, le goût des 
articles vendus par- la maison 
Giberne, si la maison Giberne n’offre 
aux yeux du public acheteur que 
des vitres sales, des vitrines mal 
agencées, où deux ou trois articles 
semblables disposés sans goût, sans 
ordre donnent une pauvre idée de 
ce qui peut exister à l’intérieur.

Il ne faut pas oublier qu’avant 
d’acheter les gens s’infoiment ; 
l’annonce publiée dans les journaux 
quotidiensa été lue ;ou veut voiroù 
est la maison Giberne, les articles 
qu’elle annonce. Si la première im­
pression est bonne on entre, sinon 
on passe son chemin.

Pour arrêter un Rhume de Cerveau

Le docteur Max Nassauer dit, dans le 
Practitioner, qu’on peut arrêter un 
rhume de cerveau au début avec une 
solution faible (ruse-pâle) de permanga­
nate de potassium qui semble avoir une 
action spécifique sur le coryza. Dès la 
première heure, à quelques minutes 
près, le rhume se trouve arrêté. Ou -e 
mouche vigoureusement, puis o i «e 1 iye 
bien les narines avec la solutio i e.i lais­
sant couler ie liquide d’une narine à 
l’autre et dans la bouch*. On essuie 
ensuite le nez avec un morceau d’ouate 
imbibée de cette solution et on renverse 
suffisamment la tête pour permettre au 
liquide de bien imbiber le nez. On retire 
ce petit tampon d’ouate au bo it d’une 
heure". Un coryza même bieu pris peut 
se calmer sous l’influence de ce traite­
ment, mais il est encore plus efficace 
lorsque les éternuements, de légers 
chatouillements, et une sécrétion plus 
abondante annoncent le début du m ti.
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DESSIN — (style Renaissance 
Période Fleurie)—attiré l'at­

tention de la clientèle là plus exi- 
gerîte par la grande élégance de 
ses formes et son asp'ect majes­
tueux. Les ors liquides employés 
à sa fabrication, ainsi que les colo­
ris les plus riches et harmonieux 
sur fonds crème, ivoire, cluny, cuir 
et chêne, bleu campana, et rouge 
pékin, aident beaucoup à rehaus­
ser les effets charmants de déco­
ration faite avec des papiers de 
ce genre.

La marque “WATSON-FOSTER” 
sur la Tapisserie-est une garantie 
de qualité supérieure, beauté et
originalité...... Les marchands et
décorateurs feront ien de se rap­
peler que nous fabriquons la ligne 
de Tapisserie la plus moderne et 
profitable en Amérique.

* 1 4

ECHANTILLONS FOURNIS
GRATIS SUR DEMANDE...*■ ^

t r .

Lia Gie Œlatsop-poster
(LIMITÉE)

(Montreal.
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COMMERCE, INDUSTRIE 
ET FINANCE

Nous croyons pouvoir annoncer, 
sur la foi d’une personnalité en vue 

~aü parti libéral, que les élections 
générales auront lieu en janvier.

Plus la période électorale sera 
courte, mieux cela vaudra pour tout 
le monde en général et pour le com­
merce en particulier.

• '***

Une école coloniale allemande 
vient d’être inaugurée à Witzen- 
hausen. Voici quelques détails sur 
son organisation :

Afin d’éviter à l’avenir aux jeu­
nes gens qui s’expatrient les mé 
comptes, les désillusions, et de les 
préparer à un travail pratique dans 
les colonies, quelques hommes pré­
voyants et dévoués créèrent, sous 
la présidence du prince de Wied, 
une société à responsabilité limitée: 
grâce au capital souscrit (116,000 
marcs) et aux dons, parmi lesquels 
3,000 marcs de l’empereur et 1,000 
marcs de M. Krupp, ils jetèrent les

es; contiée au Dr Fabarius'et celle 
de la section d’économie rurale au 
Dr Thiele.

Il est évideut que .sous le climat 
européen, on ne peut cultiver la 
plus grande partie dès. fruits donfT 
les élèves de l’école coloniale auront 
à s’occuper plus tard dans les colo­
nies. Dans cette branche, on don­
nera le meilleur enseignement théo­
rique possible, basé sur des exem- 
pies comparatifs. Avant tout, l’é­
cole veut faire de ses élèves des 
hommes travailleurs, indépendants 
et capables. L’enseignement prati­
que comprendra des notions de 
comptabilité agricole, l’emploi des 
ustensiles,des machines, les travaux 
d’arpentage, de nivellement, de 
drainage> d’irrigation, la construc­
tion de routes, de rues, de sentiers, 
etc., I’entret,ie4 et l’élevage du bé­
tail, tant européen que tropical, 
l’horticulture, l’arboriculture, la 
conservation et la v,ente des fruits, 
les divers travaux manuels : bou­
langerie, abatage, savonnerie, me­
nuiserie et maçonnerie.

__  L’enseignement théorique euve-
bases delà nouvelle institution, dont~~loppera tout ce qui peut un jour êtie
le siège fut établi à Witzenhauzen, 
sur la Werra, un belle petite ville 
qui, par ses jardins fruitiers, ses 
vergers, ses vignobles, ses forêts et 
ses multiples installations agricoles, 
offre les bases nécessaires aux divers 
travaux de la nouvelle institution.

L’école peut déjà accepter actuel­
lement quarante élèves. Elle dis­
pose de terrains de culture et de 
machines agricoles de premier choix, 
elle possède un institut de sciences 
naturelles et des ateliers pour l’ap­
prentissage de 'divers travaux ma­
nuels ; l’enseignement se complé­
tera par la visite des fabriques de 
tabac et de conserves qui existent à 
Witzenhausen même, dans les envi­
rons de l’Académie forestière de 
ilunden, des sérres et du parc de 
Wilhelmshœhe et de l’université de 
Gœttingue. La direction de l’école

utile aux colons, entre autres la 
culture et la vente des plantes tro­
picales, de la vigne, des essences fo­
restières, l’enseignement général de 
la botanique, la climatologie, la géo­
logie, la chimie, l’hygiène tropicale, 
la médecine vétérinaire, l’histoire 
et la géographie coloniales, les lan­
gues étrangères, ete. Rien n’a été 
négligé pour prépap^Aie bous pion­
niers de la civilisation et de la 
science.

_ En fondant crtte école, ou a non 
seulement eu en vue les colonies al­
lemandes, mais également les pays 
comme l’Amérique du Sud, par ex­
emple, vers lesquels les Allemands 
ont émigré en masse. Trop sou­
vent ces émigrants ont besoin des 
conseils d’un homme capable qui 
puisse leur donner l’exemple; ce 
qui prouve que, même dans les
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Souliers lacés, Bottes Mocassins (Sauvages)
PATRONS ^sQœRlv,èpes- “

»

Nous invitous'les personnes de la campagne qui viennent en ville, ainsi que 
les personnes de la ville, à venir examiner notre assortiment varié de ............

Malles, Valises, Sacs de Voyage,
dont la qualité, l’élégance, la solidité et le bon marché vous surprendront 
agréablement. Tous ces articles étant confectionnés sous notre surveillance 
personnelle, nous sommes en mesure d’en garantir la durée.

m
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HECTOR LAMONTAGNE & CIE
304 et 306, rue St-Paul, Montréal.'
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a La Machine à Laver... ù
a _ ^ *un.“Sunlight”

DES cylindres en haut et en bas qui tra­
vaillent réciproquement dans une direction 
opposée. Le meillour système connu pour 
approcher le lavage à la main. Très facile 
pour les vêtements. Donnant complète' 
satisfaction sous tous les rapports. La roue 
qui fait fonctionner la machine est telle­
ment facile à faire marcher qu’aucun effort 
n’est nécessaire pour faire l’ouvrage.

Le tout dernier modèle.
Elle se vend d vue.
Demandes circulaires et prix à

W. L. HALDIMAND & SON, Agents de l’Est,
MONTRÉAL.

The Dowswell Mfg. Co.,!dïïiS |
HAMILTON, Ont. £
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pays étrangers, les élèves de l’école ter et à blanchir par trotteuient les 
pourront rendre de grands ser- p.lanchers que l’on vent eusuite eu- 
vices. . . caustiquer ; maintenant ou trouve

Tous ceux, et ils sont nombreux dans le commèrce, au moins aux
__en Allemagne, qui travaillent à-^Etats-Unis, la laine-dJacier.^ËIle^

est formée de copeaux extraordi-l’extension de la puissance coloniale 
de leur pays, souhaitent de tout 
cœur que cette œuvre nouvelle 
réussisse.

La nouvelle de la nomination de 
M. Cléophas Beausoleil comme di­
recteur des postes à Montréal estr 
aujourd’hui officielle. Nous en fé­
licitons le nouveau titulaire bien 
cordialement.

Nous connaissons de longue date­
' l’esprit pratique du nouveau Direc­

teur des Postes et nous sommes con­
vaincus que le commerce lui sera 
redevable, avant longtemps, des ré­
formes administratives dans le ser­
vice, rendues nécessaires pour une 
ville de l’importance de la Métro­
pole du Canada. ' ■ .

Nous croyons savoir que le gou­
vernement Laurier donnera à Mtre 
Beausoleil des pouvoirs très éten­
dus.

L’or dans le charbon : A plu­
sieurs reprises, on avait prétendu, 
anciennement, qu’au sud de l’Afri­
que, on avait trouvé du charbon 
contenant de l’or. Or, voici qu’on 
annonce qu’un morceau de charbon 
aurifère a été- trouvé à Gippsland, 
en Australie. Il n’y a pas lieu de 
discuter cette nouvelle, et pas lieu 
non plus de considérer cette trou­
vaille sous un point de vue autre 
que-celui de la curiosité. On ajoute 

- que la découverte dont il s’agit a 
été faite par une dame de Mel­
bourne, dans le charbon qui lui ser­
vait à ses usages domestiques.

*** .

Tout le monde connaît la paille 
de fer, qui sert couramment à grat-

nairement fins qui ont tout à fait 
l’apparence de laiue grise, d’un gris 
foncé même. Elle se veud eu trois 
degrés de finesse, et en paquets où 
elle est extrêmement" comprimée. 
On l’emploie avec le plus grand 
avantage pour remplacer le papier 
de verre et le papier d’émeri dans 
leurs diverses applications.

***

A la dernière assemblée générale 
de l’American Institute of Archi­
tecte, qui a eu lieu en novembre 
dernier à Pittsburg, Pa., Etats Unis, 
notre ami M. Alcide Chaussé a été 
admis en qualité de membre-cor­
respondant de cette société impor­
tante. Nos félicitations.

***

D’après un rapport du Consul 
Général d’Angleterre, à Christiania, 
tannée 1898 n’a en général, pas été 
favorable pour les producteurs nor­
végiens de pâte de bois. Les ex­
portations ont cependant été supé­
rieures à celles de l’année précé­
dente (22,871 tonnes de pâtes sèches 
et 246,338 tonnes de pâte humide 
en 1898, contre 24,743 et 230,575 
tonnes respectivement en 1897) : 
mais la concurrence croissante du 
Canada a fait diminuer la demande 
pour la pâte norvégienne et a ame­
né une baisse notable des prix, ce 
qui a réduit fortement les bénéfices 
auxquels s’attendaient les produc­
teurs norvégiens.-

Afin de déterminer jusqu’à quel 
point il y avait lieu de craindre la 
concurrence du Canada, l’Associa­
tion Scandinave des fabricants de 
pâte de bois et de cellulose a envoyé 
dans ce pays, l’automne dernier, 
deux experts, chargés d’etudicr, au
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L’INDIA RELISH
Est un Condiment Sucré qui 
forme un Délicieux Assai- 
sonnencierlt pour les Viandes.

Vendu par­
' LES AGENTS AU CANADA:

Hudon, Hébert & Cie Montréal. H. P. Eckardt & Co., Toronto.
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■ Il n’y a pas de sophistication dans le
Blé d’Inde Préparé de Beusou—il n’y a aucune nécessité de le falsifier parce 
qu’il s’est vendu complètement sur sou mérite comme un blé d’Inde préparé pur, 
pendant audelà de quarante ans. •

La délicatesse de son arôme est presque passée en proverbe.
On fait des comparaisons avec le Blé d’Inde Préparé de’Benson comme base— 

vous entendez dire partout — “ Il est tout aussi-bon que celui de Benson.” Vous 
savez ce que signifie “juste aussi bon ” — une tentative de vendre un article infé­
rieur à un prix inférieur. Le Blé d’Inde Préparé de Benson est le type — quarante 
années l’ont prouvé indiscutablement. «

EDWARDSBURG STARCH CO., Limited
. ■ ETABLI EN 1858 •

CARDINAL, Ont, et MONTREAL, Qué.
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point de vu^technique et commer­
cial la situation de l’industrie cana­
dienne de la pâte do bois. D’après 
le rapport de ces experts, la concur­
rence canadienne aurait actuelle­
ment atteint son maximum d’inten­
sité, et il est douteux que les prix 
pratiqués soient très profitables 
pour les fabricants.

La pâte norvégienne exportée en 
18!)S a été dirigée vers les mêmes 
marchés que pendant les années 
précédentes.

La Grande-Bretagne reste le prin­
cipal consommateur, bien que les 
expéditions vers ce pays aient quel­
que peu diminué à cause de la con­
currence canadienne. Viennent en­
suite la France, l’Espagne, la Belgi­
que etje-Danemark. L’Allemagne 
achète relativement peu de pâte 
norvégienne.

Le nombre de fabriques de pâte 
de bois existant actuellement en 
Norvège estdesoixante-quatterdont 
trois fabriquent également du car­
ton et dix du papier.

L’exportation de la cellulose est 
d’une grande importance pour la 
ville de Christiania, d’où provien­
nent la majeure partie des capitaux 
engagés dans sa fabrication, qui est, 
paraît-il, très conteuse.

Les résultats ont été meilleurs que 
pouj la pâte de bois, bien que les 
bénéfices réalisés aient également 
été moindres qu’en 1897 à cause de 
la baisse de prix des articles manu­
facturés et de la hausse du cqùt des 
matières premières. *

La quantité exportée de Norvège 
en 1898 a été de 71,050 tonnes de 
cellulose scèhe et de 8,420 tonnés 
de cellulose humide, soit comparati­
vement à l’année précédente, une 
diminution de 3,391 tonnes pour la 
première et une augmentation de 
2,914 tonnes la seconde. La inâ^ 
jeure partie des exportations a été 
dirigée sur la Grande-Bretagne et 
le reste a été expédié en "France, 
aux Pays-Bas et dans d’autres pays.

Pour cet article comme pour la 
pâte de bois, l'a concurrence cana­
dienne s’est également fait sentir , 
sans compter que la hausse du prix 
du charbon a contribué à faire dimi­
nuer res bénéficesdës fabricants^ 
norvégiens.

Aucune nouvelle fabrique n’a été 
établie en 1898, mais quelques fabri­
ques ont été agrandies et la produc­
tion a dépassé de quelques "milliers 
de tonnes le chiffre constaté en 
1897. Ou estime, n’autre part, que 
la production de 1989 sera encore 
de beaucoup supéricnre â celle de 
l’année précédente.

***

Un comité de citoyens (lu quar­
tier Saint Gabriel a été chargé de 
voir les directeurs de la Bauquedes 
Marchands pour leur demander 
d’installer une succursale dans la 
localité.

Faisaient partie de la délégation : 
MM. J. A. C. Madore, M.P., les 
échevins Turner et Jacques, MM. 
J. S. Shea, Jos. Lussier, J. Witall, 
G. Boitvert, P. J. Ferres et autres. 
La délégation a exposé le but de sa 
démarche et les directeurs de la 
Banque des Marchands vont pren­
dre la chose en considération.

Pour faire suite au trust ” amé­
ricain, comprenant les principales 
marques de bicyclettes il paraît que 

„ tout récemment, a été signé à Wil­
mington (Delaware) le contrat d’une 
société au capital de 75 millions de 
dollars. Le but de cette entreprise 
colossale est de réunir toutes les 
grandes manufactures d’automobi­
les^ anglaises et américaines. Le 
siège social de la nouvelle alliance 
anglo-américaine serait New York, 
et parmi les principaux actionnaires 
se trouveraient les noins de :

-MM. H. B. Twyforjj, de Wyndley 
Grange (Angleterre), Ernest Mar-
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Il faut que j’agisse 
Honorablement

( avec vous,
lorsque vous achetez mes cigares, et que je vous donno une marchan­
dise supérieure ii celle que vous obtenez actuellement, si non je no 
puis m attendre il faire de vous un de mes clients réguliers, et c’est 
précisément là que je veux en venir — à des affaires permanentes.

J'ai tellement confiance que je s'-rai à même de vous plaire, 
tant sous le rapport de la qualité que des prix, que je suis disposé à 
courir tous les risques de votre commande. Kn aucun temps, dans 
l'espace do 30 jours, vous pourrez me renvoyer mes cigares et je m’en- 
pressorai do vous retourner votre argent. Je laisserai le compte 
ouvert pendant 30 jours, et même alors, après que vous l’aurez payé, 
si en aucun temps, dans l'espace de six mois, vous trouvez que mes 
cigares ne se vendent pns facilement, vous pourrez me les retourner, 
et je vous renverrai voire argent par le courrier suivant. J’ai l’in­
tention de faire plus que ma part d'avances pour obtenir votre clien­
tèle pormanento pour les cigares. Ecrivez moi pour avoir des prix.

J. Bruce Payne, Mfr, Granby, Que.
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Un mélange intelligent de Café, 
plaît au marchand intelligent.

Essayez 
les Cafés 
Pure Gold

The Pure Gold Mfg. Co„ Limited, • Toronto.
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tin, de New-York, et James Verdin, 
de Dowera (Delaware),.

Il faut voir dans la création d’une 
telle affaire, le grand désir, maintes 
fois déjà constaté, des Anglais et 
des Américains de reprendre dans 
l’industrie automobile le rang qu’ils 
occupent dans les antres branches 
industrielles et daub la vélocipédie, 
entre antres.

La première place, est tenue par 
la France en ce m^Eaent. L’alliance 
est créée pour lutter .contre la su­
prématie française.

***

M. James Boss, bien connu dans 
le monde des chemins de fer et de 
la finance, a été appelé à siéger dans 
le bureau de direction delà Banque 
de Montréal, en remplacement de 
feu M. Hugh McLennan.

***

Le Consul de France à Batavia, 
Indes Néerlandaises, fait connaître 
qu’une vente aux enchères publi­
ques de 10,000 kilog. de sulfate de 
quinine, provenant de la fabrique 
de Bandoeng, aura lien le 28 février 
1900, à Batavia.

Cette vente, fixée tout d’abord au 
31 janvier prochain, a dû être re­
tardée d’un mois, par suite des ré­
parations qu’il à été nécessaire d’ef­
fectuer pour remettre en état la 
fabrique en partie détruite par un 
incendie.

On avait annoncé le projet d’or­
ganisation d’une Exposition Indus­
trielle à Biga, Russie, en 1901, à 
l’occasion du 700e anniversaire de 
la fondation de cette ville. „ 

ftaute d’adhésions suffisantes, le 
comité d’organisation a renoncé au 
projet primitif. ' La future exposi­
tion comprendra seulement les pro­

COURANT

duits des provinces Baltiques 
(Ethouie, Livonie Courlande).

***

...Tout le monde connaît mainte­
nant les lampes à incandescence 
électriques, et tout, le monde sait 
aussi.qu’eu pratique on ne -les fait 
que d’un format assez réduit : quand 
on veut éclairer de grands espaces, 
on recourt aux lampes dites à arc, 
dont la lumière bleuâtre est bien 
caractéristique. Mais il ne faut pas 
se figurer qu’il soit ^impossible de 
faire de très grosses lampes à incan­
descence : la preuve eu est celle qui 
a été récemment fabriquée à New- 
York pour le service des phares. 
Nous devons toutefois ajouter immé­
diatement que ces lampes ne sem­
blent pas susceptibles de rendre 
longtemps des services.

La grosse lampe en question avait 
un pouvoir clairant de 5000 bougies, 
et elle, était de dimensions telles 
qu’un homme avait peine à la tenir 
entre ses bras ; elle contenait des 
filaments qui ressemblaient à de 
gros fils de fer. Mais peu de temps 
après qu’elle fut mise en service, 
l’énorme ampoule, à l’intérieur de 
laquelle le vide avait natureUçment 
été fait comme de coutume, s’é­
chauffa et se ramollit sous la tem­
pérature développée par les fila­
ments, et comme elle se trouvait 
soumise à la pression atmosphéri­
que, les parois de verre se défor­
mèrent rapidement et se rappro­
chèrent l’une de l’autre en rendant 
l’emploi de la lampe désormais im­
possible. .

Il semble que tous les pays se 
préparent à changer leurs timbres- 
poste avec la fin du siècle. On sait 
que la France a confié à l’éminent 
graveur Chaplin l’exécution d’un 
nouveau type qui sera mis en cours
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Le dernier succès en
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Cette nouvelle marque s’appelle

“ JJoF-Weft”
" Elle a, grâce à sa pureté, à ses qualités éco­

nomiques, à son goût agréable, conquis le 
marché où elle a été introduite. Un client 
qui l’achète une fois continue à l’acheter. Si 
vous ne la tenez pas en stock, écrivez-nous. 
Elle devient rapidement un article de con­
sommation courante.

«mcKay milling £o., Ottawa.
Succursale de montrai : m, Board of Crade.
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HrÀI IMAF en bâtons cannelés Y. & S., paquets 80 à la boite de bois; caisses de 20 
Kpl|| |\\P boites, breveté 20 août 1899 ; une nouveauté unique et désirable en bâtons 
• derégÜBSO. Kéglisse en batons Y. & S. (ordinaire), boite de 5 lbs. efcn
vrac, caisse de 25, 50 et 125 lbs. net. Pastilles de réglisse Acme, boites de 5 lbs. et paquets de 5 cts. 
Lozanges de réglisse Y. & S., boites de 5 lbs. et flacons de 5 lbs. Manhattan Wafers (Réglisse 
mou) empaqueté en boites do 21 lbs., un délicieux bonbon en réglisse. Vendus par les Droguistes 
en gros du Canada. Catalogue sur demande adressée aux manufacturiers.

Etablis en 1845. YOUNG & SMYLIE, Brooklyn, N.Y.
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au début de l’an 1900. Il est pro­
bable que ces timbres seront d’un 
type uniforme. Il n’en est pas de 
même en Allemagne, où l’on préparé 
une nouvelle série fort brillante.

L’administration des postes de 
l’Empire a commandé de nouveaux 
types de timbres depuis 30 pfennige 
jusqu’à 5 marks, qui seront mis en 
circulation à partir du 1er janvier 
prochain.

Les timbres 4© 60» 40 et 80 pfen­
nige représenteront, dorénavant la 
figure symbolique de la Germania : 
la couronne impériale en, tête, la 
poitrine couverte d’une armure, et 
tenant dans la dextré le pacifique 
rameau d’olivier. Le timbre d’un 
mark représente la vue du Musée 
postal impérial à Berlin ; celui de 
2 marks reproduit le tableau allé­
gorique de Werner, où la Bavière et 
la Prusse, deux robustes figures de 
femmes, se donnent la main. Au- 
dessous la-devise : “ Soyez unis ! ” 
Le timbre de 3 marks est, lui aussi 
tout un tableau : Inauguration du 
monument à la mémoire de Guil­
laume 1er (22 mars 1897. On y voit 
Guillaume II à cheval, devant la 
statue équestre de son grand-père ; 
autour de l’empereur, l’impératrice, 
les princes, les députations offi­
cielles.

Le timbre de 5 marks représente 
de même une cérémonie solennelle l 
le jubilé du 25e anniversaire de la 
proclamation de l’empire allemand. 
La sène se passe dans la salle blan­
che du château royal de Berlin • 
Guillaume II est sur son trône ; 
devant loi les membres du Conseil 
fédéral, du Reichstag, le corps des 
généraux, les ministres, les hauts 

- dignitaires. Parmi les ministres, on 
distingue, malgré la petitesse des 
figures, les traits caractéristiques 
du chancelier de Hohenlohe. L’exé­
cution de ces tableaux est des plus 
soignée et aura un caractère vrai­
ment artistique. -,

***

M. Daniel Bellet, dans une étude 
sur les incendies à bord des navires 
charbonniers, cite un moyen nou- 
veau-pour-obtenir l’extinction des— 
incendies qui se déclarent, hélas! 
trop fréquemment dans nos mines.

M. G. Spencer a cité récemment, 
devant un Congrès d’ingénieurs dès 
mines à Sheffield, les excellents ré­
sultats fournis parrl’emploi de l’a­
cide carbonique liquide pour l’ex- 
tiùction d’un incendie à l’intérieur 
d’une houillère. Dès qu’on avait 
eu connaissance du feu, on avait 
aussitôt établi un barrage, mais 
tous les efforts pour empêcher le 
feu de se propager étaient inutiles ; - 
l’accès de l’air se faisait malgré 
tout, et, par suite, l’incendie n’eu 
continuait pas moins sa marche 
quoique beaucoup plus lentement. 
On résolut donc de recourir à l’a­
cide carbonique liquide, et l’on mit 
six réservoirs de gaz en communi­
cation avec un tuyau de 30 milli­
mètres et des branchements de 20 
millimètres placés à des intervalles 
de un pied les uns des autres, et 
formant par leur ensemble une es- 
joèce de peigne qu’on introduisit 
par un trou pratiqué à travers le 
barrage. Les réservoirs d’acide du 
type ordinaire bieu connu, en acier 
étiré, contenaient 27 lbs d’acide car­
bonique à la pression de 72 lbs à la 
température de 0°Cr Rappelons que 
2 lbs d’aciàe liquide produit à la 
pression atmosphérique 50 litres 
(pintes) de gaz, et que le liquide 
extincteur employé dans l’opération 
d’extinction à laquelle nous faisons 
allusion coûtait 4c. la lb.

Un savant professeur' anglais a 
déjà, il y a un certain temps, insisté 
sur ce fait, que l’air contenant 15 
p. c. d’acide carbonique éteint la 
ftamme, et est probablement im­
propre à entretenir la combustion 
des matières qui brûlent dans les 
inceudies intérieurs des houillères. 
Le fait est que, dans le cas cité par
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*En Palettes de 5c., 10c. et 15c.
L’Empire est un excellent tabac à fumer, frais et doux, c’est 
le plus gros, le meilleur marché et le meilleur au Canada ... .

°}K

Grosses Palettes pour Peu d’Argent §
Cette marque donne un bon profit et plaira à chacun.

Demandez à votre marchand de gros un’ échantillon en boîte à

36C. ÜjJL. LIVRE. ,

*

S THE EMPIRE TOBACCO COMPANY, Limited, GRANBY, P. Q. |

ee que marque
Trefle

Tabac a Chiquer
On peut toujours s’y fier; il est de fabrication, 
et defsavéur uniforme ET vous paie un meilleur 
profit que les autres tabacs à chiquer.

En'vente chez votre 
fournisseur de gros.

The Joliette Tobacco, Co.
JOLIETTE, R. Q

Vendu en 5 ms et 10™s à la 1b. 
• Prix : 39c. la 1b.
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M. Spencer, l’élévation de tempé­
rature diminua peu à peu dans les 
galeries, et finalement disparut com­
plètement, le feu s’éteignant tout à 
fait------- -------- I---- -----------s---------

Cette méthode nouvelle est d’au­
tant pins intéressante à signaler que 
les cylindres d’acide sont extrême­
ment peu encombrants, et qu’on est 
à même d’en avoir toujours à sa dis­
position à bord des navires char­
bonniers.

*** .

Le Japon est, pour ses besoins en 
cuirs, presque complètement réduit 
à s’adresser à l’étranger ; à l’inté­
rieur, il n’existe que deux tanneries 
méritant d’être citées : celle à Osaka 
et celle à Tokio, et celles ci sont 
principalement occupées par des 
commandes faites par l’Etat.

Il faut vous dire qu’au Japon la 
tannerie fait partie des industries 
honteuses ; les tanneurs, les bou­
chers, les fossoyeurs, etc., y consti­
tuent la caste méprisée des états.

Cette caste a monopolisé l’exploi­
tation et les secrets professionnels 
de ses branches ; sa technique, est 
demeurée en arrière ; sans doute, 
ses produits sont à meilleur marché, 
mais aussi de moindre valeur que 
ceux de l’étranger.

Contrairement -au Chinois, qui 
consomme très peu de cuir, qui, on 
le sait, fait même ses chaussures de 
matières textiles, le Japonais con­
somme beaucoup-de cuir* et cette 
consommation augmente de plus en 
plus.

En 1897 il a été importé au. Japon 
rien qu’en cuirs forts à semelles 
pour 971,300 marks, (le mark vaut 
environ 25c.) et l’Allemagne n’y a 
participé que pour 400 marcks ! ! !

Les pays importateurs principaux 
pour ces cuirs, sont les Etats-Unis 
de l’Amérique du Nord, dont l’im­
portation en cet article s’accroit de 
plus en plus largement.

h:»»

En ce qui concerne les produits 
en cuirs, la situation du marché est 
à peu près celle du marché des' 
cuirs.
—La consommation comprend'pTiiï^ 
ci paiement : chaussures, housses 
pour meubles, sacs portatifs et cour­
roies de transmission.

Ces dernières se font à Osaka et 
Tokio, qui importent les dits pro 
duits de cuir en majeure partie.

L’importation totale s’est montée 
en 1897 à environ 90,000 marks, 
dont sans doute les deux tiers fu­
rent importés d’Allemagne ; cepen­
dant, l’exportation de la France 
s’étend essentiellement aux produits 
en cuirs fins.

Pour les souliers et les bottes, les 
Etats Unis sont également les four­
nisseurs principaux du Japon.

La consommation au Japon de 
ces chaussures augmente.

L’importation s’est montée :
En 1807, 13,341 paires, valeur 

40,000 marks.
En 1898 (le dernier trimestre esti­

mé), à paires 33,497, valeur en 
marks 85,000. .

La fabrication de chaussures mé­
canique n’a pas encore été intro­
duite au Japon ; donc dans ce do­
maine encore s’ouvre il l’industrie 
étrangère un vaste champ pour l’ex­
tension de sa vente.

Peintures pour planchers
On commence par donner au _ plan­

cher une couche de vernis d’huile de 
lin qu’on a d’abord chauffé. .Quand cette 
couche est bien sèche, on eu donne u ie 
nouvelle, puis de la même manière en­
core une troisième. On laisse alors l’ap­
partement ouvert pendant quinze j >urs. 
L’huile de lin qu’on emploie pour cett • 
peinture, se prépare en la fuis mt bouil­
lir dans un vase en fo? ou en cuivre, 
jusqu’à ce qu’un morceau de pain noir, 
qu’on y jette, s >it devenu lur et grille ; 
alors on y ajoute un dix.è no de cendre 
ou d’écume de plomb et ou remue du­
rant dix.minutes.
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i 50% Tabat Canadien,
150% Tabac Etranger, tjt

------- Ht
de fabrication supérieure. Sont très agréables à fumer et ^
se détaillent à va.

10c. i;rET 5 Cigares.
Tous les Marchands de Tabacs, Epiciers, Marchands 
Généraux tireront un très bon bénéfice de la vente 
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J. M. Fortier, Montréal
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ECharles F. Clark, president. ETABLIE EN 1849. Jared Chittenden, trésorier.

£’flpce Mercantile JJradstreet
THE BRADSTREET CO., Proprietaires

Bureaux Exécutifs : ‘346 et 348, Broadway, New-York
Succursales dans les principales villes des Etats-Unis et du 
Canada, du Continent Européen, en Australie et à Londres, Ang.

La Compagnie Bradstreet est la plus ancienne et, financièrement, la pins forte organisation en son
fenre—travaillant dans un senl intérêt et sous une direction unique—avec des ramifications plus 
tendues, avec plus de capital engagé dans son entreprise et une dépense d’argent plus considéra­

ble pour l'obtention et la dissémination d'informations qu'aucune institution similaire au monde, j;
BUREAU DE QUEBEC-Batlsse du Richelieu. I

BUREAU DE HALIFAX—Métropole Bldg., 191 Hollis St. %
BUREAU DE TORONTO—McKinnon Bldg., Hellnda & Jordan Sts. S:
BUREAU DE VICTORIA-Batisse du Board of Trade. \-
BUREAU DE WINNIPEO-398, rue Main. g
BUREAU DE VANCOUVER-Batisse de l’Ecole de Droit. |

Bureau de Montréal, 1724 rue Notre-Dame. |
JOHN A. FULTON, SURINTENDANT.
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LA COLONISATION ANGLAISE 
DU SIECLE

Il y a quelque temps, un ancien 
premier ministre de la colonie du 
Cap, sir J. Robinson, faisait une in 
téressante conférence, devant le 
Royal Colonial Institute,'sur les pro­
grès de la colonisation anglaise au 
cours do XIXe siècle. L’empire 
colonial de l’Angleterre occupe une 
superficie six fois plus considérable 
qu’eu 1800 et la population qu’il 
renferme a plus que triplé. Quant 
au commerce de la métropole avec 
ses colonies, qui n’était au début de 
ce siècle que de quelques millions 
de livres sterling, il s’élève aujour v 
d’hui à 181 millions de livres ster­
ling, dont 94 millions d’importa­
tions de produits coloniaux en 1897.

Malgré les droits de douane pro­
tecteurs établis par certaines gran­
des colonies autonomes, malgré 
l égalité de traitement réservée aux 
marchandises de toute provenance 
dans tout l’ensemble de l’empire 
anglais, sir J. Robinson affirme que 
les productions métropolitaines 
maintiennent leurs avantages sur 
les marchés des colonies, que les 
denrées de celles ci affluent surtout 
en Angleterre et qu’on peut dire, 
d’une façon générale, que, grâce à 
l’empire, le consommateur britan­
nique trouve partout et pour toute 
chose, comme-montre partie de ses 
besoins, un producteur britannique.

Depuis 1850 le revenu de l’Inde 
s’est élevé à 27 millions ^ à 60 mil- ' 
lions de livres sterling, et sa dette 
pendant la même période, est passée 
de 5o millions à 235 millions de 
livres sterling. Le revenu des au­
tres colonies, qui était 3 millions 4 
de livi es sterling seulement en 1850, 
atteint aujourd’hui 54 millions de 
livres sterling, tandis que l’ensem­
ble de leur dette publique s’est 
élevé de 5 millions 4 à 334 millions 
de livres sterling.

su

Ce sont des capitalistes anglais 
qui détiennent la plus partie des 
titres de cette formidable dette 
coloniale, qui s’élève à 569 millions 

-de-lrvres-stvrl in g.---------------- -------
Mais, loiu d’être un danger, sir J. 

Robinson prouve que cet te situât ion 
est A la fois un des signes et- un des 
gages de la prospérité de l'impéria­
lisme anglais U’t*t pour créer la 
vie, engendrer l’activité agricole, 
commerciale et industrielle, sur une 
surface que le conférencier évalue au 
quart du globe,'que ces obligations 
ont été formées. Les capitalistes 
anglaisy ont trouvé d’excellents pla 
cements, les colonies une source de 
développement et de richesse qui 
leur permet d’assumer légèrement la 
charge, do leur colossal fardeau.

Ces emprunts, en effet, se tradui­
sent pour les colonies par la cous 
truction de 36,000 millesdechemins 
de 1er, l’amélioration des voies navi­
gables naturelles, la construction d.c 
ports, de canaux, de ponts, de tra 
vaux de défense et d’assainissement, 
etc.

Tous ces faits établissent indubi 
tablement pour sir J. Robinson la 
solidarité d’intérêts et de senti­
ments qui unissent les colonies à la 
mère patrie.

L’œuvre du XIXe siècle aura été 
la formation de l’empire, celle du 
XXe sera de le rendre, dans la plus 
grande mesure, profitable aux inté­
rêts de la race anglo-saxonne par la 
solution du problème de la fédé­
ration.

Le Phare en Mer
Les Phares sont souvent établis sui­

des îlots de rochors, dont plusieurs ne 
sont découverts que pendant les basses 
mers. .

p.irmi les Phares en mer or cite le 
«• phare des Baleines.” il la pointe de 
Ré, le “ Phare du Four,” vis-à-vis du 
Uroisic, 41 le Phero de la Hague, de 
H il fleur, etc.

En langage m intime, les Phares sur 
des écueils s’appellent des “ Is liés.”
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BOVRIL "
•—«—~~ LIMITÉ I

OFFRE DE BONUS POUR 
LE GROS ET LE DETAIL

Du 15 septembre au 31 octobre 1S99.,.Pendant la période ci­
' dessus, nous offrons un joji Bonus aux acheteurs de Bovril.

Pour informations complètes, s’adresser à

BOVRIL, Limited, 27 rue St-Pierre, MONTREAL
OU A NOS AGENTS :

HALIFAX -------- Sçeton & IVIItcholl
OT r A WA ----- K B e aao ro r
QUEBEC ----- Robtr Mitchell & Co.
ST -JOHN ----- C. S. Harding
TORONTO ----- F?. S. Mclndoe
VANCOUVER IVIartin & Robertson
VICTORIA ----- -IVIartin & Robertson .
WINNIPEG----- W. I__McKenzie & Co.
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LES GRINDS PAQUEBOTS 
MODERNES

’ (Suite).
La Compagnie Transatlantique a 

dès maintenant sur chantier des na­
vires qui réaliseront aux essais une 
vitesse de 22 nœuds et constitueront 
un énorme progrès sur la Touraine. 
Bien que nous ne nous occupions que. 
des plus grands paquebots modernes, 
nous signalerons cependant un na­
vire qui, par ses aménagements, 
mérite d’être connu : nous voulons 
parler du Laos, de la compagnie des 
Messageries maritimes. Ce paquebot 
n’a que 465 pieds de longueur sur 

. une largeur de 51 pieds, et ne reçoit 
f que 298 passagers, dont 130 de 1ère 

classe; mais ces 130 passagers peu­
vent prendre leurs repas simultané­
ment dans une ravissante salle à 
manger ; ils trouveront ensuite à 

• leur disposition des salons luxueux 
et confortables, et enfin, ce qui est 
sans aucun doute le plus important, 
ils ont des cabines telles qu’on n’en 
avait jamais encore installé. Chacu­
ne ne reçoit que deux habitants,qui 
ont leur lit au même niveau et une 
toilette personnelle. La bonne 
chère s’ajoute à tout'cela, puisqu’on 
embarque, en dehors des provisions 
ordinaires, un nombre considérable 
d’animaux vivants, une vrai arche 
de Noé : 3 bœufs, 2 veaux, 40 mou­
tons, 10 agneau*, 100 poulets, 25 
chapons, 15 dindes, 30 pintades, 25 
canards, 50 pigeons. Pour les ama­
teurs d’œufs, on en emporte 10,000, 
qu’on pourra accommoder desdiver­
ses façons connues; enfin 1,000 bou­
teilles d’huiles et 30 de vinaigre 
permettent d’assaisonner un noni- 
bre respectable de salades. -

Les Américains, beaucoup par 
amour-propre, ont voulu, en 1893, 
posséder une ligne de grands paque­
bots, et c’est ainsi que s’est fondée 
1 American Line, par le rachat de 
1 ancienne ligne Inman. Les pre­

miers transatlantiques qui ont navi­
gué sous ce pavillon essentiellement 
américain ont été le Oity-of-New- 
York et le City-of-Paris, qui devin­
rent le New- York et le Paris ; ce sont 
de beaux navires, puisqu’ils ont 
562 pieds de longueur totale snr 63 
pieds de large, déplacent 13,000 
tonnes et disposent de machines 
d’une puissance de 18,500 chevaux, 
qui commandentdeux hélices. Quant 
à leur rapidité, elle est remarquable: 
en septembre 1894, le New-York a 
fait une traversée de Southampton 
à la côte des Etats-Unis en 6 jours 1 
heure 31 minutes, à. la vitesse de 
20,95 nœuds à l’henre.

Ce sont bien des géants du monde 
maritime : ils peuvent embarquer 
1,180 passagers, dont 480 de Ire 
classe et 300 de 2e ; le salon de Ire 
classe n’a pas moins de 21.6 pieds 
de -hauteur de plafond, ce qui est 
formidable à bord d’un bateau, et 
52i.pieds de long.

La compagnie américaine' a fait 
récemment construire deux autres 
paquebots, le Saint-Louis et le Saint- 
Paul, tous deux identiques et ne 
présentant point (du moins pour 
l’époque actuelle) une longueur ex­
traordinaire : 551 pieds au total.

Tout en acier, le Saint-Louis a une 
quille de 4$ pieds de hauteur et sa 
coque seule pèse 6,000 tonnes; elle 
est partagée en dix-sept comparti- 

‘ments étanches qui forment autant 
de caissons indépendants, en cas de 
collision. On y compte/inq ponts, 
dont le plus élevé abrite une partie 
du pout-promeuade et supporte les 
embarcations de sauvetage ; par­
dessus le tout s’élève la passerelle 
du commandant. Bien entendu, ce 
bateau possède deux hélices, action­
nées chacune par une machine four­
nissant 10,000 chevaux de force. 
Pour donner une idée de l’importan­
ce de ces machines, nous dirons que 
le diamètre du principal tuyau de va­
peur n’est pas de moins de J* pied ;
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l’arbre d’hélice a également 1$ pied 
de diamètre. En dehors des ma 
chines principales destinées à com­
mander les hélices, on compte 49 
machines secondaires ou “ auxiliai­
res,” comme on les appelle, qui ser­
vent notamment à alimenter 1,350 
lampes à incandescence. Les cabi­
nes sont constamment ventilées, et 
l’air qu’on y envoie est chauffé 
préalablement en hiver.

Pour assurer le chauffage de toutes 
les chaudières, il faut, au commen­
cement de chaque voyage, engouf­
frer dans les calles' 3,000 tonnes de 
charbon, ce qui ne demande pas 
moins de 40 heures, pendant les­

quelles 48 hommes entassent lé com­
bustible dans les soutes. •

Les -deux steamers américaius 
peuvent prendre 350 passagers de 
Ire classe, 200 de 2e et 800 émi­
grants, ce, qui fait une population 
totale de 1,7.50 âmes, eu y compre­
nant 400 personnes de l’équipage ; 
mais, en revanche, ils ne peuvent 
charger que 1,000 tonnes de mar­
chandises : ce sont des paquebots 
express. Toutes les cabines de pre­
mière classe sont groupées au mi­
lieu du navire ; certaines se trou- 

qent sur le pont-promenade, ce qui 
leur assure de l’air à profusion.

Le Saint-Louis, en 1896, n’a mis 
que 6 jours 2 heures et 24. minutes 
pour aller de Needles (au large de 
Southampton) à Sandy Hook (en­
trée-de New-York) ; de son côté, le 

^Saint-Paul n’a mis que 6 jours 31 
minutes (en août 1696) pour effec- 
tufer le même parcours, ce qui cor­
respondait à une allure de 21,08 
nœuds. Pour atteindre pareil résul­
tat, il faut faire donner aux ma­
chines plus -de 20,000 chevaux de 
puissancecet-elles consomment alors 
315 tonnes de charbon par jour ! •

Mais voici la fameuse Campania 
ou sa sœur la Lucania, de l’antique 
compagnie Cunard, qui offrent bien 
davantage à notre admiration.

Chacun de ces paquebots a coûté 
$3,000,000. Un de ces géants, le 
Campania (qui a pourtant été menée 
à bien en moins d’un au, 1891 1892)7 
mesure 622 pieds de longueur to­
tale, 600 pieds entre perpendicu­
laires, sur une largeur de 65 pieds ; 
la forme en est, par conséquent, 
très effilée. Du pont-promenade au 
fond du navire', il y a une hauteur 
de 62 pieds, autant qu’une maison 
à cinq étages ! Le navire'pèse 18,000 
tonnes.

Pour mouvoir cette masse, et aux 
allures si rapides qu’on veut main­
tenant, 41 faut deux machines ayant 
chacune une puissance de 15,030 
chevaux, ce qui fait au total 30,000 
chevaux. Cette puissance formi­
dable est transmise il deux hélices 
de 23£ pieds de diamètre au moyen 
d’un arbre énorme de plus de 1.9 
pied de .-diamètre. Le gouvernail 
qui assure la direction du bateau 
est une formidable plaque d’acier 
haute de 22 pieds, large dé" ll’f 
pieds et épaisse de plus de 1 pouce; 
comme de juste, pour le mouvoir, 
il faut urne machine à vapeur de di­
mensions relativement très grandes.

La vapeur nécessaire à la .marche 
du navire est fournie par une dou­
zaine de chaudières, dont les tubes, 
mis bout à bout, représenteraient 
une longueur de 13 milles ; l^fumée 
des foyers est évacuée par deui im­
menses cheminées de 19'pieds de 
diamètre, qui s’élève à 131 pieds 
au-dessus desdits foyers. Ceux-ci 
dévorent 500 tonnes de houille par 
jour. La vitesse de marche est de 
22 nœuds et plus : c’est ainsi que la 
Lucania a réussi à ne mettre que 5 
jours 8 heures 38 minutes pour par­
courir les 2,898 milles marins qui 
séparent New-York de Queenstown.

(M .imitre.)
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UNE PORTE OUVERTE....
♦ ♦ ♦ par ces temps d’hiver est dange­

reuse. Une porte qui fr&ppe cons­
titue une nuisance. Le “ Eclipse 
Check and Spring ” ferme les 
portes et les tient fermées—sans 
bruit aussi. Simple, durable, facile 
à installer et à ajuster.

Un échantillon est exposé 
dans nos magasins.

L H. HEBERT 1
FERRONNERIES 

EN GROS

I 297 et 299 RUE ST-PAUL, MONTREAL. 3
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LKS CHEMINS DK FER DANS l-E 
MONDE ENTIER

LEUR DÉVELOPPEMENT CONTINU

' Avez-vous pensé parfois à ce que 
serait la vie moderne si les chemins 
de fer étaient supprimés 1 Avez- 
vous songé au désarroi fantastique 
que cette suppression jetterait par­
tout,dans les relations commerciales, 
industrielles, sociales, postales .ou 
autres 1

L’usage du chemin de fer est 
tellement entré dans les mœurs que 
vous avez peine à concevoir qu’on 
puisse se passer de ce mode de 
locomotion. Or, il n’y a guère plus 
de soixante ans qu’il existe.

En 1830, le réseau ferré du monde 
entier se composait de 400 kilomè­
tres. Mais bientôt l’élan était donné 
et£en 1840 le monde possédait 8,641 
kilomètres de voies ferrées. En 
cinq ans ce total doublait, puis il 
atteignait promptement 40,600 kilo­
mètres.

En 1850, des voies se construi­
saient un peu partout. Chaque na­
tion de l’Europe en possédait déjà, à 
l’exception toutefois de la Suède et 
de la Norvège, de la Turquie et de 
la Roumanie, de la Grèce et du Por­
tugal. La France en comptait 3,075 
kilomètres, l’Angleterre 1Q,656, 
l’Allemagne, dans son ensemble, 
5,822. Aux Etats-Unis, ou avait 
déjà 14,433 kilomètres.

En 1855, le réseau complet atteint 
66,277 kilomètres ; en I860, époque 
à laquelle nous voyons surgir quel­
ques kilomètres eu Afrique et en 
Australie, il est de 106,886. En 
1865, il est de 144,899 ; en 1870, de 
221,900 ; en 1875, de 294,409; eu 
1880,, de 367,885, Enfin, en 1889, il 
s’élève à 571,7.1 kilomètres pour 
tous les chemins de fer du- globe.'

Aujourd’hui le total est de 731,660

kilomètres de voies ferrées sillon­
nant le monde.

La part do l’Europe est de 262,930 
kilomètres ; celle de l’Asie de 49,­
725 ; celle de “l’Amérique est' de 
380,075 kilomètres. Pour l’Afrique, 
on trouve seulement 15,935 kilomè­
tres et pour l’Océanie 22,995.

L’Amérique possède donc, à elle 
seule, plus de la moitié des voies 
ferrées du monde, et, dans ce chif­
fre les Etats - Unis entrent pour 
292,431 kilomètres; le progrès’des 
chemins de fer dans l’immense éten­
due des territoires de l’Union a 
suivi une marche inconnue ailleurs : 
de 65 kilomètres en 1830, le réseau 
a passé à 4.509 en 1840, à 14,433 en 
1850, à 49,016 en 1860, à 84,637 en 
1870, à 145,835 eu 1880, et enfin à 
292,431 aujourd’hui. C’est - à - dire 
que de 1830 à 1895 il s’estaccru dans 
la proportion de plus de 400,000 
pour 100, tandis qu’eu France l’ac­
croissement n’a été que de 100,000 
pour 100.

Dans les ciuq dernières années, 
toutefois, le réseau américain n’a 
augmenté que de 65 pôur cent com­
me le nôtre. ■ *

Dans l’Asie, la plus grande partie 
des voies ferrées appartient à l’Inde 
anglaise; en Afrique, sur les 1,600 
kilomètres, 4,574 se trouvent dans 
les colonies du Cap et de Natal ; 
3,301 appartiennent à l’Algérie et à 
la Tunisie; quautau réseau océanien, 
il se trouve en Australie, en Nou­
velle-Zélande et dans les Hawaï.

C’est la Chine, qui est le pays le 
plus arriéré en matière de chemin 
de fer ; dans toute son immense 
étendue, elle ne possède que 200 ki­
lomètres de voies ferrées, alors que 
le Japans par exemple, d’une su­
perficie très inférieure, en compte 
3,600. Il est vrai que la Chine, 
poussée par les nations européen­
nes, va, un peu par force, peut-être, 
développer à toute vapeur son in­
dustrie des chemins de. 1er.
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NOTRE DEVISE : PROMPT RETOUR SUR TOUTE CONSIGNATION.

BEURRE, FROMAGE, ŒUFS FRAIS,
ACHETÉS FERME AU PLUS HAUT PRIX DU MARCHÉ.

Fourniture» pour Fromagerie» et Beurrer!e»....................Prix spécieux pour tinette» et Boite» à Beurre conjtgnéc»
directement de» Manufacture».

ST-ARN AUD & CLEMENT, 4 rue Foundling, Montreal

PAS DE STOCK COMPLET SANS
La meflleuro à acheter.
La meilleure k vendre.
La meilleure k employer.
Les ingrédients sont tous absolument purs.

La véritable poudre à pfttc “Cooks Friend,’’ avec la 
marque sur chaque paquet, est en vente dans lo gros.

ENTREPOTS FRIGORIFIQUES

the GOULD GOLD STORAGE Go.
Coin defr rues dis Sœurs Grises et William -

Réfrigération au moyen do l’air froid.
Supérieurement installés dans le centre des affaires, pourvus 
do compartiments spéciaux pour le beurre et lo fromage. 
Vontilation parfaite, compartiments alimentés d'un air sec, 
dont le degré do froid est approprl à la nature des produits 
à conserver.
Nous sollicitons la clientèle des fabricants de beurre et de 
fromage ; ils seront ploinement satisfaits de nos servicoe.

Téléphone Bell, Main 3146.

£010$/;

GLOBE
SPICE MILLS CO.
EPICES eu tous genres.
CAFES verts, grillés et moulas. 
POUDRE A PATE ’’GLOBE." en boites 

de l lb, J. lb. I lb. 4 doz. & la caisso. 
MOUTARDE Française, Diaphane; à 

la ravigote, au gallon, en verres do 
formes variées-trés recherches par les 
consommateurs.

CONFITURES en seaux, en eanistres et 
en verres de fantaisie.

POUR LES PRIX, VOIR NOS PRIX COURANTS.

No 956, rue Saint - Denis, 
MONTREAL

TEL. NAIN 1961

Modes d’Hiver
Lux dt rnières (restions du la mode

pour Hommes.
Grand Choix d’Etoffes Nouvelles.

Pas de vieux Stock. Prix Raisonnables. 
■ Coupe Garantie.

DBTHUB L. BBflDLT
march an o-tai lueur

° No 53, rue Bleury, Montréal.
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BEVUE COMMERCIALE
BT FINANOlâRB
^^FINiNCES

Montréal, 6 décembre 1899.
La Banque de St Jean annonce le naie- 

ment d’un dividende semestriel de 3 p.c. 
payable sur son capital-actions. L'as­
semblée générale annuelle «les ac ion- 
naires de la dite; banque aura lieu le 21 
janvier prochain.

La Bourse de Montréal a manœuvré 
ou été manœuvrée cette semaine comme 
hi elle existait seule au moude ; elle n’a 
payé aucune attention à ce qui se pas­
sait au dehors. Ailleurs la baisse pou­
vait se produire, mais ici les valeurs de 
spéculation continuaient à avancer.

Le moment est-il venu où les opéra­
teurs se rendent plus exactement comp­
te qu’il exLte plus d’un marché aux 
valeurs et que la situation monétaire 
d’nn grand payB comme l’Angleterre et 
d’in grand continent comme l’Europe 
peut avoir son reflet dans le monde en­
tier. . ■

Toujours est-il que notre bourse aux 
valeurs a aujouru’hui faibli et que ce 
pouirait être le commencent d’une 
réaction.

Le tableau suivant permettra de com­
parer les prix des dernières ventes avec 
ceux des ventes précédentes.

Ventes' Dernière* 
précédentes ventes

War Eagle..........................
Payne Mining....................
Republie ................... î.......
Centre Star.........................
Montreal &London..........
Virtue................................. ;
Chars de Montréal...........

■do Toronto..............
Twin City..:....................

“ ■=, pref................. .
C.P.R..........ex-d..............
Montreal Telegraph........
Duluth, prêt..... ................

“ com.....................
Dominion Cotton.............

“ “ --pref.....
Coloured Cotton (actions 

“ “ (Dons)...
Montreal Cotton.............
Merchants Cotton............
Rich, et Ontario..............
Royal Electric....;.............
Gaz de .. ontréal (ex-dj...
Loan & Mortgage............
Cable Commercial...........

$2.784 ..*•
1.12* 1.08
1.16 1.16
1.81
0.39 0.42
0.62 0.664
3125 3114
1105 109
675 68
138
94J 94 h

175 •176
17 165

74 65
1044 101
119 . ....
70 - ...

100* ... .
146 ......
140 ... ,
1124 1134
1784 1815
192J 192
140
196 193

S41*

Dominion Coal coin.......
‘‘ “ - pref.
“ *‘ (bons)

Bell Telephone................
Heat and Light................
Ottawa-fitem rie..........Z~
Halifax tram....................

50 50
119 119
111 .... 
1915 191
-^4—•J-
100 ....
100 995

Quelques actions de banques it peine 
ont change do mains aux prix suivants : •

Banque de .Montréal à...... 260j
“ des Marchands à.. 185
“ du Commerce.......  148

Molson.................... 195
de Toronto............. 24 )

“ Hochelaga.............. 136
“ Nationale............... 91

COMMERCE
Nous avons décidément un clnnge- 

ment de température et, comme le fr.oid 
est venu tirdivement, nous nous plai­
sons à croire q .e nous sommes défi liti- 
vement entrés dans l’h ver. La ueigo a 
fait deux fois son apparitiou -depuis 
notre dernière revue ut, bien qu’il n’en 
soit pas tombé suffisamment encore 
pour employer de nombreuses légions 
d’ouviiers, elle a néanmoins procuré du 
travail et une rémunération it quelquos 
équipes d’h .mine'.

Pour le bien général nous souhaitons 
quelques bonnes tempêtes de neige 
dense qui donnent beaucoup de travail 
aux oisifs de la villle, d’excellents che­
mins à la campagne, et pour couronner 
le tout, de fortes gelées qui fassent 
prendre en une épaisse couche de glace 
les eaux du fleuve et des rivières.

Les facilités de transport sont pour le 
commerce un facteur important et 
quand la glace du fleuve relie les deux 
rives, les approvisionnements se font 
mieux, plus régulièrement et it moins 
de frais que par chemin de for pour les 
courtes üiatances.

Il est vrai que maintenant, nous avons 
o pouf Vict >ria pour a >as ro ier a ni 
rive sud, mais il y a un tarif do passage 
que la glace ne réelanje pas. Néail- 
moins, en attendant, piétons ot voitu- 
rieis ne sont plus dans l’obligation, 
pour traverser, d’attendre la prisa du 
fleuve ou de décider il prendre.la voie 
ferrée quand ce-se la navigation. Ç’ust 
une amélioration qui, plus tard sans 
doute se complétera par la construc­
tion d’un autre pont en ficedeLon- 
gueuil.

Le changement de teinpér iture dont 
nous parlous plus h tut a éto oio i ac­
cueilli par le commerce de détail qui, 
dans certaines lignes, s’en est im Dédui­
te ment ressenti. Les arli les pour fûtes 
qui sont l’objet de bonnes ventes pour
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Pourquoi ne paa vendre le meilleur, 
lorsqu’il est tout aussi bon marché?

<
JE

Le Noir à Chaussures de l’Armée, Anglaise
Le meilleur brillantdanslc mondeentier. Employé 
dans tous les quartiers militaires au Canada et par 

' tous les portiers de chars Pullman & Wagner et 
par tous les portiers d'hûtels.

10 Rue Saint-Jean, MONTREAL.

J
y.F. F. DALLE Y CO,, Limited, - Hamilton, Canada. 6

isyvvvvyvvinnivwwvvwvvvvvvvvvvwvvvvvvvv^vvvvvvvvwvsy

Bernier & Cie
Marchands de
Farines Grains,

Moulées,
Graines
de Semences,
Graines
Fourragères,
Etc.

Prix Spéciaux par quantité 
de char ou pour char assorti.

51
BUREAU ET ENTREPOT :

Près la Gare du Grand Tronc, St-Hyacinthe
CORRESPONDANCE 80LLICITKE.

STAMIARl) 
Wood 
Split” de

QUEBEC 
F. H Andrews & Sont.

La Poullç Wood Split Standard 
reconnue dans le monde entier.

SHERBROOKE 
Jenckes Machine Ce.

SEULS MANUFACTUR'ERS

DODGE lAFF’fl CO. OF T0R0ST0, Limite

MONTREAL 
Laorie Engine Co., 

321, St-Jacques.

. T0R05T0, Ont.
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le commerce de gros seront bientôt un 
appoint cobsidé.' ible aux aff lires ordi­
naires des magasins de dSca.il. Un hiver 
un peu rigoureux aiderait beaucoup aux 
rentes dans les magasins de nouveau­
tés, de fourrures,e:c.......et nous le leur
souhaitons.

Cuirs, peaux et laines—La même fer­
meté que précédemment exis e dans les 
euir.j. Les stocks eu tanneries n’exis­
tent pas à vrai dire et pour les gros 
cuirs les livraisons sont lentes.

Les peaux vertes sont fermes à une 
avance de Je pour les peaux de bœuf 
et de veaux et les peaux do moutons 
sont payées aux bouchers 90c soit une 
avance de 20o par peau..

Les laines sont sans changements ; 
il est question d’abolir le droit d’entrée 
chez nos voisins sur cette matière pre­
mière ; si cette mesure passe au Congrès, 
il y aura pour les laines canadiennes un 
débouché qui donnera une activité 
réelle à notre marché.

Draperies et nouveautés.—La neige et 
le froid se sont à peine fait sentir que 
les marchands constatent déjà une amé­
lioration dans les ventes. Avec les fêtes 
en perspective, il n’est pas douteux 
nue la fin de l’automne sera bonne pour 
le détail.

Epiceries, vins et liqueurs. — La de­
mande est excellente pour tous les ar­
ticles d’assortiment général et brillante 
même pour ceux de grande vente à l’é­
poque des fêtes.

Les raffineurs ont bai-sé leurs prix de 
5c pour 100 lbs sur tous les sucres raffi­
nés, blancs ou jaunes. On pense que la 
concurrence qui leur est faite par les 
raffineries américaines et surtout dans 
les provinces de l’ouest, obligera nos 
raffineurs à baisser encore leurs prix 
avant longtemrs.

Les mélasses quoique à prix très éle­
vés déjà n’ont peut-être pas dit leur 
dernier mot; elles se vendent bien et 
les stocks sont faibles pour le temps qui 
resie à courir d’ici qu’on eu puisse im­
porter de nouvelles.

Noua changeons nos cotes en fruits 
secs de' Californie, tels que abricots, 
pêche-: et poires évaporés.

Les raisins de O arinthe Provincials et 
Filiatra8 sont en hausse de Je par lb et 
en raisins de Valence, nous croyons 
Qu’il est difficile d j rien trouver à moins 
de payer 7o. ' ' '

Les raisins Sultana sont également à 
prix plus durs.

Notre liste de prix de3 fruits sec3 in­
dique les derniers changements de prix.

Fers, ferronneries et métaux. — Le 
f-eul changement que nous ayons à si­
gnaler cette semaine est une hausse de

10c par 100 lbs. sur le fil de fer poli et 
brûlé.

Aujourd’hui même doit avoir lieu une 
réunion des industriels et négociants
du commerce des inéi.auxœirdê'ferron­
neries pour protester contre les chan- 
gemerus de tarisfs des compagnies de 
chemins de fer qui fraopent lourdement 
les transports mes articles .des indus­
tries des métaux. Il est douteux que les 
compagnies de chemins de fer consen­
tent à réduire leurs tarifs, elles font 
valoir, e i effet, que les rail» et le 
matériel de chomins de fer leur 
coûte plus cher par suite do la hausse 
dans le prix dos métaux et du 
bois ; que, Ju-qu’à présent, les tarifs 
spéciaux do.it on demande le retour ouo^ 

•été onéreux aux compagnies et que, 
dans l’état actuel des affaires, elles ont, 
comme tout le monde, le désir de pro­
fiter de la prospérité générale et d’obte­
nir une meilleure rétribution pour les 
capitaux engagés.

Poissons—La douceur do la tempéra­
ture a nui à ce c mmerce généralement 
satisfaisant à l’approche de l’Avent. 
Nous sommes entrés dans les dernières 
semaines qui précèdent Noël et le i affai­
res ont-été calmes parce que la possibi­
lité de se procurer du poisson frais a 
gêné la vente des poissons séchés et 
saumurés. C’est pourquoi bien que les 
stocks soient peu forts, les prix sont 
restés stationnaires.

Salai8on8tsaindoux,etc.—Le commerce 
de détail paie toujours les mêmes prix 
que précédemment ; notro liste reste 
donc sans changement cette ssmaine.

Ventes de Fonds de Banqueroute par 
les Curateurs

Par Alex. Desmarteau, le s oak de 
chaussures de James Corcoran, à 44e. 
dans la piastre à M. Durocher et les 
dettes de livres à 20e dans lu jdistro à 
M. Prouix.

Par Alex. Dtgm irteau, le stock d’épi­
cerie de Bergeron Frères à 41c dans la 
piastre à A. Deneault ut les dettes du 
livres à 36e dans la piastre à J. Trépa- 
nier.

IL’art de savoir atten- 
| dre constitue un. élé- J 
l' ment important de l’art J 

d’annoncer. , j
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T
J. A. VAILLANCOURT

Marchand de

Bw,Fnm;i,FniMii
Achète aux plus hauts prix du 
marché, et vend à commission 

. tous les produits de la ferme.
Avances libérales sur consignations. 
Fournitures générales pour beurreries et 

fromageries.
Spécialité de tinettes pour beurreries ... Boites 
paraffinées de 56 lbs. pour l’expédition du beurre. ,

Sels HICGINS,’ASHTON.et WINDSOR, les meilleurs pour beurreries.

333 et 335 Rue des Commissaires, - MONTREAL.

Telfphone Beu, Main,907.

t== Etablie en 1856. 
SS

Adresse par cable “ Hodgson,” Liverpool. :

HODGSON Brothers
27 & 29, rue Stanley,

LIVERPOOL i
Angleterre

Marchands à Commission. Provisions Canadiennes. Provisions Générales.
. Facilités spéciales pour l’écoulement directe du.

BEURRE ». FROMAGE
aux consommateurs anglais aux plus hauts prix du marché.
Avances libérales faites sur consigna ions qui peuvent nous 
ètro envoyées directement ou par L’INTERMEDIAIRE de

MM. Abrm. Hodgson A Sons, Mercantile Exobange Bldg., New York, X. U. A.

Oü BIEN ENCORE PAR L'INTERMÉDIAIRE DE

Hodgson Brothers, 65-69, rue William, Montréal.
Qui ont des succursales à Montréal, St-Hyacinthe, Lawrence ville et Cowansville. •

Il II II f|l Ilf '111 » ;!» JS «Ü'fE'hlÉiü’m uni

877553972671^36061485416662633835471441406004438
61717966^264993688734^54639257
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Revue des Marchés
Montrée). 6 décembre 1899.

GRAINS ET FARINES
MARCHES ETRANGERS

Les derniers câbles reçus cotent les 
principaux marchés européens comme 
suit :

Londres—A la cote : blé manque d’ac­
tivité; maïs, sans affaires. Eu route: 
blé blue facile mais un peu de demande; 
maïs, facile; chargement de blé de la 
Plata, sur vapeur, en route, 24s 6d ; 
parties de chargements blé No 1 du Ma­
nitoba janvier et février 28s 3d ; maïs 
américain mélangé, qualité de voilier 
scr vapeur, décembre 10s ljd ; maïs du 
Danube disponible ex-navire 18s ; maïs 
américain mélangé, ex-navire,-17s 3d.

Liverpool — Blé disponible, soutenu ; 
maïs, ferme ; blé rouge d’hiver No 2, 
disponible, 6s 7Jd; blé du printemps No 
2,6s lüjd. Sur futures: blé, tranquille : 
déc., 6s 6jd ; mars, 6s 9d ; mai, 6s 9Jd ; 
maïs, tranquille : déc., 3s 4|d ; janvier 
3s 5d ; février, 3s 5d ; mars, 3s 6d ; maïs 
américain, mélangé, disponible, 3s 4jd.

Anvers—Blé disponible soutenu ; blé 
rouge d’hiver No 2,15f- 

‘ Paris—Blé, soutenu: décembre, frcs 
17.95 et mars frcs 18.86; farine, ferme: 
décembre frcs 23.70 et mars frcs 24.70.

On lit danB le Marché Français du 18 
novembre : „

“ Cette semaine a été favorisée par 
une température des plus favorables à 
i’acbèvenr.ent des travaux des champs 
dans nos départements du Nord, où 
l’époque tardive de l’arrachago des bet­
teraves n’avait pas permis de procéder 
ausi-i tôt qu’ailleurs aux ensemence­
ments de céréales. Les nuits sont deve­
nues fraîches et il a même gelé assez 
fortement, dans bon nombre de régions, 
pour effacer toutes les inquiétudes que 
le développement des mauvaises herbes, 
ainsi que les ravages des limaces ou des 
rongeurs, commençaient à faire naître. 
Aujourd’hui, les premiers blés semés 
sont en général de toute beautéet pour­
ront supporter sans danger les gelées 
plus vives qui pourraient survenir. 
Cependant comme la culture ne peut 
jamais être entièrement satisfaite, on 
verrait avec plaisir, dans nos régions 
les plue septentrionales, venir quelques 
nouvelles journées douces et ensoleillées 
pour activer la levée des dernières em- 
blavures. Quoi qu’il en soit, la situa­
tion agricole peut être envisagée, cette 
année encore, comme absolument excel­
lente dans son ensemble.”

Les marchés à blé américains ont dans 
ces-derniers jours montré plus do fer- 
mète. Les prix ont avancé avec les 
achats du découvert, mais comme cette 
situation est entièrement due aux opé­
rations en spéculation et que Inde­
mande pour l’exnortauon et pour la 
meunerie locale est très restreinte, il 
faudrait un changement pour que les 
prix ne bais-ent nas à nouveau.

On cotait hier à Chicago. blé d’inde 
en hausse : 30c décembre ; 30Jc janvier ; 
32|c mai. Avoine, en hausse de j il ljc ; 
23jjc décembre et 24c mai.

Voici les prix en clôture sur le marché 
de Chicago pour chaque jour de la se­
maine écoulée p >u: les livraisons fu-\
tures :

Déc. Mai
Jeudi................................. pas de marché
Vendredi.......................... 64J 69
Samedi............... .............. 64 J 0SJ
Lundi................................. 64j ' 69J
Mardi....................... ......... 65 jj 69j
Mercredi......................... 65j 89j

Nous lisons dans le Commercial de 
Winnipeg du 2 décembre 1899 :

“ Le marché local a baissé d’environ 
2Jo par minot sur le courant d'affaires 
de la semaine. Sans compter la situa­
tion sur les marchés de l’extérieur, les 
exportateurs ont eu pour les entraver, 
la difficulté d’obtenir du fret sur les 
lacs et l’augmentation du taux du fret 
demandée par les propriétaires do vais­
seaux, ainsi que l’augmentation du taux 
des assurances à partir du 1er* courant. 
La demande en conséquence a été mi­
nime et sans importance et à la fin de 
la semaine les expéditeurs abandon­
nent le marché, et il ne peut nas se faire, 
de ventes de blé, sauf en cas de baLse 
de prix.

A la fin de la semaine dernière, le No 
1 dur valait 66Jc en magasin à Port 
William, disponible ou en routo. Il a 
graduellement reculé jusqu’il hier où 
desvenies ont été faités il 64jc, mais 
dans la'seconde moitié de la journée 64c 
et 64 je étaient les meilleurs prix offerts.

Pendant la semaine dernière il est de­
venu de plus en plus difficile de vendre 
autre chose que du No 1 dur. Des ven­
tes ont été faites do No 2 dur à 2Jc au- 
dessous du No 1 dur, au début do la se­
maine, mais plus tard, il était difficile 
d’en vendre en aucune façon, et la diffé­
rence de prix est revenue à 3jc.

On a pou entendu parler du No 1 du 
Nord, mais il fie trouve daus la même 
condition que le No 2 dur.

Le No 3 dur est à 6c au-dessous du No 
1 dur et le No 1 frosted, à 12c au-dessous 
du No 1 dur, tous en magasin à Fort 
William. «
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..Boite Poste 62. m_ Téléphone Bell Main 2461. . .
((§& Téléphone des Marchands 238.

N. F. BEDARD
MARCHAND ET COMMISSIONNAIRE EN

BEURRE, FROMAGE, ŒUFS, Etc.
ET NEGOCIANT DE

Fournitures et Matériaux pour les Fromageries et Beurreries
BOIS DE BOITE A FROMAGE, PROVENANT DES MEILLEURS MOULISS D'ONTARIO.

Cota* ions spéciales pour quantités d’tin char ou 
plus livrées dans toutes les parties do la province.

SANS RIVALE M
AU CANADA ||

PRIX MODÉRÉS BT CONDITIONS FACILES. M
Ganistre EMPIRE STATE,

PRIX MODÉRÉS BT OONDITIOl

N. F. BEDARD, 32-34 rue Foundling, Montreal

MARINADES
qui plaisent

parceque vos clients les trouveront telles que représentées 
Absolument—propres. Choisies avec le plus grand soin. 
Piquantes, inaisd’un arôme délicat. Exemptes de tous ingré­
dients injurieux. ‘Mises en bouteilles à- fermeture herméti­
que. Demandez à votre marchand de gros les marinades 
empaquetées par
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• La dépêche de Toronto cote co’nme 
suit les marobés d’Ontario :

“ Blé, plus soutenu ; rouge et blanc 
plus soutenus à 65o, ouest ; blé do priu- 
tempsê&c, est;blé Araneota (goose wheat) 
souteiwrà 68c, ouest; blé dur No 1, du 
Manitoba, sans ch mgemant à 77o, G.I.T. 
et G.T.Rr et 78c O.P.R. Farine, soute­
nue ; chars de Straight roller, en barils 
de $2.80 à $2.85, ouest. Issues de blé; 
tranquilles de $13.50 à $14.50 pour gru et 
de {11.60 à $12.60 pour son, ouest. Or/e, 
tranquille &38o pour No 2 et de 39 a 40c 
pour No 1 au dehors. Sarrasin, terne, 
(le 47 à 48c au'dehors. Seigle, souenu 
à 60c, au dehors. Blé-d’inde, plus facile 
de 31 a 31}c. pour.'canadien, jaune, ouest; 
américain No 3 coté de 39 à 39}c et No 
2, de 40 à 40^0, ici. Avoines, ternes à, 27c 
pour blanche, est ; 25}o pour mélangée, 
ouest et 26o pour blanch , nord et ouest. 
Farine d’avoine, soutenue, en lots de 
chars, $3 26 pour sacs et $3,36 pour.ba- 
riis, Torônt ■. Pois, soutenus à 68c, est, 
et 59c, ouest.”

Le marché aux grains à Montréal se 
ressent de la fermeture de la navigation; 
il ne se fait plus de mouvement pour, 
l’exportation et le grain qui vient ici 
est destiné à la consommation locale.

Comme nous l’avons dit, dans notre 
précédent numéro les prix payéB à la 
campagne s’établissent selon la desti­
nation des chargements et les prix, 
payés en magasin à Montréal ne sont 
pas ceux sur lesquels les détenteurs 

. peuvent se ba er pour vendre il celui 
qui achète.pour l'exportation.

L’avoiue obtient de meilleurs prix en 
magasin, de 33 à 30}o pour le No 2; de 
même les pois que nous cotons de 66} à 
67c ; le sarrasin est nominal à 50c.

Les farines de blé ont une assez bonne 
demande pour la saison, les prix sont 
soutenus.'

Les farines d’avoine sont dans la mê­
me situation que celle décrite la se­
maine dernière ; les meuniers de l’ouest 
demandent toujours $3.60 en I«»ts de 
ch a r_ ici, tandis que quelques marchands 
continuent encore à vendre au-dessous 
de ce prix.

La demande en issues de blé est tou­
jours bonne et les prix ne varient pas.

GRAINS
Blé roux d’hiver, Oan. No 2.$0 00 à 0 00 
Blé blanc d’hiver “ No 2. 0 03 à 0 00 
Bié du Manitoba No 1 dur... 0 80 à 0 81 

. “ No 2dur... 0 00 A 4) 00
Blé du Nord No 1.............  0 77 à 0 79
Avgine blanche No 2...........  0 30 à 0 30}
Bléd’inde Américain.........  0 44 à 0 45
Orge, 48 lbs............................. 0 43 à 0 52
Pois, No 2 par 60 lbs............  0 66}à 0 67

Sarrasin, par 48 lbs............. 0 00 à 0 50
Seigle, par 56 lbs............ . 0 63 à 0 58}

' FARINES '■
Patente d’hiver....................«3 73 3 93
Pa ente du print mips........  3 90 à 4 10
Straight rollers....................  3 40 à 3 50
Forte da boulanger (rite)... 3 60 à 3 70 
Forte du Manitoba.seconde 3 20 A i 25

farine d’àvoine
Avoine roulée, en barils..... 3 60 A 3 70

FROMAGE
MARCHE ANGLAIS

MM. Hodgson Br ithers-nom écrivent 
de Liverpo >1 le 25 novembre 1899:- 

“ Le fromage a eu une meilleure de­
mande et le marché est plus ferme, 
spécialement pour lecoloréqui est rare. 

“Nous cotons (ujourd’liui :
_ „ . o s d • s d
Fromage .Canadien coloré.

(Sept.) choix 57 6 A 58 0 
do dô .blanc, do 55 0 A 56 0
do Etats-Unis, coloré 56 6 A 57 6 
do do blanc 54 0 A 55 6

Qualités inférieures, suivant
qua itô..................................... 46 0 A 53 0

MARCHE DE MONTREAL 
Le marché est très ferme et il est pro­

bable qu’il restera tel maintenant, que 
la fabric ition est chos t du passé et que 
les dôteu ours ont en mains, la plus 
grande partie des stocks.

. On obtient 11} pour le fromage de 
novembre et les détenteurs ne sont pas 
enclins à se défaire du fromage de sep­
tembre A ll}c ; ils espèrent, ou obtenir 
12c et nous pensons que leur attente 
n’est pas vaine.

BEURRE 
MARCHÉ ANGLAIS

MM. Hodgeon Brothers nous écrivent 
de Liverpool^ 25 novembre :

“ Le beurre a un peu plus do demande - 
et le nnjrché est soute 111. Le tem .3 
continue A être doux et ne favoriso pas 
l’activité de3 affiire.3.

Nous cotons aujourd’hui :
Crémeries Canadiens, choix

en boîtes, frais....................  103 s A 105s
Etats-Unis, tinettes, choix..... 92s A 98s

do en boîtes, choix.. Oüjs a Oj0( 
Ladies et imitation Crê Mû­

ries et beurres .de fermes
canadiennes. — lents...... 75s A 84s

Qualités inférieures................. 66 < A 72s
Australien, 1er choix............. 981 à 106r^
Danois......................   110< à 118s
Crémeries Irlande............. . Iu6s A 112s
Cork, Premiers 3 par f 00s A 91s

— Seconds >• quin- < 00s A 88s
— Troisièmes J tal (. 00s à 81s
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LEDUC & DAOUST Il Kill A! B S18 (MUS «t de PRODUITS
IN OROS BT A COMMISSION

J , D„,_. fl?-t. P.4.4.. AVANCES LIBERALES FAITES SUR CONSIGNATIONS.spécialité. Beurre, f roulage, Qîufs et Patates. correspondance sollicitée........................... ............
«17 MT U«, OUI BAMT-JAOaUMa. MON T RM AL

596, BUE ST-PAUL, MONTREAL.
r. . . . . .
\

| ACHET2 LS BEURRE, LE FROMàQE, LES ŒUFS ST LES PROVISIONS GENERALES,
La* • . •

I) ■ ■ I HUNiiUlf)

ENTREPOT PRIGOBIFIQUE SUPERIEUREMENT INSTALLE. 1

[LAKE OF THE WOODS MILLING CO., Ltd.
Lch moulins à farines les plus parfaits en Canada. Capacité : 2,500 barils par jour.

Moulins à KEEWATLN et PORTAGE LA PRAIRIE, Manitoba.
Dea élévateurs & toute» les localités importantes à blé dans le Nord-Ouest. Toutes sortes de farines 

de blé dur. en biirilc et en sacs. Les prix et les autres informations sont fournis sur demande.

| Bureau
^kpRQUp TT- rw.’-mmrr

Edifice du Board of Trade, MONTREAL.
rv ■liB»r?^-j'Cfw.i''i!y;i'aiiiwiiiiiiiBiiii’ii.ip:ii'ij|Bii.iii||,iiiiiii|||||iuiii|^|iuiiiipii'ii||,|imii||||iiiiii,i|i|i«iii||,fiiuai|),|iiiiminiiilaiifi'miwiiiiimw n^pro,^'

FORCEZ,
COULEUR, 

Qualité Uniforme.
[[^■oa ^ I »i»0ll

W0 LEITCH BROS., Meuniers
OAK LAKE, MANITOBA

*33?^* JOHN WILKINS, Agent - - MONTREAL.

rmnpi n||iii Hij.ii iiiiBl' iijjii mnniMUlDinnipinimii» npi iinpn nfp Iijli 'ni||niiiiniiiiinfl|iiiiinp>iii|ÿ|iiiiilHliiiiiipiiniyiiilimiiiiiiipiiiiUyiijynpiiiiiiipiiiiil^)iii 

' ---------  LA VENTE DES ---------

AVOINES ROULÉES “ Maple Leaf” de THOMSON
à Montréal, dépasse la vente combinée de toutes les autres mar­

* *

ques. Tous les épiciers de gros les vendent aux prix du marché.

\ LJ 1 C- tari ne des moulins de Kent, fabriquée'avec moitié‘~de I 
t * ■ ' ' * du Manitoba, et blé rouge d’hiver lourd. Elle excelle

blé dur 
excelle toutes

AIMED les autres marques dans la fabrication d’un pain blanc délicieux.
[ LJ A I ET" K11 barils de 98 lbs, 49 lbs et sacs de 24^ lbs. _ Les plus bas 
f • * prix du marché.

John Wilkins, Agent, 281 rne des Commissaires, " ‘
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lui MARCH* DE MONTREAL
r Le ton du marché s’est encore amé­
lioré et nous pouvons coter aujourd'hui 
de20J9 21c pour le beurre frais de cré­
merie avec bonne demande à cés prix; 
p Pour le'beurre de ferme on le détaille 
aux épiciers de 16 à20o la lb. à la tinette, 
suivant qualité.

ŒUFS
- On nous écrit de Liverpool le 21 

novembre 1899 :
“ Les œufs sont en bonne demande à 

pleins prix. Les œufs Canadiens sont
rares. •

Nous cotons :
s. d■ a. d.

Œufs frais du Canada........ 8 9 à 9 3
“ d’Irlande  11 0 à 12 0
“ du Continent.... 6 8 à 8 4

“ chaulés du Canada.. 7 4 9 7 8
’ “ glycérinés. 7 8 9 8 0

Le marché de Montréal est ferme avec 
une bonne demande. Les œuf-* frais va­
lent de 20 9 22c. Les œufs mirés de 
14 J 9 16c et les œufs chaulés de Montréal 
de 15 à 16c.

POMMES
Dans leur circulaire hebdomadaire, 

M.M. J. C. Houghton, de Liverpool, co­
tent comme suit le marche aux pom­
mes, à la date du 23 novembre :

“ Les résultats de la semaine dernière 
forment un agréable contraste avec les 
records désastreux des deux semaines 
précédentes. La- demande, hier, a été 
particulièrement considérable et les 
fruits de toutes qualités en ont bénéfi- 

, cié ; même les pommes de rebut cana 
diennes qui, encore une fois,- ont été 
trop en évidence. Tous les fruits sains 
commandaient véritablement des prix 
plU’ élevés. .

POMMES AP BARIL—PRIX A L’ENCAN

Vendredi, Lundi, Mercredi
17 Nov. 20 Nov. 22 Nov.

Américaines. 
Albemarle New-

s d s d s d s d s d s d
* ï

town Pippins.. 
.................

4 9 26 6
Baldwin............. 5 3 12 9 8 0 21 0 12 3 18 9
Greening............ 9 0 11 0
jVinesap.............
Snow................
York Imperial... 
Smith Cider..... 
Beu Davia.........

8 3 11 6

9.9 15 6

.......
Canadiennes.

" 8 9 99

King...............
King Pippin...,

17 6 18 9 18 0 24 0

Greening..........
T. Sweet..........

7 3 12 0 8 0 12 3
5 3 96

11 0 20 fl

COURANT

G. Uussett...... > i;j3 p:(iG0
Bèu Davis........  .
Baldwin............ ' 11 n 16 0 10 3 190
Snow................ 13 110
N. Spy.............. S 3 14 9 4 0 15 0
Nouvelle-Ecosse.
King................
Arrivages pourla semaine se

terminant le 21 nov. 1899...27696 barils 
Arrivages précédents depuis

le 1er juillet 1899................256691 “
Total des arrivages au 21 nov.

1899............................ !...... ....281387 “
Du 1er juillet 18J8 au 14 nôv.

1898.........................................312038 “
FRUITS VERTS

Les bananes sont sans changement ; 
les prix varient de $2.00 9 $2.30 le ré­
gime.

En oranges, les Jamaïque valent $6.00 
le quart ; il est arrivé des Valence ven­
dues 9 $5.00 en boite3 do 120 et $6.u0 cil 
boîtes de 714.
' Les citrons de Messine sont, mainte­

nant les seuls sur le ma-ohé, les prix 
ont baissé 9 $3.00.

Les pom > e-< valent suivant espèce et 
qualité do $1.75 9 $3.00.

Les atocas so it moins f-rmes et va­
lent $6.00 le quart.

Les raisins de Malaga en demi-barils, 
valent de $2.50 9 $3.00, et les poires de 
Californie $3.00 la boîte.

LEGUMES '
Les pommes de terre valent 50e le sac 

de 90 lbset 80e le quart.
Les prix des haricots triés 9 la main 

restent élevés de $1X5 à $1.60 par minot 
en lot. de char complet.

On cote : Salade, 9 40c la doz.; salades 
de Boston, $1.25 la douzaine .if' paquets; 
choux, 25c 'adoz;carot te, $1.50 le quart; 
navets, de 40c le sac; céleri, «le 25 9 60e 
la doz; oignons d’Espagne, de 65 9 70j la 
boîte ; oignons rouges et jaunes .de $1.50 
à $1.75 le auart ; patates sucrées, $3 00 
le quart; fèves vertes et j nines améri­
caines, $3.75 le panier ; tomates, 30c la 
livre.

VOLAILLES ET GIBIERS
La température nlus propice à la con­

servation des volailles mortes est favo­
rable à la vente.

Nous cotons: dindes, de 8.ic 9 9c; 
poulets, de 6* 9 6jc ; canards, de, 7Jc 9- 
8c et oies de 6 9 6e la lb.

Les per 'rix sont assez rares et attei­
gnent lé prix de 80c pour le No 1 ; les 
qualités au-dessous se paie it do 40 950c 
la paire. Un couple d» lièvres vaut rie 
15 9 20c et on paie le chevreuil 7c la lb, 
bête entière. .
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LES THÉS DU JAPON SURPASSÉS—
Plus do peinturo, de colorant ou de falsification sous une forme quelconque

** <1 i» ¥ '11 ' l" >v i j 11 *» Feuille Naturelle,
Pur,sans couleur.

’i>Anr-Ç3
Semblable, comme arôme, à un thé du Japon, mais fieaucoup plus sain et délicieux.

Un essai fera do vous son ami ; vous serez converti pour toujours.
Paquet* d’étain

scellés seulement.
Jamais vèpdu en vrac.

Dépôt de Gros : 368 Rue St-Paul, Montréal.
30c. et 40c.

r
$2.25 la boite de 50.

FUMEZ LE CIGARE
• K â «
5c.

Jos. Coté, 179, St Joseph, Québec.
Champlain 5 c.. Straight

Pour le MAL DE TETE, pour la MIGRAINE dont souffrent généralement les hommes < 
d’affaires, les médecins recommandent ■

X.ES OAOl
comme donnant les meilleurs résultats, procurant un soulagement rapide et une prompte guéri­
son. Toutes les personnes qui ont fait usage des Cachets \v illiams s’un sont bien trouvées après 'a 

? avoir essayé inutilement un grand nombre ae soi-disant spécifiques qui n'ont fait que leur fatiguer | 
; l'est onme. Prix de détail : 25c la boite. Pour les prix du gros, écrivez à -g

R. W. WILLIAMS, Pharmacien, TROIS-RIVIERES.
—^SrrgferiTiifariiiffrsiitr:rrri''-ff

1
.1

! 

S
- sISe vendent bien, elles donnent un bon profit au dètailleur, V 

et donnent satisfaction aux clients les plus exigents. V 
LES AVEZ-VODS EN STOCK ?

Elles donnent satisfaction

Allumettes...LES

NEW DOMINION et PHŒNIX

1B^ggHggggâ!Sgggggg3>si5^3f5«y!Sggggg@g3gggg§3333ggg3ggggj^ggg

Fabriquées par HARDY & DUBORD, Mastaï, P.Q.
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PORCS ABATTUS
Le marché s’est relevé avec un abais- 

, êement dans la température. On obtient 
maintenant de 6J-'à 5Jc la lb.
FOIN PRESSE ET FOURRAGES

MM. Ho9raer^ Robinson & Co, nous 
écrivent de BoBtou le 29 nov. 1899:

“ Les arrivages pour la semaine écou­
lée sont de 328 chars de foin et 41 chars 
de paille et 121 chars de ce foin pour 
l’exportation La temaine correspon­
dante, l’an dernier, 223 chars de foin et 
29 chars de paille et 25 chars dé ce foin 
pour l’exportation.

, Le marché continue à être soutenu, 
tant, pour le foin que pour la paille. Le 
stock de foin et de paille sur le marché 
n’a pas changé beaucoup pendant les 
trois ou quatre dernières semaines. 
Nous conseillons d’en expédier.

Grosses balles.'' Petites balles. 
Foin, choix $16-00à$16.5) $16.00à$16.£0 
— No 1.. 15.00à 15.50 16.OOà 15.50
— No 2.. 14.00à 14.50 14.00à 14.50
- No 3.. 13.l0à 14.00 13.00A 14..00

— mél.de
• trèfle. 13.00 à 14.00 13.00à 14.C0

— trèfle. 13.00à 14.00 
Paille de
seigle long. 13.50a 14.00 

seigle, mêlée 9.00à 10.00' 9.00à 1 .00
— d’avoine' 7.00à 7.50 7.00A 7.50‘
Le marché de Montréal est soutenu, 

avec bonne demande. Nous maintenons 
notre liste de prix de. là semaine der­
nière tjudl qn’en certains cas on puisse 
obtenir 60c de plus par tonne pour foin 
No 2. •

Apiès inspection, le foin acheté à 
Boston pour compte du gouvernement 
anglais a été rejeté ; on a dû demander 
tides marcnands canadi ns de rempla­
cer ce foin, c’est plus de 2,000 tonnes de 
foin du Canada qu’emportèra le ,l Mon­

- tauk ’’.dans l’Afr que du Sud.
Nous cotons au char à Montréal :

Foin pressé, No 1 à choix..§9 00 àÿlO 00
do do No 1................  8 00 à 9 00
do do No 2................  7 50 à 8 50
do mél, de trèfle.............  7 00 à 7 60

Paille d’avoine.................... 3 50 il 4 00

PROVINCE DE QUEBEC, ) •
District de Montréal, j No. 2058. 

OCTAVIE METRAS, de la ville do St-Lambort, 
district de Montréal, épouse commune en biens 
de MICHEL MAILLOUX, du même lieu,

. Demanderesse.
.. vs.
MICHEL MAILLOUX, du même lieu,

. Défendeur.
Une action en séparation de'biens est intentée, 

ee jour, contre le défendeur. •
MASSON & LAMOTHE,

,, Avocats de la Demanderesse.
Montréal, 8 Novembre 1899.

85!)

NOTES SPECIALES
Calendrier,—Nous accusons réceoiion 

du Calendrier de la Puissance du Cana­
da, publié par MM. J. B. Rolland & File 
5c l’exemplaire. ’ '

Un ouvrage artistique gratis. — Les 
souscripteurs au monument élevé il la 
mémoire du poètt dos enfants, Eugène 
Field, auront droit gratuitement il un 
magnifique ouvrage illustré par 32 dus 
plus grands artistes du momie entier- 
la souscription ne lût-elle que do $1.00. 
Ni*3 lecteurs trouveront d ms co numéro 
.une annonce contenant tous les détails 
de cette entreprise phïiantropliique e.t 
commémorative tout il la fois.

Cadeaux pratiques.— Pour vos ca­
deaux de Noël it uu jour de l’An, rap­
pelez-vous qu’un beau livre bien relié 
esc toujours accueilli avec plaisir. 
MM.-Ed Léveillé & Cie font de jolies re­
liures. Celte maison ho propose d'expo­
ser une série d’ouvrages reliés ûJ’Ex­
position de 19,0 à Paris, ce qui prouve 
qu’elle a confiance dans l’exécution 
supérieure ries travaux de reliure qui 
sortent de ses atelier , où l’on fait nôn- 
seuiement la reliure, mai < aussi la do­
rure, l’étampage' sur soie, cuir, étoffe, 
etc., et le rég age de livres de compta­
bilité etautres livres blancs.

Les Permis de Chasse
Après leur établissement dans 11 Gaulo 

les Francs conservèrent leurs habitudes 
de chasseurs. Les rois seuls eurent le 
droit général, de chasser dans tout le 
royaume, et û fut établi en principe que 
les Seigneurs hauts justiciers pouvaient 
seuls partager ce droit avec lui. Quant 
aux Seigneur» bas justiciers, ils no pu­
rent en bénéficier que moyennant des 
privilèges spéci iux. Quelquefois ledroit 
de chasse fut accorde il dés bourgeois 
individuellement, et même aux habi­
tants de certaines villes ou provinces: 
mais c’était une exception très rare. La 
chasse, pendant sept siècles, fut le pri-1 
vilège do la noblesse, et les délits 6t dont 
punis avec la dernière rigueur. Un 
Edit de Henri IV 'do 1601 pr_pnon.ee la 
peine do mort contre les braconniers. 
Louis XIV abolit cette loi en 1669, mais 
il laissa subsister tous les. abus qu’en­
traînait le droit (lécha-se. L’Assemblée 
Constituante, en 1791, prévint les incon­
vénients de l’exercice illimité du droit 
de chasse, accordé alors à tous les ci­
toyens, en décrétant quo nul ne pourrait 
chasser sans permis. Deux décrets.coin-
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Il ne coûtepas plus cher et c’est le meilleur pour la table, 
le meilleur pour le beurre, le meilleur pour le fromage, ‘

LE SEL WINDSOR
Tous les Epiciers de Gros le vendent

'MAAAAAAAAAAAAAAAAAAAAAAAAAAAAAAAAAAAAAAAAAAAAAAAAAAAA^'

MAISON FONDÉE « . S;
en isos. I A/VflQf7 Domaine on Mortier «:

Q, vU^IldC OUriIl COGNAC |
MEDAILLES AUX CONCOURS: 1868-1887-1889 |

Bouteilles: Carte Bleue, Carte Bouge, Carte d’Or. Flaiks: caisse < 
de 24, avec verre. ^ Flasks: cals-e de 48, avec verre. < 

Fûts, Quarte, Octaves, Demi-Octaves. 5;
J. SORIN A CIE, COGNAC. |

REPRÉSENTÉS PAR £

A, Robitaille 4- Cie, 354-356, rue St-Paul, Montréal %

TELS. : Bell, Main 705 ; Marchands 321.
vmmmmwmmmWmfmmmmmwmfmmmfwmmmwmmwmï

De Bon Aloi. La . S de nos Chaussures est de bon aloi. Nouasommeac 
. rencontrer un client qui n'est pas satisfait de nos marchandises.

«encore^!

Messieurs les Marchands, si vous avez besoin de...

Chaussures, Claques, Vernis, Lacets, Etc.
Wi , . J11 __ nous écrire pour cotations ou échantillons, et nos voyageurs se 
V ClIllIcZ feront un plaisir de vous voir. Vous serez certains d’être satisfaits

Chaussures et Claques en Gros. No 121, rue St-Joseph, QUEBEC

Consumers Cordage Co., L^*
283 Rue St-Patrick, Hontréal, Qué.

• AWWVVLV

Manufacturiers dLe

Fil a Liens et 6ordaçjeS de toutes descriptions
Cable Manille, Cable StsaliCable en Jute, Cable de Rus­
sie, Ficelle goudronnée poui les lattes, Merlin goudronné, 
Cable de Russie goudronné, Paquetage, Cordes à linge,
Lignos dormantes, LiconB en corde, Cable & lier.* • «

Corde a. Poches et Picelle a Paquetsü
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plétêrent la nouvelle loi, les 11 juillet 
1810 et 4 mai 1812. Cette législation fut 
remplacée par la loi du 3 mai 1844, qui 
subsiste encore. Nul ne peut chasser 
si la chasse n’est pas ouverte, et sans 
permis. __________

tibles de fuser, on entraînant, s’ils sont 
gros, des fentes scabreuses, engendrant 
le salpêtre s’ils sont minusoulos.

Un tunnel entre l'Angleterre 
—------------et l’Irlande. ‘

Moyen de reconnaître une bonne brique

La question est importante, si l’on 
considère le rôle considérable que joue 
la brique dans la construction. Voici ce 
que l’on peut dire, à ce sujet, en thèse 
générale. Une bonne brique se recon­
naît aux caractères suivants :

1. Elle doit être parfaitement moulée,
unie, à vives arêtes, régulière, non déje- 
iée, sans cavités ni gerçures, sans bour­
souflures, ni ébréchures,ni bavures, non 
friable; la couleur delà bonne brique 
est ordinairement d’un rouge brun foncé; 
elle doit paraître sèche et l’être effecti­
vement. -

2. A la percussion, quand on la frappe 
avec un corps dur, elle doit rendre un 
son clair, plein, pur. La cassure doit 
être brillante, sans cavités intérieures, 
ne doit pas être rubanée, ni pierreuse : 
elle doit présenter un grain fin, serré et 
homogène.

3. Elle ne doit renfermer aucun élé­
ment decomposable à l’air ou à l’eau, et 
susceptible de la dégrader après sa mise 
en œuvre, comme des fragments de 
chaux ou de marne, des résidus de py­
rites; ces parties se gonfleraient et bri­
seraient la brique.lorsqu’elle aurait été 
retirée de l’eau après y avoir séjourné 
quelque temps. .

4. Elle ne doit pas se désagréger dans 
l’eau, ni en absorber une trop grande 
quantité, au plus ljlS environ de son 
propre poids, après douze heures d’im­
mer-ion. Celle qui n’absorbe pas d’eau 
est trop cuite, le mortier n’y adhère 
qu’imparfaitement, mais elle est bonne 
conductrice de la ohaleur ; elle peut 
être employée dans les terrains humides 
et servir aussi de pavé.

6. Elle doit résister à l’action de la 
gelée : ce qu’on peut vérifier en la sa­
turant d’eau et en la plongeant ensuite 
dans un mélange réfrigérant descendant 
à environ 23° au-dessus de zéro à 8° 
au-dessous de zéro, selon l’usage qu’on 
en fera. (Elle se trouve ainsi placée 
dans les conditions où elle se trouvera 
dans la pratique.)

8. Elle doit supporter, sans s’écraser, 
une pression déterminée, suivant l’u­
sage auquel elle est destinée.

• L Enfin, une bonne brique doit être 
‘ happante ” afin de faire corps avec 

les mortiers; il faut te méfier beaucoup 
de la présenoe des “ pigeons ” suscep­

II n’est encore qu’à l’état de projet, 
mais il commence à être très sérieuse­
ment question de l’entreprondro. Il 
doit relier les deux grandes îles du 
Rpya'ume-Uni, en traversant le Nord do 
la mer d’Irlande, et joindre directement 
leurs réseaux de voies ferrées. La con­
struction n’intéresse d’une façon immé­
diate que l’Angleterre, mais c’est une 
opération colossale, et, à ce tittre, son 
intérêt est universel. ____

Le devis actuellement en faveur n’uti­
lise pas la partie la plus resserrée du 
détroit, mais il a l’avantage d’établir le 
tunnel entre deux réseaux très complets 
de chemins de fer en Ecosse et on Irlan­
de. La ligne projetée partirait de l’ex- 
trénité Ouest du Wingtinshire, et sui­
vant une direction Nord-Est-Sud-Ouest, 
aboutirait au comté n’Autrim, un peu 
au nord de Belfast, eu faisant une 
légère courbe pour éviter La dépression 
très profonde de Be'aufort’s Dyke. D’a­
près l’Echo des Mines, co tunnel devrait 
être percé à une profondeur d’environ 
105 m. au-dessous du niveau de la mer, 
et sa longueur totale serait de 60 km, 
dont 44 sous l’eau.

Quand on pense que le plus grand des 
tunnels réalisés jusqu’à ce jour, celui d.e 
Saint-Gothard, atteint à peine le quart 
de cette lo: gueur, on hésite à croire à 
la possibilité d’une pareille entrepri è-, 
mais les ingénieurs ont toutes les au­
daces, et l’auteur du projet, M. Barton 
ne s’est laissé émouvoir par aucune des 
objections qu’on a voulu lui opposer. Il 
a affirmé à ceux qui cruiguaient qu’un 
excès d’eau ne s’infiltrât constamment 
dans le tunnel, qu’un passage ouvert 
sous la mer serait plus sec qu’un passa­
ge pratiqué à travers une montagne. La 
démonstration qu’il a faite est fop 
longue et trop compliquée pour que 
l’on pufsse la reproduire, mais elle éta­
blit que son affirmation n’est nullement 
paradoxale. __________ ,

Influence de la sciure de bois sur 
la production flu lait.

La rareté accidentelle de la paille et 
sa cherté—ce qui n’est pas le cas cette 
année—a souvent conduit à la rempla­
cer par de la sciure de buis, dans la con­
fection de la litière des vaches.

Lorsque la sciure provient d’arbres
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O. H. LbTOURNKUX, prés. C. LkTOURNEUX, vice-prés. J. LeTOURNEUX, seo.-tiée
LeTOURNEUX, FILS & CIE, Llm., MARCHANDS - FERRONNIERS

NOS. 269. 281, 263 ET 266 RUE 8AINT-PAUL MONTREAL

BOUCHER & ROFFEY ROFFEY

Coin des rues St-Pierre et Notre-Dame,
Téléphona Main 1548. MONTREAL

Costumes d’Hiver Haute Nouveauté Faitesvotre
..... _ . choix, c est le bon temps !

Les étoffes nouvelles pour la saison main­
tenant prochaine viennent d’arriver chez

JOSEPH LAMOUREUX & CIE, Marehands-Tailleups Fashionables,
-1615 Rue Ste-Catherine, coin St-Hubert, Montréal.

Dominion IVIf’g. Co.

Nona aoUioitona vos commandes et vona 
garantissons entière satisfaction. 574 Rue Amherst,

Ecrivez pour Liste de Prix. Montreal.

Pour Noël et le Jour de l’An. ..
La Maison Ed. Lévoillé & Cio. exécute de jolies reliures, d’un stylo approprié au genre 

. do l'ouvrage que l’on choisit pour l'offrir en cadeau à l’occasion des fête9.'
L’exécution de tout travail do reliure confié a cetto maison est toujours parfaite. Ses 
prix sont modérés. •
C’est lo moment aussi de renouveler les livres de commerce : une spécialité ao

ED.' LÉ.VEILLÉ & Cie, Relieurs, Doreurs et Régleurs p
$| 35 RUE SAINT-GABRIEL, MONTREAL. £

/é\ /*\ /fv /*\ /a\ /Un /é\ v%\ /f\ /»\ ^i\ /o\ /f\ /f\ /*\ /a\ /»\ /*\ /f\ /o\ /»\ /*\ /T\ / Yt

LES HUITRES I. % ' ■ v

Pour les ouvrir, il faut Un bon couteau. 
Celui qui est reconnu le meilleur est le “Boston ”, 

. . ‘ vendu en gros et en détail, seulement par

L. J, A. SURVEYER, Quincaillier, 6, rue St-Laurent, Montréal.
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récemment abatiiH, elle est humide,par 
conséauent moins ch indu que la paille. 
Or,le froid est pernicieux aux mamelles. 
C’est pourquoi l’auteur a f it l’essai 
comparatif suivant, sur neuf vaches, re­
présentant le qnan de son établi.

Pendant dix jours consécutifs, ces 
vaches ont reçu une litière de paille et 
leur lait a (’té pesé séparément, matin 
et soir. -Pendant les dix jours suivants, 
on leur a fait une litière de sciure peu 
humide et le lait a été également pesé.

Elles ont éié prists au hasard, sans 
tenir compte de leur état de gestation ; 
l’une étail vêlée depuis vingt jours, la 
seconde depuis 50 jours, les autres de­
puis 5, 6, 9 et 12 mois. Un pi ut admet- , 
tre que l’augmeptatlon journa ière du 
lair des vai hes récemment vêlées com­
pense la diminution do celles don1, la 
sécrétion remonte plus loin.

Ces neuf vaches ont prodnit, sur la 
litière de paille : 943-8 kilogr. de lait ; 
sur la litière de sciure: 926-5 kilogr. 
seulement, soit 27’3 kilogr. de lait en 
moins sur la sciure de bois.

Si l’on compare les rendements jour­
naliers, il semble que l’effet de la sciure 
soit sensible surtout pendant les pre­
miers jours, L’auteur n’affirme pas que 
l’usage de la sciure comme litière dimi­
nue toujours la production du lait. Il 
demandé qu’on le vérifie et que, si l’em­
ploi de la paille est reconnu préférable, 
on calcule si l’excès ciu lait obtenu et la- 
plus-value du fumier compensent l’é- 
cait entre les prix d’achat de la paille 
et de la S( inre de bois.

L’électricité et la verrerie

L’électricité, qui tend à prendre pos­
session de toutes sortes d’industries 
dans lesquelles la liante température 
intervient, va-t-elle s’emparer de la 
verrerie? Il,serait prématuré rfe pro­
phétiser à ce sujet ; mais il est bon de 
ne pas ignorer que} dans les environs de 
Cologne, un électricien fabrique d’ores 
et déjà du “ verre électrique,” et cela 
dans une usine d’expériences, en prati­
quant un procédé qù’il a fait récemment 
breveter ; ce sera peut-être une évolu­
tion nouvelle de cette importante -in­
dustrie. . . _ ,

Il y a beau temps que l’on ne parle 
plus des fours de verreries chauffes au 
bois; à peine en subsisterait-il quelques 
spécimens dans de'petites^ fabriques de 
Bohême. , ",

Les fours à chauffage direct par la 
houille leur succédèrent et furent bien­
tôt abandonnés 'eux mêmed pour Jes 
fours à gaz et à gazogène qui sont la

u
tel

formule actuelle généralisée. On les 
fait de fortes dimensions,et l’électricien 
dont nous venons do parler leur repro­
che cela tout d’abord, car ces grandes 
masses de briques chauffées à grands
frais échauffent inutilement tout le 1er_
rain, qui les environne ; elles gaspillent 
mômp'.les précieuses calories dans iou e 
l’acception du terme, c ir leur four doit 
être tenu-chaud, sans trêve ni merci, 
dès lors qu’il a été allumé. Ni diman­
ches, ni fêtes, nul intervalle de repos, 
sans quoi la maçonnerie se détraque en 
se refroidissant,les plus légères fluxions 
de poitrine lui sont funestes.

Ce n’e.-t pas tout. Les gaz qui chauf­
fent ces f airs, bien que distillés, entraî­
nent constamme t des particules do 
charbons et de cendres ; voilà le verre 
souillé. Enfin, les ouvriers, en s’appro­
chant de l’ouverture des creusets où se 
fait la fusion du verre, sont soumis à 
une atmosphère embrasée qui leur est 
pénible et même douloureuse.

Il est évident que ces iuconvénionts 
disparaîtraient d’une f.çon générale en 
employai! des creusets chauffés par 
l’aie électrique, c’est-à dire, dans les­
quels la haute température requise est 
localisée entre les extrémités des deux 
baguettes de charbon. Ces creusets 
Sont facilement imaginables dans le 
genre de ceux avec lesque s le savant 
Moiesan, entre autres, effectue déjà des 
fusions ne matières oiverses.

Le promoteur de l’application à la 
verrerie n’y va pas, comme ou dit, de 
mainmorte. Il emploie le même mé­
lange constitutif pour faire lo verre, 
bien entendu ; mais il déclnre qu’il f m- 
dra e , un quart d’heure do chauffe le 
contenu d’un creuset d 10quintaux qui 
exige, avec les fours à guz actuel i tr n- 
te-six heures de chauffe. Pourauoi 
d’ailleurs, ajoute-t-il, se servir de'ces 
énormes creusets ? Puisque vous ne 
chauff-.-z électriquement que pendant le 
temps nécessaire à la fusion, prenez des 
petits creusets de 20 à 2o kg.reinplissez- 
les aussitôt que vidés; vops aurez des 
appareils plu» maniauleset Vous écono­
miserez les trois cinquièmes du com­
bustible actuel .era ut dépensé. Lais- 
sons-lui jusqu’à nouvel or.ire 11 respon­
sabilité teeh liqu ; de ces affirmatierss.

Une conséquence originale dj l’din- 
ploi de ce procédé électrique serait 
peut-être s’il tient toutes ses jiromesses, 
le ..transport d’uu certain nombre de 
verreries vers les chutes d’eau, là où 
l’ér.er ie élecirique se produit à très bon 
marché loin de la houille noire. La 
glace des glaciers, en fondant, fourni­
rait les glaces des verriers . transpa­
rence pour transparence, qui sait ?
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l_e CHOCOLAT 
et le CACAO

• - ONT PAIT LEUR MARQUE

DANS LE MONDE ENTIER
275 MEDAILLES D’OR ET DIPLOMES

D. MASSON & CIE, Seuls Agents pour la Province de Quebec 
et Agents Conjoints pour les Provinces de l’Ouest

IS»69S9S9«9S3S9C9«9«9SS69e969S3e«69eS£S69S96SS9eSC9e9«96Si

In Déchargement

474 TONNES 
44 TIERCES 
20 QUARTS

NAZ. TURCOTTE
a Ex Brigantin 

STELLA

- QUEBEC.

LES PURES DE hUNN
sont fabriquées avec I des graines choi- 

1écorces enlevées.! Résultat: un pro
sies, tontes

____  _ _ _ duit d'un
gout délicat et d’un piquant excellent, difficile à égaler. Le meilleur 
article possible. Demandez nos prix.

DUNN’S MUSTARD WORKS, HAMILTON, ONT.

Vignoble Concordia,
SANDWICH, Go. ESSEX, Ont.

E. GIRARDOT & CO.

Viticulteurs et_ _ _ ^
Manufacturiers de Vins Canadiens.

Nas célèbres Clarets et Sauternes sont en usage dans tout le Dominion, .
et donnent la plus grande satisfaction. Vin de messe une spécialité.

- Pour prix et renseignements, s’adresser à

E- <2z CO., S^-HSTD^TICIH:, OlSTT.

| Le “WALLA KALLA” <5»
| ou Thé de la Croix Houge
^ Vendu en paquets, à 40c., 50c. et 60c. par livre.

^ Clubhouse (Enregistré)
>, Vendu en Canistres de 2 livres et en boites de 
* forblano de 50 et 100 livres. Ce sont les thés les 
« plus cboisiB qu'il y ait au Canada. Tous les 
s épiciers trouveront leur profit à les vendre.

■ Empaquetés et mélangés par '

La Grande Popularité des >

6flGfl0 et An Wrl fl I6fl06(MT UU11 II II j
Est due à sa pureté absolue *
et & son excellence. £

Ils devraient se trouver dans toutes les • 
maisons. Chaque épicier du Dominion de- ) 
vrait les avoir en magasin. ‘

DEPOT DE GROS :m The

^ Cowan, Bamsay Co. Ltd., Toronto. -454, St-Paul - - Montréal. \
. \
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LES MEILLEURES VALEURS 
AUX PLUS BAS PRIX.

Fourrures, «unis. Mitaines,
—souli: rs-niou»,Kaqurt te», Calottes, 

l'Iiapem: Paille il F utre.

J.ARTHÜRPAQUET

t»AAA AAAAAAAAAAAAA<

Poinle-aus-Lièvres, <|VKIM.
SALIES D'ECHANTILLONS : T

5, Carré Victoria, Montréal. 52, ruo 
Bay, Toronto.—Rue Main, Winnipeg. 
338, rue Hasting, Vancouver,

AAA^

The Canada Sugar Refining Co.
MONTREAL. lâmited

REDPATHManufacturiers de Sucres Raffinés 
----- --------de la Célèbre Marque

De qualité et pureté les plus hautes, d’après les derniers procédés 
et les machines nouvelles qui n’ont de supériorité nulle part.

SUCRES EN MORCEAUX.-Boîtes de 30 et 100 lbs. m 
GRANULÉ “CROWN.”—Marque spéciale, la plus belle qu’on puisse produire. 
EXTRA GRANULÉ.—Qualité très supérieure.
SUCRES “ CRÈME.”—Non séché. -
SUCRES JAUNES. -De tous les grades.
SIROPS.—De toutes qualités, en barils et demi barils.

Seuls fabricants de Sirops fins en canistres de 2 lbs. et de 8 lbs.
’ïïjfpm.fli'i'iipuiiiipii mipiiirjpiiiiij^iiinpi mijiiiiiiifpiiiiiipiiiiiiipii Iifpiiiiipmiipmiiipu qjpn>4
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A lil.ON'DlN

Appareils de Chauffage à Eau chaude, à 
Vapeur, Haute et Basse Pression. 
Buanderies et Cuisines à Vapeur. 

Devis et Prix fournis sur demande. 
Ouvrage garanti. Prix raisonnables.

ECRIVEZ-NOUS.
A. BLONDIN & CIE.

PLOMBIERS 
SAINT-HYACINTHE, P.Q. O. Daoust

^TTTyTîi^iiTyim'Mi^TuriTn^pnuirT^piuiifTyïiniiiyyniiniyypintUfpn

LES CHEVEUX GRIS....
' reprennent la couleur, noire de la jeunesse et acquièrent avec le

“ Restaurateur de Robson ”
une souplesse et un lustre absolument incomparables.

EN VENTE PARTOUT, 50c LA BOUTEILLE.

t> J- T. GAUDET, PROP., JOLIETTE, I». Q. i
NiHÜfllUi iitJlliimllll]llMiiHll!l       rtlü]lnnHlUjtnnilillj)iiHlÜlljliiiHllitllni"[lltllinil[lti....|lllllj>nnllli]!liii,llill''.nlllJl) itlJlilmilllllllmirtllt.’lnMllIli]iM.l!lUll^..iilCji,l:.iIim i’0-i.MllJihi:i'^j!i irrita

Faites de l'Argent...
En vendant les meilleures bières de la ville.

ALES PASTEURISÉS DE EKER - PORTER, LAGER DE MILWAUKEE
Se conservent fraîches et pétillantes pendant des mois et se vendent 
bien. Bouteilles, quarts et barils délivrés dans l’espace d’une heure.

JNO BROADHURST & Co., 708 pue St-LaurentToujours Tél. East 172.
AGENT POUR LA VENTE.

AUGMENTEZ VOTRE COMMERCE
GOLD FIELD 
G. & A. 
ROSY VIEW 
TIP TOP

EN VENDANT LES CELEBRES CICARES

MANUKACTURKS PAR

MANILA ROSE 
SWEET HEARTS» 
ALFIO
DOUBLE LUCK.

SAUCIER & FRERE,
Essai Sollicité. Pont Maskinongé, Que

PARK, BLACKWELL & CO., Ltd.,
MARCHANDS DE PROVISIONS EN GROS,

Empaqueteurs de Lard/y TOTOfltO OTït. 
et de Viandes de Bœuf. Y\

ir ionmo

t'Mit

Faites l’cssai d’un baril échantillon de nos JAMBONS FUMES et DOUX ainsi 
que notre BACON pour le déjeuner. Ce qu’il y a de plus délicieux et appétissant

A. W. OSGOODE, représentant, 15 rue de l’Hôpital, Montréal*
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> Les Poèmes 
d’Eugène 
Field, v c

Donnés Gratis
à chaque personne qui 
souscrira au Fonds du Mo* 
uument à élever à la mé­
moire d'Eugène Field. 
Souscrivez le montant que 

toub toikIrez.~Des sous­
‘ criptions la faible som­

me de $1 donneront droit 
au donateur à ce coquet 
volume artistique.

"FIELD FLOWERS” 
reliure toile (9xll) comme 
certificat de souscription 
au fonds, (le volume con­
tient un choix des pièces 
les meilleures et les plus 
renommées de l’œuvre do 
Field, et il est prêt à être 
livré aux souscripteurs

(’’est grâce à la libéralité des grands artistes du 
, monde, si cet ouvrage a pu être étabii il moins de $7.00.
1 Le* fonds réalisés seront partagés également entro 
| la famille du défunt Eugène Field et l'érectiou d’un 
, monument à la mémoire du poète aimé de l'enfance.

Adressez : i ugène Fiild il rfument Subvenir Fund
Aussi chez les libraires. |g MONROE 8T., CHPIACO. 

oi vous désirez envoyer des timbres, ajoutez 10c.

Un Ouvrage 
de $7.00
Le livro dii siècle, magni­

fiquement irfustré par 
trente deux des plus 
grands artistes du 
monde entier.

tis

> nui
i Al
LJ
A VIS DE FAILLITE
** IN RE

ADELARD MARCOTTE,
Marchand Généra) de 8t-Georgc de Windsor, P.Q.

• FAILLI
Los soussignés vendront à l'encan publc, par 

inven'aire, au bureau de J. P lîogcr. comptable, 
No 87 rue Wellington, Sherbrooke, P.Q.

Jeudi le 7 Décembre 1899, & 11 hra a.m. 
l’actif mobilier du susdit failli, comme suit :
Stock de marchandises sèches.................. ? 180 20
Stock de chaussures ................................ 272 21
Stock d'épiceries, provisions ci farines.... 531 11
Vaissolles, ferronneries et foin .......... 288 08
Roulant et garnitures de magasin............ 111 80
„ • . $1,120 85
Dettes de livres, billets recevables et obli­

gations............................... :.................... 798 18
$2.225 33

Le stock pourra être vu lo 6 décembre prochain, 
l'inventaire et la listo des dettes de livres pourront 
être vus tous les jours à nos bureaux. Pour autres 
informations, s'adresser à

BILODEAU & RENAUD.
Curateurs conjoints.

15 rue St-Jaeques, Montréal. 
CHARLES J. ODE LL, Encanteur.

Sherbrooke, P. Q.

C. H. WALTERS & CO.
BANQUIERS

3, Rue Saint-Sacrement, Montréal.
Achat et vonto de Billets de Commerce.

Négociation de Bons et Débenlures.

La Banane d'Epirgne de la ilté et du 
District de Montréal.

AVIS est par le prêtent donné qu'un dividende 
de huit dollars 11 un bonus de deux dollars par 
action sur le capital do celte institution, ont été 
déclarés > i seront payables à son bureau principal 
& Montréal,

LE ET APRÈS MARDI, LE 2 JANVIER 
PROCHAIN. -

Les livres de transfert seront fermés du 15 au 31 
décembre prochain, cos deux jours compris.

Par ordre du bureau des directeurs.
HENRI BARBEAU, 

Gérant.
Montréal, 30 novembre 1899.

AVIS DE FAILLITE 
In re

C. CHARBON.
US rue Descry, Montréal.

Vente u l'encan, au No 69 rue Saint-Jacques. 
Montréal,

Mardi, le 12 Décembre 1899,
A U heures a.ni.

Stock de chaussures, cuirs et fournitures.$15,G67 28
Machines, courroies, cic................................ 3,170 80
Mobilier du bureau..............   140 10
Roulant.— ;...... ........ ....... 80 Oo

v $19.058 18
Dettes de livres suivant liste .................. 1,869 31

La manufacture sera ouverte le 11 courant.
A. L. KENT, U. GARANT, J. O. DUPUIS,

Curateurs conjoints.
MARCOTTE FRERES,

Encnntcurs.

Tant que vous n’aurez 453 

pas goûté les célèbres J—

Echantillons
cmojéi
gratis
sur

'tféman 'c.

TABACS EN POUDRE....

FRECHETTE
vous ne saurez pas ce que c'est qu’un 
tabac vraiment supérieur vendu 
avec la garantie des fabricants.

Miller & Lockwell, - - Quebec
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AUX CERCLES AGRICOLESni
Nous rappelons aux membres des 
Cercles Agricoles que nous avons 
en stock un assortiment choisi 

---------- -—avec soi» de----------------

Grains et Graines de Semenees.
—t------Nous nous ferons un plaisir d’en­

.----- voyer, sur demande, nos prix et
échantillons.

C. O. GENEST &
SHERBROOKE. P. Q.

FILS

Conservez vos Sacs Vides
Ceux qui emploient la FLEUR PREPAREE 

"XXX” DE BRODIE, et qui Voudront conserver 
et nous remettre les sacs vides, recevront les 
primes suivantes : .
POUR I2 8AGS DE I Une bollc image en couleurs avec 

6 LIVRES \ Bplendide cadro doré, 12 x 16 pcs. 
POUR 24 SAOS de J Uno image plus grande avec beau 

0 LIVRES t cadre doré, 18 x 24 pouces.
Note.— Nous n'accopterons que les sacs aveo 
Etiquette Rouge ” XXX. On peut envoyer deux 

sacs do trois livres à la place d’un sac de six livres.

BRODIE &HARVJE
Bnreau : 10 et 12 rue Bleury, MONTREAL.

K
Enregistré le 20 Avril 1899

L’empois supérieur,—
, donne des résultats 

merveilleux.
Obos:

1094, 1090, mo St-André, Montréal
TEL. MARCHANDS 1931.

EMPOIS

AMINE & CIE
Importateurs et Jobbers

— EN -

Marchandises Sèches
Générales

DK TOUTES SORTES. .

340 et 342 Rue St-Panl
— ET —

179 et 111 rut Ici Ctooliulrn
MONTREAL,

Téléphone 13.

JOS. AMYOT
IVo 45 rue Dalhousie,

QUEBEC»
Négociant en Marchandises

et

Européennes,
Américaines,

t.... '

Canadiennes.

J. W. HILL
Propriétaire d’Entrepots
ENTREPOT, REFRIGERATEUR PUBLIC 

POUR EFFETS PBRISSSABLBS EN 
DOUANE OU LIBRES

Entrepot No 73 
Magasin : Bureau :

Coin des rues . a No 46 rue William 
William et Queen f MONTREAL

Messieurs—
Au No 97 Rue St-Jaoques, 
Chambre 80, nous plaçons 

. et prêtons de l’argent sur 
billets et hypothèques.

J. C. BRAZIER,
' Courtier d’Assurance.

C. À. MARCHAND
IMPRIMEUR ET RELIEUR

No !38, Côte St-Lambert
DEMANDEZ LES PRIX POUR

1ST Impressions do luxe et commerciales.

Bell Main 2935 
des Marchands 968TEL

- /•
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- - - LA ...

Société Nationale 
de Sculpture

LE l'KOCII UN’ TIRAGE AURA LIEU
LE 20 DECEMBRE 1899 
« au No 175 rue St-Jean, Québac.

OTT’V/RJL.GŒ
1 Lot.............................$11 OKI........................ $10,(100
1 Lot ..............  1,000   4,000
1 Lot........................... 2,IXKl......................  2,0 0
1 Lot........................... 1,0 0 ..................... 1,000
2 Lots ........................... .’00..................... 1,000
5 Lotfi............................ 200..................... 1,000

25 Lots.............................. GO   1,500
68 Lots ............................ 25   1,650/

100 Lots.............................. 10   1.000
200 IvOts ........................... 20................... 4,000
3 0 Lots............................ 12.................... 3,6 0
520 Lots..............   8........................  4.000

LOTS APPROXIMATIFS
100 Lots............................ $20.......................$2,000
100 Lots.......................... 12........................ 1 000
100 Lots......................... 8........................ :800

LOTS TE RMI NATIFS /
9Ô9 Lots............................. $1  $3,996
999 Lots......................... 1......................... 3,996
3,500'............................................... ITT.............$49,712

PRIX DiS BILLETÏTTôc., 50c. et $1,00
___________EN VENTE PARTOUT
| M*XXK><W*X**X** ******

Chaque Numéro du
Office Hagazipe

A. 0. KITTRKDGR, F.U., (.LA., Editer,

contient, dos informations sur les affaires 
do bureau

Valant plusieurs foisjson 
^ prix annuel.

Il ne publie que des articles/ prati­
ques sur des sujets pratiques par des 
hommes d’affaires pratiques/

Echantillon Gratuit.
Publié mensuellement. /Abonne­

ment, $1. par an. Publicité, taux 
fournis sur demande.

ACC01INTICS ASSOCIATION, /Editeurs.
37 Lancashlro Building, New-York, N. Y.

Almanach Agricole, 
Commercial et Historique

POUR 1900
Renseignenvnts les plus complets sur l'Eglise du 

Canada, le Gouvernement, etc , etc.
5 Cts P e xemplaire.

Almanach des Familles,
_______— PO U R 1900-------------------

Belles histoires, légendes, conseils pratiques.
En vente i liez lous les librai- 5 Cts
reset principaux marchands. l'Exemplaire.
J. B. Rolla ’d & Fils, Editer*, meSt-Vinont, Montréal

50 YEARS’ 
EXPERIENCE

Patents
TRADE MARKS

Designs 
Copyrights &c.

Anyone sending a sketch and description may 
quickly ascertain our opinion free whether an 
Invention Is probably patentable. Communica­
tions strictly conSdentlal. Handbook on Patents 
sent free. Oldest agency for securing patents.

Patents taken through Munn A Co. receive 
ipectal notice, without charge, in the -

Scientific Jfmerican.
A handsomely illustrated weekly. Largest cir- 

Terms, $3 adilation of any sclentlflc journal. _ _ ..
year ; four months, $L Sold by all newsdealers.

MUNN & Co.3e,Broadwa» New YorkBranch Office. F St., Washington, D. C.
J.a Wlèbre Ecrémeuse Centrifuge “United States.”

Coupe du Roi et premier prix d’honneur en 1891, 
à l'Exposition do Gottenburg, en Suisse, la patrie 
par excellence des écrémeuscs centrifuges. Pre 
mier prix à l'Exposiiion de Chicago, en 1892. Lt 
plus solide, la plus durable, la meilleure. Toutes les 
grandeurs et tous les prix depuis $75.00 à $625.00.

agent ALFRED TRl'DEL, St-Prospcr. Co. Champlain
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BREVETS Si vous voulez faire 
breveter une inven­
tion, écrivez à
Fetherstonhauch

. & Cl E, Canada Life
_ BIdg., Montréal.
Bureaux il Toronto, Ottawa et Washington, D. C.

FAUCHER & Fils
Importateurs et Marohands-Ferronnlers

Bois et Barnitiires de Voitures
Fournitures pour Carrossiers et Forge­

rons, telles que Fer en barres, Acier, 
Charbon de forge, Peintures^

. Vernis, etc.

Nos 796 à 802, Rue GFàig,
MONTREAL.

Téléphone Main 576

T] TEL. BELL UP 971

Canada Electric Co.,
L. ROUSSEAU Gérant

2501, STE-GflTHERINE,"Éi0EMT
Installations de lumière électrique et 
d’Horloges de contrôle électrique 
Téléphones pour entrepôts,
Cloches Electriques, Etc., Etc.

SEULS AUENTS I’OUll LA

STRNDHHD ELECTRIC TI7VTB CO 

de Waterbury, Con ’

L. N. DENIS
Tapissier-Decorateur 
- Blanchissage, 

Peinture a façon.

Stock considérable de Papiers Peints, 
Ferronneries. Prix défiant toute 

concurrence.

ÆX, Tel. Bell East 1774
Tel. Marchands 166

313 rue SHaiirent,
MONTREAL?

SI JAMES JtOBERTSON CO., Si
MARCHANDS DE METAUX, 

FABRICANTS DE TUYAUX EN PLOMB,
Coudes en plomb comprimé, Plomb de chasse, Mas­
tic. Blanc do plomb. Spécialité de l'enveloppe des 
Fils Electriques avec du plomb ; aussi Scies rondes 
Scies A moulins, Godendards et autrOB scies.

Bureaux : 144 me William,
Usines: coin rue* William et Dàlhousle. MONTREAL.

N. SIMONEAU
ENTREPRENEUR-E LECTRICIEN __

2151, üotre-Dame, Montréal]
Spécialité: Installations pour I 

lumières électriques.
Tel. Bell Main 1275.

1 ‘^■’i.:nllî'll'lll[jlinrllluJl]]l IlllllljlI.inlIIlJlH -ail.....it ^

COURSE POUR les TAPIS...
Tel est le mot qui exprime le mieux l'ac­
tivité qui prévaut en ce moment dans 
les Tapis, Itidcaux et Couvertures do 
plancher it chacun de nos Trois Grands 
Magasins de Tapis. •

THOMAS LIGGET,
1884 rue Notre-Dame, Montréal.
2446 rue Ste-Catherlne, Montréal. 
175 à 179 rue Sparks, Ottawa.

0

%Mipn«m;"iiiipi":ip'i"illp .....................piMiipHiipwmpuniiipiniiy

ferronneriesThuile! S

PEINTURES. CHARBON,
ETC, ETC.

Co'?A'OTKr!)AML'&5tlCfSE0l

Manufaoturlers'.et.Importateurs, 
■Montréal.ï_ _ _ _ _ I

D1D
REVETS D’ 
(Frnnce-Etranger) INVENTION

Marques defabrique, Procès en contrefaçon, etc.
iDgenieur-Con­
seil (depuis 1867

PARIS
16 r. des HallesCASALONGA

Prop. Direct, (depuis 1878) du lournal (25 f. par an) LA

" CHRONIQUE INDUSTRIELLE11
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I
pAIN POUR OISEAUX Est le “Cottam 
"■ Seed," fabriqué d’après six brovêts. Mar­
chandise d 3 confiance; rien ne peut l’appro­
cher comme valeur et comme popularité. 
Chez tous les fournisseurs de gros.

COMPTABLES.

MAURICE BOISVERT, ci-devant gérant de 
banque. S’occupe d’administration do suc­

cessions, location do propriété, collection de loyers, 
d’achats ou recouvrement de créances sur comptes 
et billets.

25 ans d'expérience le recommandent au public. 
No90 rue St-Jacques, Montréal.

BILODEAU & RENAUD,
Comptables, Auditeurs et 
Commissaires. Spécialité:

ègle
Faillites. 

Téléphone Main 2003.

Règlement des affaires de 
No 15 rüe arques,

Montréal.

Gagnon & caron,
Curateurs, Experts Comptables. • 

Bâtisse des Chars Urbains, 
Tel. Bell Main 815. B. P. 911 Montréal.

Arthur Gagnon, Gérant de la Succession 
Hon. Jean Louis Beaudry.

L. A. Caron, Auditeur de la ville de Mai­
sonneuve et delà Chambre de Com­
merce du district de Montréal.

yj^LEX. DESMARTEAU,
Successeur de Charles Desmarteau, 
Comptable, Auditeur, Liquidateur 
de Faillites Commissaire pour Qué- 
et Ontario.

1598 et 1608 rue Notre-Dame,
Montréal

Tél : Bell, Main 1257. Marchands 257.
Résidence, Bell East 1313. .

(Ancien Inspecteur Banque d’Hochelaga)

Auditeur et Expert Comptable
Liquidateur de faillites 

et Administrateur de Successions
118 Rue Saint-Jacques - Montréal.

Placements d'argent.
Délientures achetées ou vendues.

m- Localité Su 
Gi

rbe, do 
Grand Avenir. S’adresser 

à A..& H Llonals, 
25. r. St Gabriel, 

■ Montréal.

JOS. CONTANT-SSSS
OHOS STT DETAIL

No 1475 rue Notre-Dame,MONTREAL
IN DE LA RUE B0N8E00UR8 .

Tel. BeU Main 100.

UNE MEDECINE IDEALE
Pour la famille. Contre l’indlgeatlon, l’état bilieux, le mal 
de téta la constipation, le mauvale teint, la mauvalie 
haleine, et tout le» dérangements de l’eetomao, dn foie et 
dee Intestine. „

Lei “ BIPANS TABULES » 
Agissent doucement et promptement Une digestion par­
faite résulte de leur emploi. Une eenle soulage. En vente 
par tons les pharmaciens, on envoyées par malle

Rlpans Chemical Co., 10 Sprnce St., N.Y.

La Viatorine
EMUL8I0N SUPERIEURE D'HUILE DE FOIE DE MORUE.

miFIH1!1 Toux. Bronchite, Asthme, Eli N KIT Rhume, Scrofule. Pituite, 
■ Dyspepsie,Débilité Générale. 

25c, 50c, $1.00 la bouteille. En vente partent.
DÉPÔT PRINCIPAL

Institution des Sourds - Hnets, St - Louis dn Hile End.

LES MARCHANDS...
Qui vendent le

SIROP D’ANIS DE
Donnent satisfaction & leurs cliente 
et réalisent un honnête profit.
Toub le3 marchands de gros vendent 
le SIROP D’ANIS DE GAU VIN.

DEPOT GENERAL

EO. GONTHIER
Expert Comptable et Auditeur

Expert Représentant The Account, 
Audit te Assurance Co'y, Limited,,
New York.

11 et 17, Côte de la Place d’Armes
Tel, BeU Main 1180.

Spécialité : Audition de livres- et organisation 
de comptabilité d’après méthode appelée '‘Balance 
Sheet SyBtem of Accounts.”

1286, rue Ste Catherine, Montreal.

Miami contre Faim: is: Liquors
Sans injections hypodermiques, ni publicité, m 

perte do temps, ni autre inconvénient quelconque, 
par la CURE DIXON, remède végétal tout à fait 
lnoffensif qui guérit positivement tous les cas 
sans exception, s'il est pris fidèlement suivant les 
directions.

C’est un véritable spécifique contre l’alcoolisme 
et la morphinomanie.

Envoi gratis et sous pli cacheté d'une brochure 
explicative *■ DIXON CURE CO.”|

J. B. LALIME, Gérant,
572.;rue.St-DeiÜ8, Montrai.

3
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. RENSEIGNEMENTS COMMERCIAUX
PROVINCE DE QUEBEC

-------- ----------------------- CESSIONS----------------------------—
' Montréal—Bergeron & Frère, épie.

Fulton J. Napier, imprimeur.
Pillar Edz ib., Mde Lindsay, négociant
National Coffee and Spice Mill<.
Revington (The) Cutlery Co.

• Nioolet—Lemire J. R., mag. gén.
Stanfold—Bussiôre Albert, mag. gén.

CURATEURS
Montréal—Desmarteau Alex, à John 

Lane, rest aurant.
Desmarteau Alex. ^F. X. Lasalle & 

Fils, chaussures.
Desmarteau Alex, à Jacob Boston, 

chaussures. * I
DÉCÈS

Québec—Paquette A., bijoutier.
Victoriaville.—Grégoire J. P., tailleur.

DISSOLUTIONS DE SOCIÉTÉS
Lévis—Goulet & Frère, épie,
Montréal—Oriental (The) Bath Co.
St Jean—Béohard & Poutré, “ Union 

Hotel,Nap. Poutré continue.
VaXleyfleld—Lefebvre & Laniel, char­

rons. • -
EN DIFFICULTÉS

Lac Mêgantio — Huot E. M., cordon­
nier, nss. 11 déc.

Montréal—Gaucher G. G. & Co, farine, 
etc. en gros et en détail.

Pelchat Arthur, merceries, ass. 11 déc.
Quenneville Wilbrod, épie., offre 26c 

dans la piastre.
Oox John, épie.
Nicolet— Lemire J. R., mag, gén., ass. 

13 déc. •
Stanfold—Bussière A, mag. gén., ass. 

16 déc.
St-Henri de Montréal— Hainault J. U." 

et non pas J. H. Huipault, épie, offre 4uc 
dans la piastre.

St- Jean—Fairfield & Granger, agents. 
FONDS A VENDRE

Dunham—England Melle S., nouv, etc
Québec—Gagnon J.E., bijoutier, 11 déc.
Shawbridge — Henderson Alex, mag. 

gén., 9 déc.
St Alban—Laganiôre M. & Oo, mag. gl.

FONDS VENDUS
Montréal—Starr Thimotbée, écurie de 

louage.
NOUVEAUX ÉTABLISSEMENTS

Johnville — Smith W. C., charron a 
ajouté les épiceries.

Montréal—Canadian Oirbonite Co.
Cardinal L. N. & Co.. tailleur ; Louis 

N. Cardinal.

Ookels & Panes, confiseurs.
Dagenais & Racieot, épie.

^.Montreal (The) Produce Co.; Orphy- 
re Lefebvre.

Pinkerton’s National Detective Ag’ny, 
Ranger A. A. & Oo., tailleurs ; Ovila 

Gagné. ' .
Rivet & Brazeau, ch irronsj'Jos. Rivet 

et Emile Brazeau.
St;ir Washing Water Co.
Stewart & Trickey, grain ; Rod. Stew­

art et Joh i Trickey 
Beauchamp & Bouchard, bouchers. 
Bell (TheJ Organ and PianoJDo, Ltd. 
Herchenhoren & Decter, négociants. 
Paris Milue & Co, chapeaux, etc, à 

corn. \ ■ . '
St Lawrence- (The) Yat ch Co, demande 

charte. - '
Plessisville—Demorasse S- &,Co, mag. 

gén.; Mde S. Detnorâsse.
Québec—Kirouac N.G.& Co, courtiers. 
Ste Julie de Somerset— Megantic Tele­

phone Co; Jos H. Godbout. -
St Lambert (co Léris)— Société de Fa­

brication de beurre et de Fromage St 
Lambert. -

Upper Thorne Centre—Armstrong Bros 
mag. gén. __________ <

PROVINCE D’ONTARIO
CESSATIONS DE COMMERCE 

Carleton Place— McVeigh R. M., hôtel. 
Jerseyville—Dunham Rich. A., épie, et 

nouv. ; Orton Dymunt succède.
Listowell—Plunkett, & Damn, épie. ; 

J. T. McKee ver succède.
Port Dalhousie—KMIy A.', hôiel ; Mde 

E. J. House succède.
. , • CESSIONS

Fergus—Philip James, épie.
Oalt—Lawrosbn W. W., épie.
Ottawa—Pageau A. E. & Co., nouv., 

etc., ass. 18 déc. 1
Smithville-^Smith Wm. B., mag. gén. 
Toronto —Laughliu John li., chaus­

sures.
Caldwell James, fruits, poisson, etc. 
Wahnapitae—Thomas Richard, mag. 

gén., ass, 14 déc. • .
DÉCÈS '

Alma—ONeilE., hôtel.
Hamilton— Hartman E. A., mfr. de 

balais. ' •
Morrisburg—Denesha Wm.,négociant. 
Toronto—Howard George & Son, for­

gerons ; George Howard.
■ ~ . DISSOLUTIONS DE SOCIÉTÉS

Hamilton -Patter3on&Paisley, hôtel; 
James J. Paisley se retire.-

Ottawa—Stallmeyer & Living, mar­
chands tailleurs ; Stallmeyer continue.
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GRAINS DE SEMENCE B16 Manitoba/Blé Rouie, Avoine Banner, Merveilleuse, 
Manitoba, &o. Orge, Sarrasin, Pols, B16 d’Inde & silos, 
Lentilles, Graine de Mil canadienne et américaine, Graine 

de Trèfle rouge, blanc, alsike, Mammoth, Vermont. Plâtre a terre, Kngrals chimiques, (le plus
.................... ‘ .......... ~ rcle ' ' 'hautement recommandé). Assortiment des plus complets. Spécialité pour Cercles Agricoles.

Négociants en gros. Farines, Provisions, Etc. 126 -140, rue St-Paul, QUEBEC

The National Life Assurance Go. of Canada
INCORPOREE PAR ACTE SPECIAL DU PARLEMENT DU CANADA.

CAPITAL AUTORISE.................................$1,000,000

Bureau Principal: Temple Building, Toronto.
H. S. HOWLAND, Président. R. H. MATSON, Directeur-Gérant. ' F. SPARLING, Sec.-Trésorier.

Les personnes qui ont l’intention de s’assurer devraient examiner les plans 
attrayants de la “ National Life,” avant de a asauror, ailleurs.

On demande des agents actifs et do confiance; dans tous les comtés de la Province deQuébec : ils devron' 
être des hommes a’une réputation inattaquable. S’adresser au Bureau Pnnoipal, Temple Building 
Toronto, ou à

A. McTEEB, 1. BOUBBOIlflERE, Bâtisse Hew York Lire, Montreal, P.<(.

MUTUAL LIFE INSURANCE COMPANY
Cette Compagnie est dans sa cinquante-huitième année et n’a cessé de progresser à pas de géants 

et s’est toujours tenue an premier rang parmi toutes les compagnies d'assurance sur la vie.
Dans les cercles d’assurance elle est désignée comme la plus puissante compagnie du monde, son 

actif étant de 277 millions de dollars. .
Afin de suivro le progrès et d’agir dans l’Intérêt de ses clients, elle a émis une nouvelle police garan 

tissant des avantages spéciaux. • .
Dans le but d'étendre ses opérations, cette compagnie a organisé un département français sous la 

direction de John P. Daly aidé d’agents d’expérience et de confiance.
Ceux qui déBirent s’occuper d'assurance sur la vie, directement ou indirectement, ne peuvent faire 

mieux que de prendre un engagement avec cette compagnie qui accorde des contrats très avantageux 
et des conditions libérales. Pour toutes informations s'adresser A •

FAYETTE
BATISSE IMPERIALE.

BROWN, Gérant, ’ 
. Mutual Life Insurance Company, MONTREAL P.Q.

CANADA LIFE ASSURANCE CO.
Quiconque prendra une police d’assurance-vie à cette compaguie avant le 23 décembre 

prochain, économisera de l’argent, vu qu’après cette date les nouveaux taux de primes 
seront de dix à quinze pour cent plus élevés que le taux coté actuellement.

Par exemple :
Une police de $10,000, vie, sur le plan de 20 paiements, peut être obtenue 

maintenant moyennant une prime de I288.50. Sous le régime de la loi des 
assurances du Dominion, votée à Ottawa pendant la dernière session, le 
nouveau taux sera de $332.50-, soit plus de 15 pour cent plus élevé que le 
taux mentionné ci-dessus. :

D’avantage est tellement grand qu’il sera de votre intérêt de saisir l’occa
sion présente. ----- -------------- *

Taux et autres informations seront fournis par
J. W. MARLING, Gérant, Montréal, 

OSCAR IjT. GAGNON, Gérant, Départ. Français.

A l’âge
de
30 ans
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Wind8or—Purser & Son, plombiers ; 
J. E. Purser continue.

FONDS A VENDRE
Morriaton—Weeks Geo. T., harnais. 
Toronto—Gollina Wiikie & Co.,nouvM 

etc., 13 déc. -
Wtarfon—Irwin John, moulin. 
Walkerton—Black A. A., mag. gén., 13

déc;---------------------------------
Woodville et Oak Lake—Dodds Ths. 

W,, mag. gén., à Oak Lake, Man.
FONDS VENDUS

Fallowfield—Rooney Ths., forgeron, 
etc. '

Kingston—Hardy & Co,, nouv.', à 541c, 
dans la piastre.

London—Johnston W. W., épie. 
Kirknatriik Robt., jr., chaussures, à 

Robt. Kirkpatiick, sr.
St. Thomas—Stacey Hardware & Mfg. 

Co.
Toronto—Rogers J. K., épie., à John 

Galbraith.
Walkerville—Douglas Wm., hôtel, à 

Geo, C. McIntosh.
nouveaux Etablissements 

Oarteton Place—Salter A., hôtel. 
London—Langford A. A. & Co-, pape­

terie. ' . "
McLeod Wm. J., épie.
Ottawa—Morgan L. O., chaussures. 
Ottawa Cord and Tassel Co. ; Chs. H. 

O’Dell.
Stratford—O’Brien Brien, épie.

NOUVEAU-BRUNSWICK
1 FONDS VBNDUB ‘

St- Jean—Myles W. H., épie.
INCENDIES '

Moncton—Higgins L. & Co, chaussu­
res en gros, etc.
% Moncton Carpet & Furniture Co, ass.

NOUVEAUX ETABLISSEMENTS 
> Moncton—Steeves Enoch W., harnais.

St Jean—Lemont & Co, confiserie.
•— Olive-Frk F., restaurant.........

NOUVELLE-ECOSSE
CESSATIONS DE COMMERCE 

Yarmouth—Crosby Silas K., épie. 
CESSIONS

Halifax— Maritime Electric Co.
DISSOLUTIONS DE SOCIÉTÉS 

Halifax — Davidson W. & Co, fabri­
cants de bouilloires. ~

. EN DIFFICULTES
Digby—Houldsworth G.H.& Son, épie.

.FONDS VENDUS _
River John—Carruthers Robert, mag. 

gén.
I N

—Yarmouth— Churchill-Wmr ferblante­
rie.

Croiaby A. R., mag. gén.
Stoneman A. F. & Co. mag. gén., etc. 
Sheldon Lawis& Co7"épiC7“

NOUVEAUX ÉTABLISSEMENTS 
Newton—Daniel L. B., épie.
River John—Ritchie Catherine, hôtel. 
Yarmouth—Crosby Ose ir F.

MANITOBA ET TERRITOIRES 
DU NORD-OUESTt ____

CESSIONS
St Boniface—Collin L. J., épie., etc.

DISSOLUTIONS DE SOCIÉTÉS 
Brandon — ringginson & McLellan, 

quincaillerie.
Edmonton— Gariépy & Chenier, mag. 

gén.; Gariépy & Bros continuent.
NOUVEAUX ÉTABLISSEMENTS 

Cochrane—Cochrane (The) Trading Co

COLOMBIE ANGLAISE
CESSATIONS DE COMMERCE 

Ashcroft — Menzies J., épie., etc.; W. 
Hawthorne succède.

Lillooet—Delong E. O., forgeron ; Ja­
mes B. Uren succède. . .

Victoria—Peden & Co, tailleurs.
EN DIFFICULTÉS 

Sandon—Barger Mde Kate, hôtel. 
FONDS VENDUS

Kamloops—Central Restaurant à Mde 
A. Smith.

NOUVEAUX ETABLISSEMENTS
Nelson—McCanaland H., chaussures. 
Phœnix—B. C. Hotel Co.
RevelStoke—Salmon Arm Co-operative 

Ass.
Vancouver—McCracken & Beach, épie» 
Imperial Oil Co.

JOURNAL DE LA JEUNESSE.—Sommaire de 
la 1408e livraison (25 novembre 1899).—L’or du pôle, 
par Danielle d’Arthez.—L’Aspidiotus.—Un Toutou 
débrouillard, par Augusta Latouche. — La Rigole 
du diable (Légende), par Germaine de Pèrceix. — 
Les timbres-poste (Luxembourg),par Lucien d'Elne.

Abonnements : France : Un an, 20 fr. Six mois, 
10 fr. Union Postale : Un an, 22 fr. Six mois, 11 fr. 
Le numéro : 40 centimes.

Hachette & Cie. boulevard Saint-Germain, 79. 
Paris. *
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). G. LAVIOLETTE, Pr«l. G. de G. LANGUEDOC. Sec.-Trés. F. GAUTHIER, Gèrent.

ST. LAWRENCE sp-FEÜ
BUREAU PRINCIPAL: 7, PLACE D’ARMES, MONTREAL

Certificat de dépôt :  Québec, 10 Décembre 1896. Je certifie par les présentes, que la Compa­
gnie D'Assurance contre le Feu “ St. Lawrence," do Montréal, a déposé entre les mains dn Gou- 
vemement de la Province de Québec,' la somme de vingt-cinq mille dollars, tel que requis par 
l’Ordre en Conseil du 20 Juin 1896. (Signé) H. T. MACHIN, Asst. Trésorier de la Province de Québec

MARCOTTE & LECLERC, Agents Généraux, 28 Côte de la Montagne, Québec.

■ Les Polices de Union Mutual renferment tout ce qui est libéral, désirable, de valeur, dans 
l’état avancé des connaissances en matière d’assurance sur la vie.

QUELQUES VALEURS
COMPTANT — PRETS 

ASSURANCE PAYÉE

Cle d’Assurance sur la Vie

UNION MUTUAL
PORTLAND, Maine.

FRED. E. RICHARDS. Président. 
ARTHUR L. BATES, Vice-Président.
Agents actifs toutous d* mandés.

PLANS PRINCIPAUX
VIE ENTIERE 

PAIEMENTS LIMITÉS 
DOTATION - TONTINE

Dividende annuelle on 
tonne renouvelable.

Extension d'assurance 
d'après la loi de non-con­
fiscation du Maine. — -------------------------------------------- ----------------------------
Adresse : HENRI E. MORIN, Agent en chef pour le Canada, IM rue St-Jaeqnes, Montréal, Can. 
Pour agences dans la division ouest do la Province de Québec et pour l'Est d’Ontario, s’adresser à

WALTER L JOSEPH, Gérant, 161 rue St-Jaeqnes, Montréal.

Western Assurance Co.
Compagnie d’Assurance contre le Fen et sur la Marine- Incorporée en 1851.

CAPITAL SOUSCRIT - - ' $2,000,000
- CAPITAL PAYE - - - 1,000,000

ACTIF, au-delà de .... 2,100,000
REVENU ANNUEL, au delà do .... 2,280,000

BUREAU PRINCIPAL, TORONTO, Ont.
Hon. Geo. A. Cox, président. J. J. Kenny, vice-prés, et directeur gérant. C. C. Foster, secrétaire 

J. H. ROUTH A SON, gérants, succursale Montréal, 189 RUE ST-JACQUES.

AGENTS ET COLLECTEURS DEMANDÉS
La Canadienne

S'adresser personnellement 
ou par lettre à

F. 3-AJSOlT, Q-éiant,

a—

Compagnie d’Assurance sur la Vie
BUREAU PRINCIPAL: 7, PLACE D’ARMES, MONTREAL.

---------- Argent à prêter sur première hypothèque

"l - 

4

4
- LONDON & LANCASHIRE

LIFE INSURANCE COMPANY
Bureau Principal pour Ie> Canada, Montréal

Rt. Hon. LORD STRATHCONA & MOUNT ROYAL, Président.
B. HAL. BROWN, Gérant Général pour le Canada. J. L. KERR, Asst Gérant Générai.

F. SICOTTE, Gérant Département Français.
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PROVINCE DÉ QUEBEC

Cour Supérieure.
-------------  ACTIONS

Défendeurs Demandeurs. Montants
Belœil

Jodoin P. A. esqual.......... Cité de Montréal 716
Grand'Mère

Tringue Pierre...........Laporte Marlin & Cie 424
Hamburg

Schntze Cari A. P. R;....Wm Vipond et al 322
Longneoll

Barré Olv..................................Jos Kiendeau 268
Maisonneuve

Ville de Maisonneuve et al............... Banque
Ville Marie 4131

Montréal ,
Brown Geo. S. et al esqual....Jos. Plouffe 195
Beaudry Jos. et L......... Banque Ville Marie 306
Beaudry L..................... Banque Ville Marie 1629
Carrière Jos.............................Jas W. SinitU 275
Cie Chemin de Fer du St Laurent & Adi-

rondac......................... J. B. DeLorimier 1887
Cité de Montréal.................. James H. Biras 150
Dupuis Isaae..........Albert Nordheimer et al 107
DeLorimierJ B......................Jacob Lecuyer 5e cl.
Duperrault Adol........Dame Susanna Fortn 3600
Dionne Delle Claudia............... G. Deserres 192
Desjardii s Jean A.............. Trust & Loan Co 760
Denis Jos.'.......................Daine Sophie Noel 813
Frappier J. O. R. et al............. Duncan Mc­

Millan le cl.
Girard Delle Sophie............M. Ths Brennan 100
General Mining Ass........................Frk Ross 2642
Hurteau & Gervais et al esqual........Banque

N ationale 3450
Kelly W. M. F..................,,.Jos Ettenberg 219
Ledoux Chs..............James Meidrum 261
Laporte Nap. et al.......... Banque Ville Marie 2035
Laporte Dame Nap. et al..................Banque

Ville Marie 1016
Legendre P. Romuald et al. ..L. J. Pothier 

“ , , et al 158
Lafontaine Godf. A. .R. J. Demers (domm.) 200
Lippè J. S....................‘..............J. L. Comte 125
Monast Dame Michel........Cité de Montreal 375
Millen Dame Hy.......................S. Bethume 5125
Montreal Park à Island Ky Co.. .Dame M.

H. Bagg et vir le cl. 
Nicolle Amédée.... .... .Taillefer ArPaqnin “1(5
Olivier Henri G.................Dame M. Sophie .

Desève et vir • 118
PgJSft’-Mich. J................Dame Hairiet Sym 300

-Rose John B............................Louis Parent 875
Richard Jos. et al..........................Wm l^wis 4e cl.
Sceurs de la Providenee............Banque Ville 20383
Vincent Stanislas.... Dandurand & Brodeur - 189

Notre Dame de Grâces
Cardinal Alph et al..............Dame A. Lenoir

‘ Rolland 2e cl.
Québec

Goulet Alfred et al....James Robertson Co. 102
Renfrew

Quebec Bank 650

Scottstown
Taylor Wm..............................James Linton 188

.. • . Sorel _
South Shore By Co....................Geo. Moffatt 552

St Henri
—Doré-Louis................ ............. Victor Cusson—100

St Louis Mlle End
Dubreuil J Mb et al..  ............Frs Galipeau 2e cl.
Juteau. Dame Jos, eTÂT.. ....... .Elie Mayer : 126

St Paul
Snyder Gust. C............. ,.Frk J. Wetherell 160

St Pierre aux Liens
Deschamps Dame J. H..J. H. Davidesqual 800

Ste Rose-
Ouimet Wilfrid........................... Frs Ouimet 3e cl

Très St Rédempteur
McCabe John.....................A. G. Cross et al 327

Vaudreuil
Aquin Jos........................L. Ed Charbonneau 150

Westmount
Steward John........................... Robt Mitchell 199
Cutter S. M......................Ths H. Christmas 181

Cour Supérieure
JUGEMENTS RENDUS

DEFENDEURS. DEMANDEURS. MONTANTS.
Absents

Tétrault F. X..................L. 'Villeneuve et al 254
Côte St Panl

Leduc Gilbert........Dame N. Lalonde et vir 200
’ Dorval

Galipeau Albert..........."VDame Azilda Dame 200
Longueuil ...

Narbonne Chs..............Delle M. B. Lalonde 104
Montreal . ,

Allan J. Wm et al..Canadian Breveries Ço. 804
Bourdon Alph.......... ................ W. T, Virtue 106
Bourassa Henri H. et al.Can. Bank of Com. 433
Bishop George..................... Alex. M. Foster 25573
Cornell Hy.....................Fred. G. A. Kearns 140
Cyr Damaseet al............."........... D. Parizeau 205
Duplessis Anua Moreau..........Western Loau

Trust Co. 2742
Douglass James......................Ths C Collins 320
Flanagan Pat....................Mich F. Sheridan 198
Guenette J. Anth........... L Villeneuve et al 189
Gueuette Dame J. A........ Bank of B. N. A. 670
Grenier J. L. Alf.........................Frs Gélinas 324
Henry Jos II....•James Cooper et ai esqual .135
Karch Dame J. A................. ..J. N. Dupuis 482
Larivière A. Clément et al................. Crédit ‘

Foncier F C. 20589
Lasalle F. X. et al.. ;........ Ovila Chaurette 133
Larivière J. Nestor et al.......... A. McArthur 254
McDonnell Thos.....................L. P. Brodeur 279
Montreal Roofing Co. .D. W- Lockerbyetal 100 
Montreal Mining & T. Co.. .Govemer & Co .72 
McDonald W. C..Delle M. Poirier (domip.) 1300 
McDonald W. C. .Delle M. B. Gelinas do 1800
Mallette T. H............................. J. R Gravel 200
Onimet Wilf.....................Cléop. Chartrand 24
Parent Geo. W.....'....................Hy Hegan 381
Roy Eusèbe...................G. Lamothe et al 211
Royal Electric Co........Frk E. Leonard étal 6677Mackay^A. C.
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I!» American Fire Insurance Co.
...DE NEW YORK...

Bureau Principal pour le Canada, TORONTO.- - - - - - - - - - - - - - - - - - -
——Etablie en 1857

JAS. B001ER, Gérant.
DÏS DEMANDES D’AGENCES 80NT SOLLICITEES DANS TOUT LE DOMINION.

N. B.—Les porteur* de polices de cette Compagnie ont la garantie additionnelle de la 
Manchester Fire Assurance Co.» d’Angleterre.

s s 
• e

Fondes en 1833

COMPAGNIE D’ASSURANCE MARINE
BRITISH * AMERICA

Capital en Argent - $760,000.00. Aotlf Total, au-delà de $1,610,827.88 
Pertes payées depuis oa fondation $16,820,202 76 

Bureau Chef à Toronto, Ont. Geo. A. C. Cox, Président; J. J. Kenny, Vice-Président; P. H. Slras Sec

EVANS & JOHNSON, Agent Résident, Ratisse “ Canada Life,” MONTREAL

“ SON FIRE INSURANCE
La pins ancienne compagnie au monde, faisant exclusivement des opérations d’afsurance contro le feu. 

v Le surplus, au-delà du capital et des obligations, excède $7,000,000.
Succursale Canadienne à TORONTO, Ont, - - * - H. M. BLACKBURN, Gérant.

On a besoin d’agents dans tou9 les districts non représentés.

ProTiftent San® LA iss. Unity ol Nm Tnt
La meilleure Compagnie pour les Assurés et les Agents.

.* . . Les agents habiles, et les personnes recherchant une position rémunératrice 
peuvent s’adresser au bureau principal ou à aucun des agents généraux de la Compagnie.

Bureau Prinoipal pour Ontario : Temple Building, Toronto, 
do do do Québec : Temple Building, Montréal.

t.•

THE FEDERAL LIFE ASSURANCE COMPANY
■ Bureau principal : HAMILTON, Ont.

CAPITAL ET ACTIF....................................................... $1.475,283 41
SURPLUS AUX PORTEURS DE POLICES............  . 717,884 21
PAYÉ AUX PORTEURS DE POLICES EN 1898 .... 143,702.25

pr- Les Polices-Contrats, les plus désirables, "•s ,
JAS. H. BEATTY, DAVID DEXTER,^ J. K. McCUTCHEON,’

Président. Directeur Gérant. Surint. desIAgenoee.
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Villani A................................. Alex. Michaud ' '112
Young J. B...............................B. Shaw et al 5692

Numcle
Brownell John...........................John Brown 275

Pointe Claire .
Deslauriers J. B. Legault...... Dame M. L.----------

Coasineau et vir 448
Shefford

Mai a ton B. E.................... ........ G. Sylvestre 197 _
. St Henri

Jacob Joseph..............Crédit Foncier F. C. 10465
•* ■ • St Habert -
Bénard Abraham............. i... Aug. Provost 209

. „ St Laurent
Gohier Ed........... Delle E. Cousineau esqual 112

Ste Marthe
Milmore jolin........ .•....................Elie Milord 100

StRoohdel'Achlgan'.
Lafarge Hilarion................Gault Bros Co. 181

Weatmount
.. Douglas James............ ................Em. Pelosse 305

MacDanald A. Koy et al...Merchants Kk of
____________  Halifax 115

Cour de Circuit .
y JUGEMENTS RENDUS

DEFENDEURS. DEMANDEURS. MONTANTS
Absents

Moreau Dame M. et al...............W. B. Reid
Canghaawaga

Lalonde Jos...............................J. H. Wilson
Granby

. Grand’Mère
Cassette Elie...............................,E. Boisvert

Labelle
Paxton R..................... .................Geo. Kelly

18

'75

24

16

30
L’Annonciation

Bouchard Dr Nap..................... Dr J. Leduc 24

Denis Ench. L.
Lachlne ‘

....... 7?...J. B. Dumesnil 5
Poirier C. H... 12
Bastien Eug..., 22

Lanzon
Charland WmT, 36

Bourdeau L....
Lapralrle '

27
Loulsevllle ” ,

Coté J. R.......... 56-

Imbleau Fia...
Maisonneuve

.............................C. H. Pitt 19
‘ 0 Moes Hiver

Ste Marie Méd. 23
Montebello

Pagé O.............. ............L. O. D’Argencourt 28

Allan W. J.......
Montreal '

5
Anthier Alph... 50
Adams J........... 10
Bell Tel. Co.... 76
Boité Raoul..., 36

Bélanger Dame P........................E. L’heureux 41
Bourgeois Claude.... Dame Esther Laurent 50
Brissette F..................................T. Giron ard 6
Bisaillon E.....................E. McConkey & Co. 6
Brossenu Philias..................J. B. Laviolette 5
Beauchêne Chs E...............  Jos. Fortin et al 54
Bttlkwël 1 Geo.......... K“ATLister et Co. 4g
Bannerman John.......................Agnes Grant 24
Bernard J. H.. ................... P. E. Maurice 10
Bea pré Dame... ..... ___-O. H. Richer 25
Beaulieu C.........77777..... 7.7 A. Lavigue 8
Côté Xavier................................Adel Dehnie 9
Cameron J. H.........................W. R, Hadley 10
Clews Wm............................ '... ,1s. Tougas 9
Cnrrau Pat....................................... Is. Tougns 87
Carter Edw........................................P. Demt-rs 22
Chabot J....................... .................. J. Mocre 45
Curran Jas.............................Geo. H. Pearson 15
Charland Dame M. J. C...Geo. E. Mathieu 16
Charron La.............................M. Moody et al 34
Cloutier Mastaï................... T H. Christmas 25
Cornell Hy............................... lohn Johnstou 80
Content M. et al.......................T. W. Busden 66
Desjardins Art..............Hôpital Notre Dame 70
Desbiens Nap.............................. l,s Lemoine 12
Dupont Oct.......vTTTT.  ........C. Martel 17
Dannis Dame P............................. Jos. Morin 64
Dawling Wm.............................A. C. Décary 8
Delage A.............................}.............L. Lariu 5
Dumont E.......................................E. Major 31
Dupré S. et al...........................H. Saint Mars 11
Edmond J. N...........................ths Langlois 44
Fury Jas.................................. A. G. Gittleson 15
Feldman A.............................. G. B. Borland 56 «
Fitts John.............................Geo. H. Pearson 26
Gundalk W. G. etal,.'....S.,Simpson étal 7
Goulet Théo.......................... F. Labelle et al 24^
Gameau D. étal................Peter Chalouer 31
Gaudet O...................... -...J. F. Berthiaume 37
Guulack W. G.............Js K. Ogilvy sr et al 15
Gagnon F........................................ A. Chaussé 6
Gagnon H................................ L. C. Masson 60
Gladu Alph..........Inst, des Sourds Muets.. 86
Henrichon Nap.................... Wm J. Murphy 20
Harris L................................J. L. Patenaude 86
Hamilton Minnie.....Philomène Thériault 5
Hamilton Minnie........Arthémise Thériault 13
Harrigan P.....................................P. J. ltyan 19
Kelley C..........................................G Meunier 24
Kelley C.......................................,'Eug. Venne 25
Lee A. J. F........................... C. J. Robertso» 35
Lapointe L............................. Jos. Quenneville 17
Laurie”André......................Ths K, T. Stone 40
Lalumière W...........................M. Moody et al 18
Lavallée Alb........................Jos Champagne 11
Laberge Z........................................ C. Lafleur 54
Lalonde J................................. R. Beauchamp 5
Mignault J03. O. G................Jos Lamalice 11
Mouette Frs..............................Alt. J anglois 7
Mari ineau terd........................ A. C. Dionne 31
Murray M....................................P. J Kyan 43
Morache Jos,........................ J- E Fortier . 15
McDonald J...........J................ I. Ettenberg 7
McGrath F. F........ ................. Z. Anerbacli 38
Montpetit O...........................J. A. St Denis ’30
Mareolais D.............................J. E. Lafrauce 15
Nadeau Pierre..........DameZ. Prud’homme 40
O’Keefe Mde N....................... Fred. Stevens 18
Petit J. Fred....................Marie Boyer et vir 32
Poulin Jos. A......................... Placide Daonst 30
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0. EUE AMYOT
IMPORTATEURS D’ARTICLES DE

Modes et Hautes Fantaisies
EUROPÉENNES BT AMÉRICAINES 

Téléphone 887-------❖____Entres ieulament

59, roe Dalhousie, 6. V., Qoébee

L8. DESCHENES
ENCANTEUR DE COMMERCE

- ■-■■■■ kt--------------------- :___ ____ _

Jobber en Chaussures
No 60 rue ST-Jean

QUEBEC
N. B.—Messieurs les marchands de la campagne 

épargneront de l'argent en venant me (aire visite 
avant d'acheter ailleurs. J’ai constamment en 
mains toutes sortes de Jobs pour leur commerce

Téléphone Bell Main 2681

Marc A. Brodeur
Marchand
Tailleur...

1858 Roe Notre-Dame
A quelques portes à l’ouest 
de la rue McGilL

— MONTREAL

| T. P. TRIHEY
..Immeubles..

2 Argent à prêter snr Propriétés de ville | 
et snr Fermes améliorées. $

------------------- |
ASSURANCES - EVALUATIONS \ |

Téléphone Main 3090 $

Chambre 33, Bâtisse “ Imperial ’’ |

107 RUE ST-JACQUES.

Importateurs de
OF IRELAND

Marchandises Seches

Montreal.

332 RUE ST-PAUL,
THIBAUDEAÙ FRERES & CIE

— QUBBBC •—

THIBAUDEAU BROTHERS & CO.

LONDON •—

SPECIALITE DE

Tapis et Prélarts.

INCORPORÉE PAR UNE CHARTE 
ROYALE, ET AUTORISÉE PAR ■ 
ACTE SPÉCIAL DU PARLEMENT

Bureau Chef au Canada

1378 Rue Notre-Dame
. »

MONTREAL
M. C. HINSHAW, • Agent Principal.

AGENTS SPÉCIAUX, 
DÉPARTEMENT FRANÇAIS

DROLET A ALARIE,
. No èo, rue Saint-Jacques.

ISIDORE C REPEAU,
No 34, Càto Saint-Lambert,
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Prévost D.................................'..A. Chaussé 7
Pharaon Arsène.......................Placide Moisan 7
Potvin A..........„............ J. A. L. Barbeau 6
Banger J........................  ponat Brodeur 7
Ross Alex...................................J. Laraaiche 40
Richelieu and Ontario Nav. Co....... Eusèbe

------------------------------------- —Lawoutagne —69
Rochefort O.................. ........... G. Bohémier 30
Rossiter L........... ..................Nap. Robillard 16
Rainville G R.......................A J. Clement 7
Rice J. W. J,.... .*........TlrrJ. Deerosiers^ 18
Reed Walter.................. Corp. des Huissiers 8
Sbea Ths........... '...................... John Duncan 13
Schaffer Harry........................ F. B. Lafleur 17
Sheedy Denis................ Rich. Kelly 9
Seymore A. et al............lohu H. Grammnn 40
Stadacon Water L. and Power Co.,R. K. T.

Pringle 10
Sola G. de.................................... A. J. Slater 11
Spelling F...................................... J. Shaperd 7
Simard P.................... ..........A. Prudhomme 7
Smeal D. A..........Eagle Baking Powder Co. 23
Thériault H.......................... ‘.G. Marsolais 27
Thynan Jas......................... Wm S. Paiker 11
Thomas Wm................................... B. C. Néil 20
Tremblay N arc....................Olympe Porlier 10
Violetti Geo......................... F Coureol 60

■Workman t hs A...........Lachine Rapids Co . 48
Waitield F. A...................R C. Fisher et al 32
Woolley A. F..........Dame Kobt L. Watson 10

Montréal Ouest
Hilditch E...................................... T. Benoit 12

Riohmond
Smith Jessé P... .Standard Photo. Eng. Co 6 

do ................. ..Nap. Lamoureux 6
Ottawa

Curran Hy...................................... Is. Tougas 67
Rlgand

Lavergne Jas........... Dame M. A. Huguenin 10
St Constant

Daignault Moïse Br et al. .Dame C. G yette 86
Ste Christine

Cardin Alcidas... .*...................... J. Prince 70
Ste Gertrude

Boisvert J. B........................ . David Madore 26
St Henri

Picard Odilon....................  Frs Barbeau 11
Paquin Eug................. Dame Eva St Arnand 45
Michel Nap...................................M. St Onge 7
St Pierre Ang..................... Desrochers Frères 6
Chaput Jos...................... L’Union St Joseph 71

St Hnghes .
Houle Alf. et al................................N. Lord 58
Bergeron Alf.................................H. Cloutier 32

St Jean . —
Fairfield Hy........ .'..................... C. Fawcett 65

St Hyacinthe
Lapointe Félix..................................A. Arpin 8
Sénécal Hubert........L.......... P. D. Chagnon 13

St Lambert
Bourdeau C. O....... ....................Geo. Beatty 5

. St Léonard Port Maurice
Sicard H............. i................W. Desjardins 58

St Louis-Mile End
Frappier J. O.-K..............................N. Collin 78
Belair Ls........................ L. Villeneuve et al 6
Thomas Jos............ J. C. Lacoste et al 31
Lusignan Dame R. et vir...................... Geo.

Bradshaw 22
Lusignan Dame R...........M. J. A. Decelles 68

Bélanger J. B.........
CandlishC. A........
Labelle Dame R. A.
Labelle Roch......... .
Wiseman Robt........

.................E. H. Godin

St Rémi

44.
90
40

8
26

Lachapelle Léon... ................ JTB. Bnssou 41
St Stanislas de Kostka

Chagnou Dame S.. 10
St Rooh -

Berthiaume Pierre. 19
Berthiaumc Frs__ 24
Champagne Moise. 22
Couture Jos........... 44

St Vincent de Paul
Bergeron Théo, fib 53

Trois Rivières
Bureau M. P......... 12
Noel Benj............ ..J. A. Duplessis et Cie 56
Simard Wm......... 16

- . ‘'Village Turcot
' Gaudreau E........... 47

Victoria ville
Tellier Boromée... ...........C. J. Marchildon 47

Westmount
Douglas Jas......... 44
Hurtubise H...-.., 36

Yamaohlche
Héroux G. Homer. 23

Pour clore une succession •
Magnifique maison privée,
No 135 RUE BERRI, à 5 mi­
nutes de marche seulement 
de l’Hôtel de Ville et du 
Palais de Justice. Une chan­
ce rare. Prix $7,500.

DESMARTEAU & KENNEDY,
1598 Rue Notre-Dame.

Vente de propriétés 
Immobilières

Nons avons reçu instruction vendre les 
maisons privées en pierre solide à sacrifice :

Nos 264, 266, 268, 270,272
Avenue DU PARC, Montreal Annex

Une réduction sera faite à une personne 
achetant le tout en bloc. On accepterait en 
échange des lots ou une résidence à la cam­
pagne. Possession immédiate.

DESMARTED y& KENNEDY,
1598 RUE NOTRE-DAME.
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J. CRADOCK SIMPSON & CO.
fioptiétés Immobilières^ Assurances, Prêts Hypothécaires

Administration de successions, Collection de loyers, Evaluations,
______Achât et-Vente de propriétés immobilières à commission. ....
181 BUE SAINT-JACQUES, - - MONTREAL.

H. L. PUTNAM rrr=n
Immeubles. I ' ACENT D'IMMEUBLES |

Hypothèques. Evaluations.
. A. /s, - ■ ■ - ..--- ' ■■ ■

! 1511, HUE NOTRE -DAME, MONTREAL |
î Près de la rue Bonsecours. J

BATISSE TEMPLE $ Telephone Bell Main 2154 «

- Bell Tel. Main 3390

MARCOTTE FRERES
■ #

Encanteurs et Agente d’immeubles
Avances faites sur Consignations..... 
Emprunts négociés sur Hypothèques.

No 69 Rue St-Jacques, Montréal.

BICYCLES ET MACHINES A ECRIRE
J’ai un grand nombre de bicycles eue j’ai repris en échange, qui sont en bon état, et que j’offre 

il des prix variant de huit à quinze dollars chacun. Bicycles nouveaux, de 20 dollars en montant.

Machines en tous genres vendues, louées ou réparées. J’appelle l’attention sur le nouveau 
modèle : REMINGTON-SHOLES qui est pourvu du nouveau charriot à billes anti-friction, 
rouleau à. balancement, écriture visible et charriot longueur extra, mobile à volonté.

Les machines commandées avant le 1er novembre, seront pourvues d’un tabulateur sans aug­
mentation de prix. Agence de ‘ Manhattan,” $100; “ Jewett,” $120 : Franklin.” $85; “Em­
pire," $55 ; “ Bhckcnsderfer," $35,

Pour n’importe quel genre de machine il écrire, n’employez que les rubans et papiers Car­
bone Multi-Copy, marque “ Star." Ils vous donneront les meilleurs résultats.—Bureaux et four­
nitures de bureau.

Téi. Main 2400. JAMES FERRES, 21 Rue Bleury, MONTREAL.
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Ventes enregistrées 
à Montréal.

Pendant In semaine terminée le 2 déo.' 90.

MONTREAL EST
__ ________ QUARTIER ST-JACQUBB. ~

Rue St Denis, Nos 201 à 293. Lot 832-2 
’ avec maison en pierre et brique, terrain 

24x125. Aug. André Ls Brien et al à Wm 
H. Edge j $5500 [49681].

Rue Beaudry, Nos 67 et 69. Lot 668, 
avec maison en brique, terrain 21.3x77.6 
supr 1647. Frédérique Monarque à Léan- 
dre Picbé ; $2000 [49689 . '

Rues Lagauchoiiêre, Nos 211 à 247 et 
St Christophe, Nos 63 et 65. Lots 392, 
624 et autres immeubles, avec maisons 
en brique, terrain 41.8x82.15 d’un côté et 
82.2 de l’autre, supr 3434; 1 d > 20x34. La 
faillite Lefebvre Frères à Jos St Martin; 
$5580 [49690].

Avenue Parc Logan Ouest, Nos 184 à 
188. Lot 1211-103, avec maison en pierre 
et brique, terrain 25x110, supr 2750. Vic­
toria Gougeon épse de Olier Jutran à 
Chs R. Grothé ; $4200 [49700].

Rue St Timothée, Nob 403 et 405. Lot 
921, avec maison en brique, terrain 25 x 
73. Abraham Mar.in è Damase Bélanger; 
$1700 [49723]. .
-Rue Rivard, Nos 128 et 130. Lot 1202­

44, avec maison eu brique, terrain 20x70, 
Chs Nap. Fortin à Arthur Lacroix ; 
$1800 [49735] .

QUARTIER 8T-LAURHNT 
Rue St Philippe, Nos 45 et 47, 66 et'67. 

Lot J ibd. 396,' avtc maison en brique, 
terrain 64x136. Joachim Forget dit Dé­
catie à Joseph Forget dit Dépatie et 
ux; $2000 [49688].

Rue Dorchester, Nos 700 et 702- Lot 
lj6 ind 543, avec maison en brique, ter­
rain 25.6 x irrg, su or 4794. Ernest Ohip- 
chase à Stepbens S. Kimball; $60J [49Ï08] 

Avenue du Parc. Lot 4718, avec mai­
son en construction, terrain 25x104 supr 
2600 Sarah Ashion Phillips à Alfred 
Goulet ; $3250 [49709].

Rue. Lagauchetière, Nos 699 et 701. 
Lot 526. avec maison en bois et brique, 
terrain 42.6 x irrg supr 3994. John Georr 
ge Morgan à Annie Martha Pentice vve 
de John Ths Morgan ; $2000 et autres 
considérations [49730].

QUARTIER ST-LOUIS
, Rue Sanguinet, Nos 631 à 637. Lots 
903-210 et 211, avec maison en brique, 
terrain 40x72. Guillaume Sancer à Oor- 
délia Lapdinte épse de Alex Barbeau 
es-qual.; $4200 [49672].

, Avenue Hôtel-de-Ville, No 630. Lot

pt O. 765b, avec maison en brique, ter­
rain 17x81.9. Archange Durand à Napo­
léon Lambert; $1850 [49686].

Rue Oadieux, No 639. Lot 913, avec 
^maison en brique, terrain 85.1 x 147.6, 
supr 11812. Octavie i Rolland il Nap. 
Deslauriers ; $14,000 [49729].)

QUARTIER BTB-lfARIE 
Rue Ste Catherine, Nos 710'à 714. Lot 

pt S. 1392, avec maison en brique, ter­
rain 68x45. Aùg. A. Ls Brien àWmH. 
Edge ; $3000 [46682]. -

Rue DeMontigny, Nos 854 à'856. Lots 
pt S.-O. 639 pt N.-E. 640, avec maison eu 
brique, terrain 42 x 72.- Camille Bour­
don à Arthur Bourdon ; $6000 [49685], 

Rue Notre-Dame, Nos 997 et 999 et 
avenue Papineau, No 23. Lot pt 44, 
avec maison en brique, terrain 33 x 96, 
supr 3168. Célina Chartrand veuve de 
Marc Legault dit Deslaurier3 à He >ri 
Dnbois ; $2800 [49701]. *

Rue Plessis, Nos 112 ■ t 114. Lot 345, 
avec maison en brique, terrain 48.6 x 100 
supr 4850. Sophie Thimens veuve Jules 
Guildry dit L ibine et al à Louis Troie 
dit Lafrauchise ; $3090 [49703].

Avenue Pa; ineau, No . 376. Lot 1101-11 
avecmaison en brique, terrain 40x154.6. 
Walter M Holland et al à François X. 
Renaud ; $3970 [49772].

MONTREAL OUEST
QUARTIER STE-ANNE

Rue St Maurice, Nos 158 à 162. Lot 
1810, avec maison eu bois et brique, ter­
rain 47.1x97 d’un côté et 90 de l’autre, 
supr 4643. François Montreuil à la suc­
cession C. S. Ro lier ; $4492 (Dation en 
paiement) [133071].

Rues Wellington, No 217 et Co borne. 
Lotp pt S.-O. 1471-a, pt S;-E. 1469, avec 
maison en pierre et brique, terrain'69 
de front,64 10 en arrière x 210.6 d’un côté 
et 233 de l’autre supr 14441; 1 do 59.6 de 
front 63.6 en arrière x 96 d’un côté 95.1 
de l’aiure, su >r 6896 vacant. La faillite 
James Kerr à Geo. B. Burland ; §5600 
[133073]. .

QUARTIER ST ANTOINE
Avenue Overdale, No 7. Lot 1574-7, 

avec maison en brique, terrain 29 x 80. 
•Michael F. Sheridan à Lawrence O istel- 
lo; $2309 [133051]. ,

Rues St Jacques, No 673 et Windsor, 
No 9. Loto 725 pt 726, avec l’Hôtel 
Carslake en pierre et brique, 1 terrain 

' 63.11x106 d’un côté et 106.9 de l’autre, 
supr 6769; 1 do supr 1823. Le Shérif de 
Montréal à The Royal Institution for 
the Advancement of Learning ; $100 
[133065].

Ruelle Bruchési, Nos 17 et 19. Lots 
769, 770 et 771, avec maison en bois, ter-
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R. WILSON SMITH
COURTIER EN "/'■ *

DEBENTURES ;
, MONTREAL, F». Q.

Officiers, — Hon. A. W. Ogilvié, Président 
C. H. Catelli, Ecr„ Vice-Président ; W. L. Hogg, 
Ecr., Gérant.

Directeurs.—Hon. A. W. Ogilvio, Sénateur dn 
Canada ; Hon. Richard Turner, Québec ; C. H. Ca­
te ill, Esq., Manufacturier ; W. Barclay Stephens, 
Ecr., Gérant do la Western Loan and Trust Com­
pany; W.Dale Harris,Eor.,Président delà Montreal 
Island Belt Line Railway S. Beaudin, Ecr., Avo­
cat ; W. L. Hogg, Ecr.

Auditeur—P. S. Ross & Sons. . '
Notaire Public.—Hugh Brodie.
Avocats.—MM. Beaudin, Cardinal, Loranger et 

St. Germain.
Banquiers.—Imperial Bank of Canada.

THE M0LS0NS BANK .. .Parlement en 1856
Bureau principal - - - - - Montréal.

Capital versé....................... ;........»......................12,000,000.00
Réserve..............................................11,562,000.00
Réserve pour rabais sur escomptes

courantB.^r...,................... ;......... $80,000.00
Compte de Profits et Pertes............. 15,90a 47 1,720,909.4

BUREAU DE DIRECTION.
Wm. Molhon Macpherson, Président. S. H. Ewing, 
Vice-Président. W. M. Ramsay. Samuel Finley. Henry 
Archbal<> J. P. Cleghorn. H. Markland Molson.

F. Wolferotan Thomas, Gérant Général.
A. D. DuRNFORD.Inspecteur. H. Lockwood, 1 »

W. W. L. Chipman, /Aaat-‘lM® 
Succursales: Alvinston.O., Aylmer, O., Brockvllle.O., 

Calgary, Alb., Chesterville, O., Clintor, O., Exeter, O., Fra- 
«orville, Q., Hamilton,O., Hensall, O., Kingsville, O , Knowl- 
ton, Q., London, O., Meâford, O., Montréal, Q., rue 8to- 
Catherine, Morrisburg, O., Norwich, O., Ottawa, O., Owen 
Bound,O., PortArthur, O . Quebec, Q., RevelstokeSta., B.C., 
Bidgetown, O., Bitncoe, O., Sfiiith’s Falls, O., Sorel, Q., St. 
Thomas, O., Toronto, O., Toronto June., «O., Trenton, O., 
Valleyfiold, Q„ Vancouver, B. C., Victoria, B. C. Victoria- 
ville, Qué., Waterloo, O., Wiumpeg, Man., Woodstock, O.

Agences à Londres, Paris, Berliu et dans toutes les 
principales villes du inonde.
• Emission de Lettres de Crédit pour le commerce et lettre» 
circulaires pour voyageurs. ,

Attention sérieuse apportée au> Collections. -

THE WESTERN LOAN A TRUST C0.
--------- (LIMITEE)---------

CONSTITUEE PAR ACTE 8PE0IAL CE LA LEGISLATURE
CAPITAL AUTORISE................ $2,000 000.60
ACTIF................... .......................... 2,417,237.86

Bureaux : 13, rue St-Sarrement, Montréal, P.Q.
DIRECTEURS.

Hon. A. W. Ogilvie ; MM. Wm. Strachan: W. 
Barclay Stephen ; R. LTéfontainc, M. P. : R. W. 
Knight ; John Hoodlesa ; J. N. Groenahields, C. R.; 
W. L. Hogg. OFFICIERS.
Hon. A. W. OgIlvik, Président Wm. Strachan 

Vice-Président : — W. Barclay Stephen, 
Gerant; J. W. Michaud, Comptable. 

Procureurs MM. Grceoshields & Greenshields. 
Banquiers : La Banque des Marchands du Canada.

Cette Compagnie exerce -les fouctions de Syndic 
Administrateur, Exécuteur, Eidéi - Coiurdssaire 
Receveur, Curateur aux Aliénés,- Gardien, Liqui­
dateur, Etc., et aussi d’agent pour'ccs fonctions.

Débenturcs émises pour trois ou cinq ans. Ces 
débentures et l’intérêt peuventaétre perçues en 
anenne partio du Canada, sans frais.

Pour autres détails s’adresser au Gérant.

Débentures Municipales, des Gou- 
ï^j vernements et des Chemins de Fer 
** achetées et vendues.

Débentures de premier ordre pour
placements de fonds en fidéi-dé- 
pots, toujours en mains. -
Bâtisse Standard Life

151 rue St-Jacques, Montréal

Importateur, Exportateur 
et Manufacturier en gros 
de FOURRURES en 
tou. genres ponr hommes 
femmes et enfants. Les 
plus hauts prix du marché 
seront payés pour toute s 
sortes de lourrurss non; 
apprétées.

N. B —Le plus haut prix 
payé pour cire d’abeilles et 
ginseng.

HIRAM JOHNSON'
494 RUE ST-PAUL, MONTREAL.

Art. C. BaunnssH 8 Cit
Agents d’immeubles, 

Courtiers d’Assurances et de Mines, 
Location, (

Collection de Loyer,
Dettes de Livres, 

Administrateurs de Successions, 
Argent à prêter 

sur propriétés et débentures.

à 6 %

28 pue St-T ^ , Montréal.
- TEL. BELL MAIN 1881
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rain 76x36. Louis Oroizeau dit Larose à 
Win Miller Ramsay; $3076 [133066].

Lit pt 1699, terrain supr 18710 vacant. 
La succession James Shanks Evans à 
The Ontario and Quebec Ry Oo : $11,000 
[133060].
HOOHÈLAGA ET JACQUES-CARTIER

| QUARTIER HOOHELAGA-----------
Rue Çront nàc, Nos 236 à 239. Lots 

- 166-196.et 196, avec maison en brique, 
terrain 44x80. Léon A. Globeusky à Anna 
Maria Coleman veuve de Edm. Glo- 
benaky; $1800 [82069]. .

Rue Aylwin. Lof .29-995, terrain 25 x
86 supr 2125 vacant- The Montreal Land 
& Improvement Co à Ovila Pepiu ; $300 
[82081].

6 QUARTIER ST DENIS '
Rue Bienville. Lot 326-38, terrain 24 

x 85 supr 2040 vacant. Louis Zépbirin 
Mathieu à Napoléon Guilbault ; $425 
T82011]. -

Avenue Mont-Royal. Lot 325-60. avec 
maison en pierre et brique (neuve), ter­
rain 40x90. S. D.Vallières à Jos Hermé- 
négilde Paquin ; $6500 [82023].

Rue St Hubert. Lot 7-449, avec mai­
son en construction, terrain 25 x 87. Al­
fred Rémiliard et ux à Français Proulx: 
$600 [82038].

Rue Resther, Nqs 41 à^7. Lots 325-21 
et 22, avec maison en pierre et brique, 
terrain 46x72. Joseph Cléophas Lamo­
the à Jean L. Leclairè; $5425 [82061].

Rue PrénoveauJ No 30. Los 273, avec 
maison en bois, terrain 40.6x80, Horm. 
Collerette dit Bourguignon à Chs\/m 
Trenholm ; $800 [82069].

Rue Berri, No 1187. Lot 162-6, avec 
maison en brique, terrain 22x 75. The 
Montreal Loan & Mortgage Oo à James 
Richardson et ux; $800 [82J73].

Rue St Hubert. Lot 7-710, terrain 25x 
99.9 d’un côté et 99.10 de l’autre, supr 
2494 vacant. Horm. Henri Decelles à 
Alex Millette; $250 [82076].

Rue Rivard. Lot 209-119, terrain 60-x 
64.6 d’un côté et 64.9 de l’autre, supr 

~ 3231 vacant. WrnEdrn. Blumhart à Frs 
Xavier Ch.irette ; $323.75 [82082].

Rue St Hubert. Lot 7-383, terrain 26 x
87 supr 2175 vacant. ïhe St Denis Land
Co à Léa Gratton épse de Jos Labelle ; 
$163.12 [82101]. '

QUARTIER ST JEAN-BAPTISTE
Rue Rachel. Lots 1-441 et 442, 1 ter­

rain 26x125.7 d’un côté et 124 6 de l’autre 
8trpr3243; 1 do 26x124.6 supr 3230 chacun 
vacants. La faillite Corbeil & Léveillé 
à Camille Bourdou; $36*9.72 [82007]. . .

Avenue Papineau, Nos 652 et 654. Lot 
1-JI13, avec maison en brique, terrain 
25x118. Mélina Willhouse épse séparée

de corps et de biens de Kusôhe Renaud 
à Pierre Guéuette; $1000 [82037].

Rue Rachel, Nos 441 à 443. Lots pt 
15-1224 5 1228, avec m-'ison en brique, 
terrain 17.3 d’un côté 16.4 de l’autre x 
98.6 supr 1638. Louis Provo-t 9 Malvina 
Mongeau épse ds Camille Provost ; 
$3000 [82053].

Rue Montana, Nos 498et 600. Lot 11-30, 
avec maison en brique (neuve), terrain 
23 x-Ô4'.' Napoléon. Guilbault à Marie" 
Louise Castonguay, épse de Jos. Brus- 
seau ; $2500 [82060], ..

Rue St Hypolite, No 465. Lot 162, avec 
maison en bois, terrain 20 x 72. Henriette 
Boyer dit Lariviêre, Vve de Uldério 
Gauvreau 5 Stn. Gourd; $650 [82077].

Rue Sanguinet, Nos 772 et 774. Lots 
15-1005 et 1006, avec maison en briqme, 
terrain 40 x 72. Grégoire Léveillé 5 J. 
Bte Peloquiu ; $6000 [82094].

Rue Brebœuf, Nos 124 et 126. Lots 7-77 
et 78, avec maison en bois, terrain 60 x 
80. Pierre Brault à Delphis Martinet 
dit Bonami ; $1600 [82105].

Avenue Hôtel de Ville, Nos 962 à 966. 
Lot 79-13. avec maison eu brique, ter­
rain 20 x 70. Le Shérif de Montréal à The 
Confederation Life Association ; $2800 
[82108]. •

Rue St Denis, Nos 946 à 947b. Lots 16­
485. pt. S. E. 15-464, pt. N. 0.15-468, avec 
maison en pierre et brique, terrain 64.6 
x 95. Victoria Martin, épse fie Nap. 
Deslauriers à Octavien Rolland ; $24,000 
[82109].

8T LOUIS—MILE END

Avenue du Parc. Lot 12-2-84, avec 
maison en pierre et brique, terrain 26 x
95.6. Ubalde Plourde à Hormisdas Henri 
Decelles ; $5500 [81994].

Rue Cadieux. Lots 137-290, 291 et 292,
2 terrains 30 x 87.6, supr. 2625 ; 1 do 50 x
87.6, supr. 4376 chacun, vacants. Eugène' 
H. Godin 5 Adolphe Lavigne ; $2500 
[81997].

Rue St Urbain. Lot 11-1093, terrain 27 
x 100 vacant. The Montreal Investment 
& Freehold Co à François Villeneuve ; 
$628.50 [81998].

Rue Clark. Lots 11-526 et 527. 1 terrain 
47 x 84, supr. 3948, 1 do 50 x 84 chacun, 
vacants.-Hon. Wm Owens à George Du- 
charme ; $1707.20 [82013]. ..

Avenue de Gaspé. Lot 10-911, terrain 
25„x 72 vacant. Hon. Louis Beaubien 5 
Frédéric Beauchamp ; $182; [-2032].

Rue Clark. Lot J N. 11-438, terrain 
25 x 88 vacant. The Montreal Invest­
ment and Freehold Co. à Eugène Arthur 
Tanguay ; $374 [82063].

Rue St Dominique. Lot 137-19, avec 
maison en bois et brique, terrain 42.6 
x 87.6, supr. 3718. The Montreal Loan
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Les " d’Affaires
Ont très peu de temps à dépenser. Je me 
tiens à leur disposition à tonte heure 
du jour ou du soir.

HARDOUIN LIGNAIS,
' . ' D.C.D., L.C.D.,

CHIRURGIEN DENTISTE,
Gradué du “ Philadelphia Dental College," licencié * 

du Collège Dentaire de la P. de Q.

2359 RUE STE-CATHERINE
MONTREAU

TéL de Bnrean: Up 2493. Résidence, B. 870.

SIMPSON, HALL, MILLER & CO.
Manufacturiers d’Articles Fins en Electro-plaqué 

et seulB propriétaires et manufacturiers des
Célébrés Couteau, Fourchettes et Cuillers 

de WM ROORBS.
Bureau Principal et- Manufacture, WalliDgford, 

Conn. ;;
Succursale du Canada! 1704 rue Notre-Dame 

Montréal. A. J. WHIMBEY, gérant.

W H. Warn F. H. Wam
W. H. WEIR & SON

- COURTIERS 
113 RUE ST-FRANColS-XAVIER, Montréal.

M. W. H. Weir, membre du “ Montreal Stock 
‘Exchange,” achète et vend tous les stocks qui 
figurent sur la liste du Stock Exchange, au comp­
tant ou à terme. Les dernières informations régu­
lièrement classées. Correspondants spéciaux à 
New-York.

BLEU CARRÉ'PARISIEN

? 1 Blilt

Le “Bleu Carré 
P arisien” estexempt 
d’indigo et ne tache 
pas le linge.

Il est plus fort et 
plus économique que 
n’importe quel autre 
bleu employé dans la 
buanderie.

A obtenu une Médaille d’Or.

• TELLIER, RCTHWELL & GIE,
Seuls fabricants. MONTREAL

Bœuf prêt 
pour le Lunch.

Le Eoi des Viandes 

“ en Conserves.

Vendu par tous les Epiciers 
• de Gros.

GHS-LAGAILLE & GIE
Epiciers en Gros

IMPORTATEURS Di

Hélasses, Sirops, Fruits Sees, 
Thés, Vins, Liqueurs, Sucres,
Etc., Etc.

Spécialité de Vins de Messe de Sicile et Tarragone.

§29 rue St-Paul et 14 rue St-Dizier
MONTREAL
ëfeêëgëgggisggggëgëëS

Poudre Engraissive
Pour lea CHEVAUX 

et le BETAIL
Stomachique, dépurative et vermifuge 

donne au cheval une vigueur et une allure 
superbes.

Elle combat efficacement le manque d’ap­
pétit, la migraine, la constipation, la con­
gestion du foie et des poumons, du cerveau, 
a gourme, etc. - . .

Agence générale pour le Canada

G. G. GAUCHER .
MARCHAND DE PROVISIONS EN GROS* 

Farines, Drains, Moulée
83 et 86, rue des Commissaires, 

et 22, Place Jaeqnes-Cartler, Montréal
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and Mortgage Oo. à Marie Aurelie. La- 
belle épse de Isaïe Bigras ; $809 [82072].
• Avenue de Qaspé. Lot 10-926, terrain 
26 x 72 vacant. Hon. Louis Beaubien à 
Eugène Germain: $18'.20 [82104].—

Avenue Gaspé. Lot 10-119a, terrain
24 x 77 vacant. Hoc. Louis Beaubien à 
Jean Normandeau; $484 [82111],

Rue Waverley. Lot 12-26-61, terrain 
26 x 80 vacant. The Montreal Invest­
ment and Freehold Co. à Joseph Char- 
land ; $146 [82018].

8TE-CUNEGONDE.
Ruelle Lymburner. Lots pt. S. O., 

886-106 et 160, avec maison en bois et 
brique, terrain 24 x 40. Eugène Paquin 
à Charles Lecuyer ; $3000 [82028].

WESTMOUNT.
Avenue Western. Lots 376-69 2 et 3, 

376-70-1,2, 376-71-1-2; 376-72-1 et 2, ter­
rain 50 x98.3 d’un côté et 97.1 de l’autre, 
supr. 6031 vacant. Rev. Robert H. 
Warden à George Wilkius ; $3400 [82004].

Ave. Western. Lot ot. 250, terrain 24 
x 100 vacant. Charles James Fleet à John 
James Roberts ; $1800 [82066].

Avenue Bruce. Lot pt. 8. E. 941-329, 
terrain 80 x 92, supr. 7728 vacant. La 
Succession Edwin Atwater et al à Gar­
diner Gilday ; $2611.60 [82113].

ST-HENBI.
Rue Notre-Dame. Lot 1703-114, ter­

rain supr. 1920 vacant. Joseph Leea- 
valier à Ferdinand Tremblay ; 8600 
[82042].

Rue Beaudoin. Lot 1722-21, avec mai­
son en bois, terrain supr. 2208. Dolphis 
Paquette à Wilbrod Labrèche ; *950 
[82058]. - ’

DE LORIMIEB
Avenue De Lorimier. Lot 267, terrain 

26 x 100 vacant. Charles Langlois à 
Emma Latour épse de Alfred Lapointè ; 
$800 [82067], -

MAISONNEUVE
Rue Boycé. Lots 8-783 et 784, terrain

25 x 117.6, supr. 2937 chacun vacants. 
J.-Bte Renaud à The Dominion Ice Co. 
Ltd ; $470 [82000].

Avenue Letourneux. Lot 8-26 avec 
maison en pierre et brique, terrain 26 x 

TOO. Joseph Paquette à Joseph Que- 
Villon ; $3000 [82043]. ‘

OUTBEMONT
Rue Hutchison. Lot 32 3-14, terrain 

50 x 100 vacaur. The Montreal Invest­
ment and Freehold Co. à Marguerite 
Beauvais épse de Joseph P. Martel ; $625 
[82027].

COTE ST. PAUL
Avenue Davidson et chemin Côte St 

Paul. Lots 3912-0 et 7, terrrain 26 x 82;

1 do 23 x 96 chacun, vacants. J. Ulrio 
Emard à J.-Bte Ciéroux ; $437 [81999].

Chemin de la Côte St Paul. Lot 3912­
200, terrain 30’x 84 vacant. J. U. Emard 
à Joseph Deslauriers ; $600 [82096].

COTE DES NEIGES
Lot 138, terrain irrg.,supr. 9900. Char­

les Cushing à Joseph Alphonse Gou? 
geon ; $900 [82003]. .

Lots 161-21 et 22. Benjamin Burland à 
Henry Blaokford ; $2000 [82121].

SAULT AUX BEOOLLETS
Lots 291-169 et 170. Joseph St Amour à 

,Théophile Bourdeau; Pas de prix men­
t tonné [82025]. '

Lot lll. Le Shérif de Montréal à Ro­
dolphe Jules Demers ; $230 [82086],

Lots 228 31, 32,68 et 69. J--B. Pélo- 
quin à Grégoire Léveillé ; $2450 [82093].

Lots 488-121a et 122a, terrains vacants. 
La Cie des Terres du Parc • Amherg' à 
Adélard Régimbil ; $180 [82097]----- . .

ST LAÜBENT
Droits dans le lot pt. 73. Jos. Meunier 

ditLagaoé à Paul Chartrand ; $20 [82047].
Lot pt. 67. Joseph Chartrand père â 

Paul Chartrand ; $100 [82048].
Lots 'pt. 67, 73: Joseph Chartraud et 

al à Zotique Cloutier ; $600 [82049].
Lots 44-125 et 126, terrains vacants. 

Ed Gohier à Hormi->das Crevier: $200 
[82050J.

Lots 466-1 et 2. Ed- Gohier à Joseph 
Caponé ; P00 [32061]. '

Lots 454-145 et 146. Achille C. A. Bis- 
sonnette à Etienne alias Stephen Gos­
selin ; $1735 [82064].

Lot 641-2-77, terrain vacant. The Mon­
treal Inv. & F. à Denis McCarthy ; $150 
[82076]. •

Rue St Charles Boromée. Lot 312-235 
terrain 25 x 124 vacant. François-Xavier 
Turgeon à Philias Deguire ; $98 [82119].

LACHINE
. Lot 886-47. Arthur Lapthorn S.nit h 
George Frederick Smith ; $3000 [81991].

Voici les totaux des prix de ventes
par quartiers :

St Jacques. ..........
St Laurent..........
St Louis............. .
Ste Marie............
Sfcfi Anne............. .........  10,092 00
Ht. Antoine..........
Hochelaga........
St-Denis-..............
St Jean-Baptiste 45,t69 72
St Louis-Mile End....... 12,488 20
bteOunégonde....

......... 1 450 00
De Lorimier.......



894 LE PRIX COURANT

McARTHUR, CORNEILLE & CIE
— Importateurs et fabricants do —

Peintures, Halles, Vernis, Vitres ordinaires 
et ae fantatile. Produits Chimiques et Ma­
tières colorantes de tous genres.

Spécialité de Colles-fortes et 
dTauiles a Machinerie.

DEMANDEZ NOS PRIX.
310, 312, 314, 316, RUE ST-PAUL

MONTREAL.

ARCHITECTES ETC.
y J^ACOMBE,

897 rue Ste-Catherinc.

GAMELIN & HUOT,
. ' No 58-rue St-Jacques,

J - p-MILE VANIKR, ; H
• U Ingénieur Civil et Architecte.

Ancien élèvo de l’Ecole Polytechni­
que. Constructions Civiles et Reli­
gieuses, Aqueducs, Egouts,- Pava- ' 
vages. 20 années de pratique.

107 rue St-Jocques, Montréal.

L~y ^AUTHIER, .
■ U Architecte et Evaluateur.

• Ci-devant de la société
Roy & Gauthier.

Bâtisse Banque d’Epargnes, Chambre 7, 
Elévateur, 3me étage,

Tel, Bell Main 2287. 180 rue St-Jacques.

| p jyjONTBRIAND,
Architecte et Mesureur,

No 230 rue St-André,
Montréal.

TeL BeU 8141
SOIS

Tel. Marchands 1381

T. PREFONTAINE & CIE
■ Limité

Bois de Sciage et de Charpente
GROS ET DETAIL

Bureau : coin des rues KAPOLKOfli KT TRAIT
STE-CUNEGO VDE

Clos à bois, le long du Canal Luehinu, des deux 
ôtés. Téléphone Bell 8141, Montréal.

Spécialité : Bois préparés de toutes façons, assortis 
par longueurs et Jafgeurs en grande quantité.

MENUISERIE^ ___
I /CHARBON N EAU & CIE, Manufacturiers, 
la \J spécialité ; Balcon, galerie en tournage, 
lucarne et menuiserie do fantaisie de tout genre. 
Nos 1890 â 1896 rue St-Laurcnt, Milo-End.

EUG. PAQUIN, Entrepreneur Charpentier-Me­
nuisier. Réparagos «le toute sorte a (les prix 

.défiant toute compétition. 1120ii rue St-Antoine. 
St-Henri.

La ZaM
PEINTRES

ATHIEU, .

Peinture et Décoration à bon marché,
-;--------------- -------------- NotMS rucTticholieu,

... Sle-Cunégonde.

O. M. LAV0IE
Peintre-Décorateur,
Peintre d’finseignes 

.. et de Maisons. -:- 
Tapissier et Blanchisseur,

No 482 rue St-Hubert,
Telephone East 1412. Montréal.

theo niviii"™'t11 SES!! UltTIU« DECORATEUR l
ii (Enseignes bt Maisons). giuelgne. artl.tl- î 

p Ques sur Bol>, Toile Cirée, Coton, Ecrans. Dorure -jj 
ft inr Verre. Lettres en bols,—ma spécialité. i

OO a RTJH CRAIG, ■
(A 3 porte, de la rue St-Laurent.)

PLATRE ET MARBRE
ISDAS CONTANT, Entrepren .. 

trier, 290 nie Beaudry. Phone Bell E. 1177.

£ QOUVILLE,
PLOMBIERS ETC.

ILLE,
I37b rue St-Urbain, Montréal.

L/-MRARD & CIE, Plombiers, Couvreurs, 
■ \J Ferblantiers.’ Spécialité; Corniche en 
tôle galvanisée. 350 rue St-Laurent. , Tel. Mar 

chandsllS. >

Bell Tel. 8180. TOUTOUVRACE CARANT1

J. G. DUQUETTE
Autrefois delà *' •*

Montreal Roofing Co.

Couverture et Pavage
- - GENERAL - -

Bureau et Atelier 180 rue Guy, Montreal
Spécialités pour les couvertures en Gravois et en 

Ciment, Planchers en Asphalte, Planchers en 
Volcanite, Caves mises à l’épreuve des rats et 
do l’humidité.

Réparations de toutes sortes faites avec promp­
titude. .

Neigo enlevée des toits par des hommes expéri­
mentés.

EMILE JOSEPH, LL. B?
AVOCAT

" MONTRE AL.
New York Life Bldg.
' Chambre 701 Tél. Bell Main 1787
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Maisonneuve.......... ......  3,470 00 Les autres prêts et obligations portent
Outremont.............. ........ 626 00 6 pour cent d’intérêt à l’éxoeption. de
Oôte^St Paul................... 1,037 C0 $600 à 6J : $260 et $800 â 7 et de $600 à 8

--------------pour cent d’intérêt. ■
$195,065 39

Les lots à bâtir ont rapporté les prix 
_____suivants ; ________<’,

Rue St Martin, quartier St Antoine, 
68 4/6 le pied.

Rue Aylwiu, quartier Hochelaga, 
14 l/9c le pied.

Rue Bienville, quartier St Denis, 20 
5/6c le pied. '

Rue St Hubert, quartier St Denis, 7,J 
et 10c le pied.

Rue Rivard, quartier St Denis, 10c le 
pied.

Rue Rachel, quartier St Denis, 54$o le 
pied.

Rue Cadieux, St Louis-Mile End 26c le 
pied.

Rue Clark, St Louis-Mile End, 16 à 
. . 21c le pied.

Avenue de Gasiié, St Louis Mile End, 
10c, 10 l/9c te pied et 13c le pied.

Rue St Urbain, St Louis-Mile End, 23$o 
le pied.

Rue-Waverley, St Louis-Mile End, 7Jc 
le pied. .

Avenue Western, Westmount, 67J ,)t 
76c le pied.

Avenue Bruce Westmount, 32Jc le p.
Rue Notre-Dame, St Henri, 26c le pd.
Avenue De Lorimier, De Loritnier, 

30Je le pied.
Rue Boyce, Maisonneuve, 8c le Died.

| Rue Hutchison, Outremont, 12Jc le pd.

PRÊTS ET OBLIGATIONS HYPOTHECAIRES
Pendant la semaine terminée le 2 dé­

cembre 1899, le montant total des prêts et 
obligations hypothécaires a été de 
$400.439, divisés comme suit, suivant 
catégories de prêteurs:

Particuliers ..........$ 87,836
Successions....................... 8,600
Oies de prêts................. 20,800
Assurances ...................... 44,650
Autres corporations.... 238,653

--------$400,439
Les prêts et obligations hy. othâcaires 

ont été consentis aux taux de :
4% pour $1,600. , ...
4$%'pour $9,500.
4J% pour $2,500 ; $15,000 et £6,000 sterg. 
6% pour $1,400; 3 sommes de $2,000; $2,500;

$2,760 ; $4,000 ; $6,500 ; $9,000 ef 
et $10,000.

5J% pour $2,300 ;• 3 sommes de $2,500;
$3,000 ; $3,500; $4,000 ; $4,600 ; 
$7,600 ; et $8,600.

La Construction
NOTES

M. G. A. Monette, architecte prépare 
les plans et devis pour les changements 
et additions à faire à 2 magasins rue Ste »- 
Catherine, pour M. Moisan.

M. Alph. Content, architecte, prépare 
les plans et devis pour une église qui 
sera érigée à Phénix, R. I.

PERMIS DE CONSTRUIRE A MONTRÉAL
Coin des rues St-Jacques et St-Pierre 

modifications et additions à une bâtisse; 
coût probable, $110,000. Propriétaire, 
Merchants Bank of Canada; architectes 
Maxwell & Shattuck, maçon J. H. Hut- 
cnison, charpente James Shearer Co, 
brique J. H. Hutchison.

Rue’See Catherine,'Nos 2213 à 2216, 
modifications et réparations à une bâ­
tisse. Propriétaire: la succession John 
Ogilvie, architectes Hutchison & Wood, 

"maçon J. H. Hutchison, charpente 
Simpson & Peel, brique J. H.-Hutchison.

Préparation des couleurs
Avant’ d’employer les couleurs, on 

doit les broyer sur 'une pierre plate, au 
moyen d’une molette. Pour éviter que 
les couleurs que l’on broie ne s’échap­
pent. en poussière, on les mêle avec de 
l’eau, de l’huile ou de l’essence, suivant 
qu’on doit employer lei couleurs à la 
colle,, à l’huile ou au vernis.

TOUR DU MONDE. — Journal (les voyages et 
des voyageurs. — Sommaire du No 47 |25 novembre 
lS9il).—lo Sur la fron 1ère indo-afghane (Lo district 
do Peshavar). par M. A. Foucher. — 2o A Travers 
le monde: One/, les somalis, par Victor Gœderp. 
—3o Missions politiques et militaires : I.Æ8 Progrès 
do l’Etat du Congo. Le Chemin de fer.—lo A tra­
vers la nature: Une nouvelle plante ii .Guttaper­
cha.—La culture de l'Eucoinia.—5o Urandos cour­
ses de l’erre et de Mer : Lo voyage scientifique du 
Prince do Monaco au Spitsherg.—ho Dans lo monde 
du travail : Pour réduire la durée des trajets cri 
chemin de fer.—Los bacs constateura.—7o Missions 
archéologiques : Oxhirrhinclius. — Découverte 
d’une antique ville grecque en Egypte. — Livres et 
Cartes.—9o Conseils aux voyageurs: Récolte et 
Conservation des Algues marines.—Groupes d’Al- 
gucs.—Epoque et lieu- do la récolte.—Récolte pro­
prement di.e des Algues.—Préparation des Algues, 
par Paul Cornbes.

Abonnement: France: Un an. 2ôfr. Six mois, 
14 fr. Union postale : Un an, 28 fr. Six mois 15fr. 
Le numéro : 50 centimes.

Huroaux A la librairie Hachette & Cie, 79, boule­
vard Saint-Gormain Paris.
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Ventes par le Shérif.
Du 12 au 19 décembre 1899.

DISTRICT DE MONTEE AL 
Ad. Bousquet et al us Louis H. Paquet.

Montréal—Les lots 0-186,167 et 168 .1 u 
quartier St Jeun-Biptiste, situés ru 
Chambord, nveo bâtisses.

Vente le 14 déc., à 10 h. a.m., au bu­
reau du shérif.

The Trust & Loan Co us Dame J. Ant.
Kar.-h et al.

Montréal—La partis d i lot 220 du 
quartier Si Laurent, situé rue Bleury, 
avec bâtisses'. '

Vente le 16 décembre, ft lOh. a.m., au 
bureau du shérif.

Rainville & Cie us Louis H. Paquet.
' Montréal— Les lots 6-167 et 168, situéi 
rue Chambord, avec bâtisses.

Vente le 16 déc., àlOh. a.m., au bureau 
du shérif.
Dame Ang. Bertrand us Eust. Prévost.
Sault-aux-.Récollets—La partie du lot 

186, avec bâtisses.
Vente le 16 déc., à 2b. p.m., au bureau 

du shérif & Montréal.
Hou. G. C.V. Buchanan us Dame Win E.

Price.
Montréal—Lap irtie N. O, du lot 1663­

37 et pt Sud-Est 1663-38 du quartier St 
Antoine situé rue St Mathieu, avec bâ­
tisses.

Vente le 14 déc., à llh. a.m,, au bureau 
du shérif. \

■ DISTRICT DE BBAUHARNOIS .
Nare. Papineau vs Victor Monette.
Valleyfleld—Les lots 210, 208 et 209, 

avec bâtisses.
Vente le 12 déc., à lOh. a. m., ft la porte 

de l’égiise paroissiale.
DISTRICT DE JOLIETTE

Ch- Aug. Goulet vs Joseph Gauthier.
St Lin—La partie du l it 1686, situé rue 

Viliiotte, avec bâtisses. ,
Vente le 12 déc., à lOh. a. m.,à la porto 

de l’église paroissiale. •
DISTRICT DE MONTMAGNY

Pierre Crépault vs Jérôme Bilodeau.
St Charles—Lot 301 et pt. 410. avec 

'bâtisses. '
Vente le l'&déc., àllfr. a. m„à la porte 

de l’église paroissiale.
DISTRICT DE PONTIAC 

Geo. Morris us Denis Darcey jr
Bryson—La moitié indivise des lots

44a, 44b, 46a, 46b, '46 v du canton Sheen, 
avec bâtisses.

Vente le 13 décembre, à lOh. aim., au 
bureau d’enregistrement à Bryson.

------DISTRICT DE QUÉBEC
La Cité de QuébPC us Michael Breen. 
Québec—Le lot 2379 du quartier Ch ira- 

plain situé rue Champlain avec bâtisses.
Vente le 15 déc., à lOh. a.m., au bureau 

du shérif.
La Cité de Québec us veuve James 

H- Green.
Québec—Le lot 4250 du quartier Mont­

calm. siiué rue d’Artigny. • ;
Venta le 15 déc,, à lOh a.m., du bureau 

du .shérif.
La Cité de Québeq us Jos L. Hardy. 
Québec—Le lo: 2946 du Palais situé 

rue Ste Famille, avec, bâtisses.
Vente le 16 déc., ft lOh a.m., au bureau 

du ehérif. .
DISTRICT DE RIMOU8KI 

Louii H. Chouinard vs Wilf Roy dit 
Lauzier.

St Félicité—Les lots 190 et 191 avec 
bâtisses.

Vente le 13 déc., à lOh. a.m., à la porte 
de l’église paroissiale. -, -

Chs Ouellet vs Evariste Ouellet.
St Benoit du Libre d’Amqui—Les lots 

16 et 16a, avec bâtisse*. -
Vente le 15 déc., à lOh. a.m., à la porte 

de l’église paroissiale.
DISTRICT DES TROIS-RIVIERES __

Jos. Elle Trottier u* Olivier Lamo.he.
St Théophile du Lac—La partie du lot 

1001, avec moulin à scie etc.
Vente le 14 déc , à lOh. a.m., à la porte 

de l’église paroissiale.
JacqueS'Grenier us Isidore Gauthier.__
Trois-Rivières—La jouissance de vie 

sur les lots 382 et 383, avec bâtisses, si­
tués rue St Georges.

Vente le 15 décembre, à lOh. a.m., au 
bureau du shérif.

Théod. Jacques us Jos. Lavallée.
St Pierre les Becquets—La partie du 

lot 190, avec moulins etc.
Vente le 13 décembre, à lOh. a.m , à la 

porie de l’église.
Chs Lafrenière'us Max. Villemure.

St Elie de Caxtôn—Le lot 3b etvpt. de 
3, avec bâtisses. . . *

Vente le 16 décembre, à 10a. a. m , à la 
porte dml’égliae Daroissiale,
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